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L’information est glaçante. L’indignation totale. 
Une femme, mère de son état, est soupçonnée 
d’agressions graves sur ses enfants, suivies 
d’infi rmité permanente, et de mauvais traitement 
sur mineur. Selon le rapport du médecin légiste, les 

deux enfants, de 3 et 5 ans, présentent plusieurs fractures 
dans différentes parties du corps, et doivent subir des 
interventions chirurgicales. L’horreur la plus totale. Le juge 
d’instruction du tribunal de première instance, à Mahdia, 
a émis un mandat de dépôt à l’encontre de cette mère 
violente et indigne, si ces accusations sont confi rmées. 

Au-delà de la colère que l’on peut éprouver, l’affaire 
est grave, dans la mesure où ces enfants victimes de 
maltraitance n’ont pas pu se défendre, ni encore demander 
de l’aide. C’est là que l’Etat doit peser de tout son poids, 
mobiliser ses moyens humains et fi nanciers et intervenir.

De ce fait, il faudra créer un comité interministériel, 
s’il n’existe pas déjà, qui comprend les ministères de la 
Femme, de l’Education, de la Santé, des Affaires sociales, 
de la Justice, de l’Intérieur. Et mettre en place un plan 
coordonné, innovant et effi cace, de lutte contre les 
violences faites aux enfants. En partant du principe que 
nous sommes tous concernés. L’animatrice à la maternelle, 
l’enseignant à l’école, les voisins, les proches, les médias, la 
justice, la police, la société civile. 

Un numéro vert dédié et réellement opérationnel 24/24 
doit passer en boucle dans tous les supports médiatiques et 
être affi ché partout dans les établissements scolaires, sur 
les réseaux sociaux, les panneaux publicitaires, pour que 
tout le monde, les enfants en premier, le mémorisent et 
appellent à l’aide si besoin

Le plus grave dans cette affaire-là, ce sont les enfants 
victimes qui échappent au radar. Non scolarisés, vivant 
dans des régions isolées, inconnus des services sociaux. 
Ceux-là, face à leur destin, subissent en silence les 
maltraitances intrafamiliales verbales, physiques, voire 
sexuelles.

Or, le bras de l’Etat doit s’étendre partout et traquer 
les violences où qu’elles se manifestent. Aucune ville, 
aucun village, hameau ne devra échapper au maillage 
administratif. Les assistantes sociales, les délégués à la 
protection de l’enfance, les acteurs associatifs doivent être 
en mesure de quadriller chaque recoin du territoire pour 
mieux repérer les cas problématiques, et, dans le meilleur 
des cas, prévenir la violence avant qu’elle ne survienne.

Maintenant que la justice a pris 
son cours contre la mère présumée 
maltraitante, quel est le sort de ces 
petites victimes martyrisées ? Qui les 
accompagnera ? Qui les prendra 
en charge ? Et est-ce que la mère, 
une fois sa peine effectuée, aura le 
droit de les reprendre ?
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GUERRE À GAZA

L’entité sioniste poursuit
ses bombardements
Au moins 63 Gazaouis tués, dont 2 médecins, en 24 heures, 
selon le ministère de la Santé et les services de sécurité 
civile palestiniens.

On se demande pour-
quoi l’A3T (Agence 
technique du transport 
terrestre) ne dispose 
pas de ses propres 
ateliers de réparation 
automobile. Son rôle 
se limite, aujourd’hui, 
à contrôler les véhi-
cules et à délivrer des 
certifi cats sur leur état. 
Généralement, les refus 
sont plus nombreux 
que les agréments.

AVANT-PREMIÈRE DE «LE PETIT PRINCE», PIÈCE DE TAHER ISSA BEN LARBI  

Un beau spectacle pour tous les âges

POINT DE VUE 
Une assemblée,
des messages !
Par Rafi k EL HERGUEM

SEUL LE RÉSULTAT COMPTE POUR EGSG

Le plein à domicile

LE CAB VISE LA COUPE DE TUNISIE ! 

Dans la peau
d’un favori
Les Cabistes se produiront face 
aux divisionnaires de Sakiet Edayer 
en conquérants.

«LA MÉMOIRE, UN CONTINENT» AU MUSÉE SAFIA-FARHAT 

Réminiscences artistiques…
CÉRÉMONIE D’OUVERTURE DE LA 77E ÉDITION DU FESTIVAL DE CANNES, 
DEMAIN À L’AGORA 

Une soirée prestigieuse 
en perspective

LUTTE CONTRE LES STUPÉFIANTS

Une importante cargaison de drogue 
interceptée

Alors que la Tunisie s’e� orce de diversifi er ses sources d’énergie et de réduire sa 
dépendance aux combustibles fossiles, une révolution silencieuse se produit dans 
les foyers à travers le pays. L’énergie solaire, autrefois perçue comme une initiative 
gouvernementale lointaine, se transforme désormais en un symbole d’autonomie 
énergétique pour les familles tunisiennes. De Bizerte à Tataouine, les panneaux solaires 
s’installent sur les toits, o� rant bien plus que de simples économies sur les factures 
d’électricité. Décryptage.

MANDAT D'AMENER CONTRE SONIA DAHMANI

L’Ugtt exprime sa pleine solidarité avec les robes noires

PRÉSIDENCE DU GOUVERNEMENT :

«La réduction du temps de travail 
n’est pas à l’ordre du jour»

AU-DELÀ DES POLITIQUES GOUVERNEMENTALES ET STRATÉGIQUES

Les énergies renouvelables, un grand 
potentiel insu�  samment exploité

Panneaux photovoltaïques sur le toit d’une habitation individuelle à Sayada, ville côtière au sud de Monastir© Habib M’henni

17E SESSION DE LA COMMISSION MIXTE TUNISO-IRAKIENNE

18 accords, mémorandums 
d’entente et programmes signés 
entre les deux pays

Le ministre des AE, Nabil Ammar, qui a présidé, hier après-midi à 
Bagdad, la 17e session de la commission mixte tuniso-irakienne avec 
le vice-Premier ministre et ministre des A� aires étrangères irakien, 
Fouad Hussein, a exprimé l’espoir de voir les relations économiques 
et commerciales entre la Tunisie et l’Irak se hisser au même niveau 
des relations politiques distinguées entre les deux pays.

CHAMPIONNAT DE TUNISIE — LIGUE 1
PLAY-OUT (10E JOURNÉE) 

Les Cigognes survolent 
leurs adversaires !
Les hommes d’Imed Ben Younes ont 
fait d’une pierre deux coups : ils se sont 
rattrapés après la défaite concédée lors 
de la journée précédente et, par là même, 
ont réduit l’écart à un point avec le leader 
cabiste qui a trébuché à Ben Guerdane.

LIGUE 1—PLAY-OFF—7E JOURNÉE — EST-ESS 
(3-2)

L’Espérance renverse
la table 
Chassé-croisé et victoire de l’EST 
sur un penalty accordé en fi n de match. 

RÉTRO—JOCELYN ANGLOMA REVIENT
SUR L’EURO 1992

«À l’Euro 1992, il n’y avait 
pas cette force de groupe»

BARREAU

Grève générale des avocats aujourd’hui



Pourquoi

A trop lâcher la bride...
De jeunes écoliers et lycéens qui se battent à coups de poing ou de pierre devant leurs écoles et leurs 
lycées, c’est devenu banal. Même les filles s’y mettent, égalité oblige. Nous vous épargnons les autres 
actes, car la liste serait trop longue à égrener.
Comment en sommes-nous arrivés là? Beaucoup de facteurs y ont contribué. A commencer par l’abandon 
des parents qui, par lassitude ou insouciance, ont déposé les armes et qui, ainsi que l’école d’ailleurs, 
sont passés d’un extrême à l’autre, c’est-à-dire d’une extrême sévérité à la mansuétude, permettant tout 
à leurs enfants. Evidemment après, il sera difficile sinon impossible de se rattraper. Cela sans compter 
la télé et les réseaux sociaux. Alors là... Il faudrait donc une main de fer dans un gant de velours. 

T.B.
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Chirurgies bariatriques en Tunisie

Plus de 6.000 patients opérés 
chaque année
Plus de 6.000 chirurgies baria-
triques sont pratiquées en 
Tunisie chaque année, prin-
cipalement sur des patients 
étrangers, a déclaré le pré-
sident de l’Association tuni-
sienne de chirurgie bariatrique 
(Tunisian Society of Bariatric 
Surgey-Tsbs), Hatem Jabbès.
Jabbès, qui s’exprimait samedi 
à Tunis, lors du premier 
congrès de l’association, créée 
en janvier 2024, a ajouté que la 
chirurgie bariatrique a débuté 
dans les années 2000 en Tuni-
sie dans les secteurs public et 
privé. «La chirurgie bariatrique 
et la chirurgie gastro-intestinale 
visent principalement à lutter 
contre une maladie chronique 
qui entraîne de nombreuses 
complications potentiellement 
mortelles, telles que le diabète, 
les crises cardiaques et les 
accidents vasculaires céré-
braux, et cette chirurgie peut 
s’avérer nécessaire pour faire 
sortir le patient de la zone de 
danger», a-t-il dit.

25% des Tunisiens sont obèses
Il a souligné que le taux de 
réussite de ces opérations 
dépasse 80%, mais pour réus-
sir à vaincre l’obésité, le patient 
doit adopter un nouveau mode 

de vie incluant une alimenta-
tion saine, de l’exercice phy-
sique et des soins psycholo-
giques. L’obésité touche 25% 
des Tunisiens, selon des don-
nées présentées lors de cette 
rencontre. 
Des spécialistes ont souli-
gné, à cette occasion, que les 
patients obèses sont exposés 
à de nombreuses difficultés 
de santé qui peuvent consti-
tuer une menace pour leur 
vie, mettant en avant plusieurs 
méthodes de traitement qui 
peuvent mettre fin à cette 
maladie.
Le premier congrès de l’Asso-
ciation tunisienne de chirur-
gie bariatrique a pour but 
d’échanger l’expertise et les 

expériences dans le domaine 
de la chirurgie de l’obésité et 
de prendre connaissance des 
développements technolo-
giques et scientifiques dans 
ce domaine.
L’Association tunisienne de 
chirurgie bariatrique, prolonge-
ment de l’activité scientifique 
de l’Association tunisienne 
de chirurgie métabolique et 
bariatrique, a pour vocation 
de rassembler des praticiens 
tunisiens et étrangers œuvrant 
dans le domaine de la chirur-
gie bariatrique, afin de réaliser 
de nouveaux progrès dans le 
domaine de la chirurgie gastro-
intestinale, de l’instrumentali-
sation médicale et de la lutte 
contre l’obésité.

Aouled Khalfallah, à Haffouz

Trois jeunes enfants morts  
dans des jebias !
Dans le village de Aouled Khalfallah de la 
délégation de Haffouz, 70% des agriculteurs 
possèdent des jebias remplies d’eau, et ce, à 
proximité des maisons, sans aucune protec-
tion, ni clôture.
Résultat : en l’espace d’un an, trois jeunes 
enfants sont morts noyés dans ces jebias. 
Ainsi, au mois de mai 2023, une fillette âgée de 
2 ans, au mois d’août 2023 un garçon âgé de 
2 ans et demi et le 7 mai 2024 un garçon âgé 

de 5 ans sont morts noyés, étant donné que 
les jebias sont juste à côté de leurs logements.
Le Crda devrait contrôler ces points d’eaux et 
donner des autorisations pour la construction 
de ces jebias, à condition qu’elles soient pro-
tégées et situées loin des habitations… Ainsi, 
on éviterait bien de mauvaises surprises et 
des traumatismes auprès des familles désem-
parées. 

F.Z.

Femme rurale entre vie familiale et travail 

Une conciliation délicate
Au foyer ou au travail, la femme rurale a toujours du mal à gérer son 
quotidien, se trouvant parfois contrainte de faire des concessions pouvant 
nuire à sa stabilité sociale et économique. Ainsi, préserver son gagne-pain 
pour le bonheur de toute sa famille peut, dans la majorité des cas, passer 
en premier lieu. Travail oblige, avec ses risques et périls.
Sur un total de 390.000 habi-
tants en milieu rural, 197.000 
sont des femmes dont la 
plupart sont privées de leurs 
droits fondamentaux et ne 
bénéficient ni de sécurité, 
ni d’assistance sociale, ni 
du droit à la retraite, ni à un 
salaire décent. 

Un préjudice moral et physique
Etant un grand réservoir de 
main-d’œuvre bon marché 
pour les propriétaires terriens, 
les femmes sont contraintes 
d’être au four et au moulin 
aussi bien au foyer avec les 
exigences de l’époux et des 
enfants que dans les champs 
agricoles où elles subissent 
les caprices et les diktats de 
leurs employeurs et où elles 
sont exposées aux différents 
risques. Cela sans oublier 
le fait d’aller chercher l’eau, 
couper le bois, abreuver les 
vaches, contrôler les poulail-
lers, préparer la tabouna et 
laver le linge.
Ainsi, ces femmes âgées entre 
17 et 75 ans se déplacent 
quotidiennement dans des 
camionnettes, entassées les 
unes sur les autres, pour aller 
effectuer diverses tâches 
pénibles (sarclage, plantation, 
récolte, cueillette, moisson, 
battage, etc.), et ce, pour un 
salaire de misère (entre 10 et 
15D pour une journée de dur 
labeur de 7h00 à 16h00).
Il va sans dire que ces condi-
tions de transport non sécu-
risé portent un préjudice 
moral, mais aussi physique 
aux femmes dont le travail 
est sous-évalué. D’ailleurs, 
on a enregistré au cours des 
dernières années un grand 
nombre d’accidents pro-
voqués par des chauffeurs 
pressés et empruntant des 
pistes non contrôlées par les 
agents de la Garde nationale... 
D’où le nombre de décès de 
travailleuses agricoles et des 
blessures handicapantes à 
vie qui augmentent de jour 
en jour. Cela face à l’indiffé-
rence des employeurs qui se 
contentent, en général, de 
payer les premiers soins aux 
services des urgences, puis 

vont à la recherche d’autres 
saisonnières.

Appliquer l’arsenal juridique
Cyrine Jaballah, une ouvrière 
qui a été fracturée du bras et 
de la hanche, nous précise 
que, depuis l’accident, sur-
venu sur la route entre Dhi-
bet et Traza (délégation d’El 
Ala), et qui était dû à l’excès 
de vitesse, elle a dû subir 
deux interventions chirurgi-
cales très coûteuses sans 
que son employeur daigne 
l’aider financièrement : «Fran-
chement, il faudrait que l’Etat 

pense à appliquer tout l’arse-
nal juridique et la batterie de 
lois en faveur de la femme, 
ce qui permettra désormais 
d’indemniser les travailleuses 
agricoles. Cela mettra fin au 
calvaire des accidents de la 
route devenus très fréquents... 
Malgré sa grande contribution 
au secteur agricole et dans la 
sécurité alimentaire, la femme 
rurale fait face à beaucoup 
de discrimination...», déplore 
avec amertume Cyrine, âgée 
de 28 ans. 
M. Radhouane Fatnassi, 
membre de la section régio-

nale de la Ligue tunisienne 
des Droits de l’homme à Kai-
rouan, nous précise que 62% 
de la main-d’œuvre exerçant 
dans le secteur agricole sont 
des femmes et 3.890 sont des 
hommes : «En outre, 90% de 
ces femmes n’ont aucune 
assurance ni sécurité sociale. 
Seules 10% d’entre elles en 
bénéficient puisqu’elles tra-
vaillent dans des mutuelles et 
des sociétés de développe-
ment agricole…», ajoute-t-il.
N’oublions, par ailleurs, la 
stratégie nationale 2017-2020 
pour l’autonomisation écono-
mique et sociale des femmes 
rurales, afin qu’elles puissent 
accéder au financement et à 
la commercialisation de leurs 
productions, ainsi que le pro-
jet qui vise l’amélioration des 
conditions de transport, en 
élargissant les zones d’acti-
vité autorisées aux moyens 
de transport privés comme les 
taxis collectifs.
Espérons la concrétisation de 
tous les programmes, afin que 
la femme rurale ait un meilleur 
avenir pour le bien de tout le 
pays.

Fatma ZAGHOUANI

Réparation mécanique et visite technique

Tous les clignotants sont au rouge !
On se demande pourquoi l’A3T (Agence technique du transport terrestre) ne dispose pas de ses propres ateliers de réparation 
automobile. Son rôle se limite, aujourd’hui, à contrôler les véhicules et à délivrer des certificats sur leur état. Généralement, les refus 
sont plus nombreux que les agréments. 
Chaque année, les conditions 
de visite, au lieu de s’amélio-
rer, régressent. Les critères 
de contrôle sont de plus en 
plus rigides. Autant dire que 
tout est fait pour compliquer 
la tâche aux automobilistes.
Lorsqu’on soumet son véhicule 
à la visite technique, il faut, 
toujours, s’attendre à moult 
surprises. Mauvaises, cela 
s’entend. Sans, pour autant, 
remettre en cause les critères 
appliqués, il est bon de voir 
que les agents en place ont 
recours à des appareils réglés 
sur des standards européens 
qui ne tiennent nullement 
compte de la réalité tuni-
sienne. Oui ! Qu’on le veuille 
ou non, l’automobiliste tuni-
sien n’a pas les moyens de 
fournir un véhicule au top de 
la technologie. Tout le monde 
connaît les difficultés insur-
montables auxquelles il fait 
face pour acheter une voiture 
et l’entretenir. Il est impératif 
de s’adapter à notre réalité !

Escroqueries !
Le Tunisien est, ainsi, forcé 
d’avoir son propre moyen de 
déplacement, parce que le 
secteur du transport public 
est sinistré. Avec tous les 
sacrifices que cela sup-

pose. Aujourd’hui, lors des 
visites techniques, ce Tuni-
sien est recalé pour n’importe 
quel motif. Parfois, il est obligé 
de passer plusieurs fois ces 
visites. Certes, ces contrôles 
sont nécessaires pour la sécu-
rité, mais il faut tenir compte 
d’une réalité catastrophique. 
Lorsqu’un automobiliste est 
refusé, il doit engager des 
réparations, très souvent coû-
teuses, auprès de ce qu’on 
appelle des mécaniciens ou 
des techniciens. 

Souvent, aussi, ces réparations 
ne sont que du bâclage.
En effet, les garagistes qui 
se livrent à ce travail ne sont 
pas des professionnels. Il est 
rarissime de tomber sur un 
bon et honnête mécanicien. 
Dans ce métier, il n’existe 
aucune organisation visible. 
Dans tous nos quartiers, il 
suffit d’ouvrir un garage et de 
s’improviser mécanicien. Le 
client n’a aucune garantie sur 
les compétences de celui qui 
y travaille. De ce fait, beau-
coup d’automobilistes sont 
escroqués et roulés. On leur 
fait payer des réparations qui 
n’ont jamais été effectuées et 
des pièces qui n’ont jamais été 
remplacées.

Au regard de la visite tech-
nique, les critères sont appli-
qués avec la plus stricte rigi-
dité sans tenir compte de la 
situation qui prévaut dans 
le secteur de la réparation 
mécanique. Le Tunisien ne 
peut pas s’opposer, à lui seul, 
aux pratiques malsaines des 
mécaniciens et autres élec-
triciens automobiles. Ceux-ci 
exercent librement sans être 
inquiétés. Ils n’ont de comptes 
à rendre à personne. De son 
côté, le client ne dispose 
d’aucun recours pour se pro-
téger contre ces intrus et ces 
escrocs.

Organiser le secteur
Ces soi-disants mécaniciens 
règnent en maîtres absolus et 
personne ne peut leur imposer 
une règle de conduite. Nous 
n’avons jamais cessé d’attirer 
l’attention des autorités sur 
la situation dans ce métier. 
En novembre 2012 et en avril 
2021 et, même avant, nous 
avons abordé le sujet sur ces 
mêmes pages, sans qu’il y ait 
la moindre réaction de la part 
des autorités concernées. Or, 
on sait que depuis des années 
on a essayé d’organiser ce 
secteur, sans aucun résultat. 
Une tentative d’imposer un 
cahier des charges en 2008 a 
fait long feu. 
Mais, faut-il le rappeler, l’idée 
de commencer à encadrer ce 
corps de métier existe depuis… 
1985. Nous sommes en 2024 
et tout est pareil. Rien de tan-
gible n’a été fait. Pis encore, 
on recule. Pourtant, il y a des 
normes à respecter et les auto-
rités concernées ont la charge 
de les faire respecter. Il est 
inconcevable que ces gens 
se livrent à des actions non 
organisées et imposent leurs 
lois et leurs tarifs. Il y a d’abord 
des évidences énoncées par 

le cahier des charges. Comme, 
par exemple, l’espace réservé 
à l’exercice de la profession 
qui ne doit pas être en des-
sous de 50 m2 pour un électri-
cien ou pour un mécanicien et 
150 m2 au moins pour un tôlier. 

Rien de cela n’existe. 
D’ailleurs, de nombreux 
“mécaniciens” n’ont jamais 
eu de contact avec la chambre 
qui les représente ou n’en ont 
jamais entendu parler. En tout 
état de cause, le secteur est 
totalement anarchique et on y 
fait tout ce qu’on veut sans la 
moindre crainte. Et ça, tous les 
automobilistes le savent. Eux, 
qui, justement, désespèrent de 
voir, un jour, une autorité inter-
venir et prendre les choses 
en main.

L’A3T doit s’impliquer à fond
C’est pourquoi il est temps de 
penser à l’intervention de l’A3T. 
Pourquoi n’est-il pas possible 
de mettre en place des centres 
de réparation mécanique rele-
vant de ces centres des trans-
ports terrestres ? De ce fait, il y 
aurait des antennes régionales 
liées à chacun des centres de 
l’A3T existants. Une fois le dia-
gnostic établi par le contrôle 
technique, l’automobiliste peut, 
s’il le désire, s’adresser à ces 
structures et obtenir ensuite 
un certificat reconnu. 
Ces nouveaux centres de 
réparation automobile joui-
ront, certainement, de plus de 
confiance dans la mesure où 
ils seront agréés officiellement. 
Ce projet est possible moyen-
nant une volonté politique et 
une vision claire des choses. 
La formation professionnelle 
aurait, également, son rôle à 
jouer en lui fournissant le per-
sonnel adéquat formé selon 
les techniques nouvelles et 
modernes et disposant du 

matériel adéquat et non d’un 
marteau et d’une barre de fer. 
On imagine bien que l’apport 
de telles structures ne man-
quera pas de faire bouger les 
choses vers plus de crédibi-
lité et d’efficacité. En outre, 
il peut permettre de mettre 
sur le marché de l’emploi un 
grand nombre de jeunes for-
més dans les centres dépen-
dant du ministère de l’Emploi 
et de la Formation profession-
nelle. Des jeunes qui auront 
appris à utiliser et à manipu-
ler les nouvelles machines et 
les nouvelles technologies en 
matière de réparation auto-
mobile. Surtout qu’il y a sur le 
marché des voitures modernes 
qui ont besoin de réparateurs 
à la page.
L’industrie automobile est 
entrée dans une phase très 
développée et au secteur de 
la réparation auto d’y faire 
face. Ce qui n’est pas dans 

les projets de ces garagistes 
qui ne cherchent qu’à s’enri-
chir à la tête du client, sans, 
pour autant, présenter un tra-
vail correct.

Et les pièces détachées ?
Mais il y a un hic : c’est le 
domaine des pièces déta-
chées et de l’équipement des 
voitures qui semble aller à la 
dérive. C’est vraiment la jungle. 
Les prix sont, le moins que 
l’on puisse dire, exorbitants et 
de qualité douteuse. Le sec-
teur est tenu par des barons 
qui le monopolisent depuis 
des années. Tout comme le 
secteur des concessionnaires 
automobiles. Jusqu’à présent, 
personne n’a osé les toucher. 
Des gens devenus milliardaires 
en si peu de temps, parce 
qu’ils évoluent seuls dans cet 
espace. 
Tout le monde sait que les 
pièces écoulées ne sont pas 

toutes d’origine. La contrefa-
çon y est majoritaire. Mais les 
prix montent en flèche, avec 
des factures salées indûment 
appliqués, allant du simple au 
double, sinon au triple selon 
les vendeurs ou les marques. 
Par contre, le client n’a aucun 
repère pour se situer par rap-
port à ces prix incontrôlables.
On terminera par cet appel 
ultime aux autorités com-
pétentes. On s’attend à ce 
coup de pied dans cette four-
milière pour obliger tout le 
secteur (réparation, vente de  
pièces détachées et tout ce 
qui s’y rattache) à changer de 
méthode et à respecter les 
droits des consommateurs 
tunisiens. Espérons que ces 
propos ne tomberont pas dans 
l’oreille d’un sourd comme cela 
a été le cas depuis, au moins, 
2008. 

Amor CHRAIET

 On s’attend à ce coup de pied dans 
cette fourmilière pour obliger tout 
le secteur (réparation, vente pièces 
détachées et tout ce qui s’y rattache) 
à changer de méthode et à respecter 
les droits des consommateurs 
tunisiens. Espérons que ces propos ne 
tomberont pas dans l’oreille d’un sourd 
comme cela a été le cas depuis, au 
moins, 2008. 

 Ainsi, ces femmes âgées 
entre 17 et 75 ans se déplacent 
quotidiennement dans des 
camionnettes, entassées les unes sur 
les autres, pour aller effectuer diverses 
tâches pénibles (sarclage, plantation, 
récolte, cueillette, moisson, battage, 
etc.), et ce, pour un salaire de misère 
(entre 10 et 15D pour une journée de 
dur labeur de 7h00 à 16h00). 
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PROJET SMART GRID

La Steg entamera l’installation  
du premier lot de compteurs 
intelligents à Sfax
Le projet permettra de développer et d’améliorer les services 
de la société, de moderniser le système de facturation, 
d’assurer un équilibre entre l’offre et la demande et de réparer 
à distance les pannes au niveau du réseau, sans avoir besoin 
de recourir à une intervention humaine sur place.

Des légumes, des fruits, des 
viandes rouges et blanches, 
des poissons et des fromages 
sont exposés à la vente dans 
ce point de vente et proposés 
à des prix similaires à ceux 
appliqués sur le marché de 
gros de Bir El Kassaâ, et ce, 
dans le cadre de la célébration 
du 60e anniversaire de l’Eva-
cuation agricole et la Journée 
nationale de l’agriculture, selon 
les organisateurs de cette ini-
tiative.
Le point de vente, orga-
nisé par l’Office des terres 
domaniales(OTD) et 6 grou-
pements interprofessionnels 
se poursuivra jusqu’au 18 mai. 
Les prix affichés défient toute 
concurrence fait remarquer le 
coordinateur de ce point de 
vente, Marouane El Chihi.

Ainsi, le piment est proposé 
à 1d600 le kiologramme(Kg), 
les tomates à 1d800 /Kg, les 
pommes de terre à 1d/kg. Pour 
les fruits, les abricots sont à 2 
dinars/kg, les pêches à 1,8 d/
kg, les nèfles à 1d200 le kg. 
Quant aux poissons, ils sont 
vendus à 17 d/kg la Dorade 
contre 18 d/kg et le loup à 16 
dinars/kg.
S’agissant des viandes rouges, 
le veau à 35 d/kg contre 48 d 
dans les grandes surfaces et 
les marchés, l’agneau à 37d/
Kg contre une moyenne variant 
entre 49 et 52 d/kg dans les 
circuits de distribution.
Le ministre de l’Agriculture, 
des Ressources hydrauliques 
et de la Pêche, Abdelmonem 
Belati, a appelé, lors d’une 
visite effectuée à ce point de 

vente, les exposants à garder 
les mêmes prix de vente des 
produits, en mettant l’accent 
sur la nécessité d’approvi-
sionner le marché provisoire 
en quantités suffisantes. Il a, 
même, recommandé de faire 
baisser les prix de certain pro-
duits.
Belati a évoqué, à cette occa-
sion, le rôle de l’Etat dans le 
soutien de l’agriculteur dans 
sa lutte contre les difficultés, 
rappelant que des mesures 
sont souvent prises en faveur 
du secteur agricole et des 
agriculteurs dont la signature, 
récemment, d’une convention 
avec la Banque tunisienne de 
solidarité « BTS Bank » en vue 
d’accorder des prêts aux éle-
veurs pour le développement 
du cheptel.

La Société tunisienne de l’élec-
tricité et du gaz (Steg) com-
mencera l’installation, en juin 
prochain, du premier lot de 
compteurs intelligents (Smart 
Grid) dans la ville de Sfax, et 
ce, dans le cadre de la phase 
pilote de ce projet.
Hend Ennaifer, responsable 
des services à distance et de 
l’agence virtuelle à la Steg, a 
précisé, dans une interview, 
que ce projet, dont le coût 
s’élève à 120 millions d’euros 
(soit environ 400 millions de 
dinars), sera financé par un 
prêt accordé par l’Agence fran-
çaise de développement (AFD). 
Elle ajoute que la phase pilote 
du projet prévoit la mise en 
place de 450 mille compteurs 
intelligents au profit des clients 
résidentiels et industriels (ce 
qui représente près de 10% 

du nombre total des clients de 
la société), dans 6 villes tuni-
siennes (relevant de 5 districts 
de la Steg), à savoir Kerkennah, 
Sfax-ville, Sidi Bouzid, Sousse, 
El Kram et des délégations du 
gouvernorat de Béja.
«Smart Grid est un projet struc-
turel qui met en application la 
transition numérique et énergé-
tique, et vise à améliorer l’effi-
cacité du réseau électrique de 
la Steg», a-t-elle souligné, ajou-
tant que ce projet permettra 
de développer et d’améliorer 
les services de la société, de 
moderniser le système de fac-
turation, d’assurer un équilibre 
entre l’offre et la demande et de 
réparer à distance les pannes 
au niveau du réseau, sans avoir 
besoin de recourir à une inter-
vention humaine sur place.
Par ailleurs, indique la respon-

sable, le projet permettra de 
surveiller à distance toutes les 
pratiques illictes, dont la mani-
pulation des compteurs par les 
clients pour réduire les quanti-
tés d’électricité consommées, 
qui a atteint des niveaux alar-
mants, autour de 18%.
Ainsi, Smart Grid permettra 
à moyen et long termes d’aban-
donner progressivement la 
facturation estimative (tous les 
deux mois) et d’adopter un sys-
tème de facturation présentant 
la consommation réelle des 
clients. Mme Ennaifer a fait savoir, 
en outre, que les travaux d’ins-
tallation de compteurs s’étale-
ront sur une période de 8 mois 
et que la phase expérimentale 
dans les zones concernées 
se poursuivra d’ici à 2026 afin 
d’anticiper les problèmes tech-
niques qui pourraient survenir.

Célébration du 60e anniversaire de l’évacuation agricole

Les prix affichés défient toute 
concurrence
Un point de vente « Du producteur au consommateur » 
a été inauguré, hier, à l’avenue Habib-Bourguiba, à 
Tunis. Dès son ouverture, il a enregistré un flux massif 
de consommateurs cherchant à s’approvisionner en 
produits agricoles à prix abordables.

Le directeur de l’Observatoire 
national de l’approvisionne-
ment et des prix au ministère 
du Commerce et du Déve-
loppement des exportations, 
Ramzi Trabelsi, a déclaré que 
la tendance à la baisse des 
prix se poursuivra en cette 
période, en particulier pour les 
pommes de terre, les tomates, 
les poivrons, les concombres, 
les courges et la plupart des 
variétés de fruits (pêches, 
abricots, melons, pastèques, 

prunes et pommes d’été). Il a 
également considéré que les 
prix enregistrés au cours du 
mois précédent sont généra-
lement satisfaisants pour la 
plupart des produits. D’autre 
part, il a reconnu que les 
prix des viandes blanches, 
notamment de la volaille, ont 
enregistré une hausse à partir 
de la deuxième quinzaine du 
mois d’avril, laquelle hausse 
s’est poursuivie jusqu’à la fin 
du mois, pour ensuite baisser 

progressivement au cours de 
la première semaine du mois 
de mai.
Selon les données de l’Obser-
vatoire, les quantités de pro-
duits agricoles affluant au mar-
ché de gros de Bir El Kasaâ, 
en avril 2024, ont augmenté 
de 18 % en comparaison du 
mois d’avril 2023. Il s’agit prin-
cipalement, des fruits (+116 
%), tandis que les quantités 
des poissons (-47 %) et des 
légumes (-1 %) ont diminué.

Observatoire national de l’approvisionnement

Les prix des fruits et légumes revus 
à la baisse
Les prix des viandes blanches, notamment de la volaille, 
ont enregistré une hausse à partir de la seconde 
quinzaine du mois d’avril.

Tunisie-Turquie

Dynamiser l’investissement  
pour un partenariat renouvelé 
entre les deux pays
Le Forum tuniso-turc vise à renforcer la complémentarité 
et le partenariat économique avec la Turquie, tout en 
focalisant les moyens de stimuler les investissements 
turcs en Tunisie dans différents domaines d’activité, 
précise le Centre de promotion des exportations (Cepex).

Lors d’une séance de travail 
tenue, samedi, à Bagdad, le 
ministre des Affaires étran-
gères, Nabil Ammar, et le 
ministre irakien des Transports, 
Mouhaibas Al-Saadawi, ont fait 
valoir l’impératif d’ouvrir une 
ligne aérienne directe entre 
la Tunisie et l’Irak.
Cette mesure s’inscrit dans la 
perspective de dynamiser le 
tourisme entre les deux pays 
et de faciliter la circulation des 
personnes et des biens.
Selon un communiqué du 
département des Affaires 
étrangères publié dans la 
soirée, les deux parties ont 
convenu d’activer le lancement 
d’une nouvelle desserte dans 
les plus brefs délais.

Au cours de la réunion, les 
deux ministres ont mis l’accent 
sur les relations politiques pri-
vilégiées prévalant entre les 
deux pays qui peuvent ser-
vir comme catalyseur pour 
promouvoir la coopération, 
notamment dans le secteur 
des transports et de la logis-
tique.
Les deux responsables ont par 
ailleurs appelé au parachève-
ment des négociations autour 
des projets d’accords dans 
les domaines du transport et 
à l’échange d’expériences et 
d’expertises en matière de 
météorologie, du secteur fer-
roviaire, du transport maritime, 
de l’aviation civile et des aéro-
ports.

Pour sa part, le ministre irakien 
des Transports s’est félicité 
de la proposition d’engager 
des concertations autour de 
la conclusion d’un accord-
cadre dans le domaine des 
transports avec la Tunisie, ainsi 
que de la création d’un comité 
sectoriel de haut niveau visant 
à instaurer un dialogue régu-
lier et à élaborer une stratégie 
commune de coopération.
Le responsable irakien a saisi 
l’occasion pour mettre en 
avant l’importance que revêt 
le projet ambitieux de la route 
de développement stratégique 
afin de faire de l’Irak un hub du 
commerce mondial et un point 
de liaison entre l’Est et l’Ouest. 
Il a réaffirmé la disposition de 

son pays à coopérer active-
ment avec la Tunisie dans le 
cadre de ce projet.
Le ministre des Affaires étran-
gères, Nabil Ammar, s’est 
rendu en Irak dans le cadre 
d’une visite de travail de deux 
jours, 11 et 12 mai, où il a pré-
sidé les travaux de la 17e ses-
sion de la commission mixte 
tuniso-irakienne.
Dans le cadre de sa visite, 
Ammar a eu des entretiens 
avec des responsables ira-
kiens. Il a également procédé à 
l’inauguration d’un forum dédié 
aux hommes d’affaires des 
deux pays avant de recevoir 
une délégation de la commu-
nauté tunisienne établie en 
Irak.

Le ministre des Affaires étran-
gères, Nabil Ammar, a souligné 
l’opportunité de hisser les rela-
tions économiques et com-
merciales entre la Tunisie et 
l’Irak à un niveau supérieur d’un 
partenariat actif.
Le ministre, qui a présidé, hier 
après-midi à Bagdad, la 17e ses-
sion de la commission mixte 
tuniso-irakienne avec le vice-
Premier ministre et ministre 
des Affaires étrangères irakien, 
Fouad Hussein, a exprimé l’es-
poir de voir les relations écono-
miques et commerciales entre 
la Tunisie et l’Irak se hisser au 
même niveau des relations 
politiques distinguées entre 
les deux pays, à travers l’exploi-
tation des opportunités offertes 
dans plusieurs domaines, tels 
que les produits pharmaceu-
tiques, l’agriculture, les services, 
le tourisme, le transport et 
d’autres secteurs prometteurs, 
appelant, dans ce contexte, 
à trouver les formules appro-
priées pour assurer l’augmen-
tation du volume des échanges 
commerciaux.

Il a également mis en avant 
le rôle important que joue le 
secteur privé pour renforcer 
la coopération entre les deux 
pays, à travers l’établissement 
de partenariats économiques 
efficaces et durables, selon 
un communiqué publié par le 
ministère.
Ainsi, le forum tuniso-irakien 
des hommes d’affaires a per-
mis, a-t-il indiqué, de discuter 
des opportunités de partenariat 
et d’investissement entre les 
acteurs économiques du sec-
teur privé dans les deux pays.
Ammar a ajouté que la tenue de 
la 17e session de la commission 
mixte constitue une occasion 
propice pour donner un nou-
veau départ aux relations frater-
nelles et de coopération entre 
les deux pays, à travers une 
évaluation objective du bilan de 
la coopération et des moyens 
de développer ses mécanismes, 
d’actualiser son cadre juridique 
et de les activer, soulignant la 
volonté du Président Kaïs Saïed 
de développer la coopération 
bilatérale avec l’Irak dans les 

différents domaines.
Pour sa part, le vice-Premier 
ministre et ministre des Affaires 
étrangères irakien a exprimé 
l’appui de son pays à la Tunisie 
dans sa transition démocra-
tique et ses choix nationaux 
pour l’édification d’un système 
démocratique qui réalise les 
aspirations du peuple tunisien 
dans les différents domaines.
Une coopération renforcée 
dans les domaines de la culture, 
la santé et la sécurité
Il a ajouté, pour sa part, que la 
tenue de la 17e session de la 
commission mixte tuniso-ira-
kienne reflète la volonté com-
mune et sincère des deux pays 
de renforcer les liens de frater-
nité et de coopération écono-
mique, commerciale et cultu-
relle. Il s’est, également, félicité 
du niveau des relations privilé-
giées entre la Tunisie et l’Irak, et 
le souhait de les étendre à de 
nouveaux domaines, tels que la 
culture, l’économie, la jeunesse, 
la santé et la sécurité.
Au terme des travaux de la 
commission mixte, 18 accords, 

mémorandums d’entente et 
programmes exécutifs ont été 
signés dans les domaines de 
la coopération en matière de 
sécurité, de protection civile, de 
santé, de médicament, d’artisa-
nat, de coopération technique, 
de formation professionnelle, 
d’environnement, d’éducation, 
de jeunesse et de sports. 
Des mémorandums d’entente 
ont été, également, signés entre 
le secteur privé des deux pays 
ainsi que dans la coopération 
décentralisée.
Le procès-verbal de la 17e ses-
sion de la commission mixte a 
également été signé. Il com-
prend des recommandations 
pour renforcer la coopération 
bilatérale dans divers domaines.
Les deux ministres ont tenu une 
conférence de presse à l’issue 
des travaux de la commission 
mixte tuniso-irakienne, au 
cours de laquelle ils ont passé 
en revue les résultats de cette 
session, exprimant leur satisfac-
tion ainsi que la nécessité de 
mettre en œuvre les résultats 
de cette session.

Le Forum d’affaires et de par-
tenariat tuniso-turc se tiendra 
le 5 juin 2024 à Istanbul, à l’ini-
tiative conjointe du ministère 
du Commerce et du Dévelop-
pement des exportations et du 
ministère turc du Commerce, 
l’Utica et «Deik» (Conseil des 
relations économiques étran-
gères de Turquie), en collabo-
ration avec toutes les struc-
tures membres du «Tunisia 
Export Team», a fait savoir le 
Cepex.
«Ce Forum vise à renforcer 
la complémentarité et le par-
tenariat économique avec la 
Turquie, tout en focalisant les 

moyens de stimuler les inves-
tissements turcs en Tunisie 
dans différents domaines d’ac-
tivité», a précisé le centre de 
promotion des exportations.
«Les rencontres de partena-
riat qui seront organisées à 
l’occasion de cet événement 
offriront une réelle opportunité 
pour encourager les opéra-
teurs économiques turcs à 
établir des partenariats avec 
les entreprises tunisiennes 
et bénéficier de l’expérience 
turque en matière de dévelop-
pement des chaînes de valeur 
à l’international».
Les secteurs concernés par 

cette mission sont les sui-
vants : l’agroalimentaire, les 
industries mécaniques et 
électriques, les matériaux de 
construction, le textile et habil-
lement, le cuir et chaussures, 
les produits cosmétiques, les 
produits chimiques, le phos-
phate et dérivés, les services 
(tourisme, TIC, ingénierie, …)
Les entreprises tunisiennes 
souhaitant prendre part à ce 
forum, sont invitées à remplir 
le formulaire de participation 
avant le 24 mai 2024 sur les 
adresses suivantes : msellami@
tunisiaexport.tn/ shassen@
tunisiaexport.tn

Tunisie-Irak 

Vers l’ouverture d’une nouvelle liaison entre 
Tunis et Bagdad
Cette mesure s’inscrit dans la perspective de dynamiser le tourisme entre 
les deux pays et de faciliter la circulation des personnes et des biens.

17e session de la commission mixte tuniso-irakienne

18 accords, mémorandums d’entente 
et programmes signés entre les deux pays
Le ministre des AE, Nabil Ammar, qui a présidé, hier après-midi à Bagdad, la 
17e session de la commission mixte tuniso-irakienne avec le vice-Premier 
ministre et ministre des Affaires étrangères irakien, Fouad Hussein, a expri-
mé l’espoir de voir les relations économiques et commerciales entre la Tu-
nisie et l’Irak se hisser au même niveau des relations politiques distinguées 
entre les deux pays.

Présidence du gouvernement :

«La réduction du temps de travail n’est pas 
à l’ordre du jour»
Le nombre d’heures de travail dans la fonction publique en Tunisie est 
presque similaire à celui en vigueur dans de nombreux pays du monde, 
précise la présidence du gouvernement dans une correspondance officielle 
adressée au Parlement, soulignant que la réduction du temps de travail n’est 
pas envisageable pour le moment.
Dans une correspondance 
officielle au Parlement, en 
réponse à une question écrite 
adressée par le député Yous-
sef Toumi et publiée sur le 
site officiel de l’Assemblée 
des représentants du peuple 
(ARP) concernant la révision 
du nombre d’heures de travail 
dans la fonction publique, 
la Présidence du gouverne-
ment a révélé que «le projet 
de révision de la loi de la 
fonction publique ne compre-
nait pas de dispositions rela-
tives à la révision du nombre 
d’heures de travail».

«Le nombre d’heures de tra-
vail dans la fonction publique 
en Tunisie est  presque 
similaire à celui en vigueur 
dans de nombreux pays du 
monde», a-t-elle précisé, 
soulignant que la réduction 
du temps de travail n’est 
pas envisageable pour le 
moment.
En réponse à la question 
du député sur la possibilité 
d’uniformiser le temps de 
travail des agents de sécu-
rité du secteur public et des 
établissements publics avec 
celui de leurs homologues de 

la fonction publique, la Pré-
sidence du gouvernement a 
indiqué que cette question ne 
se pose pas pour plusieurs 
raisons.
En effet, les agents de sécu-
rité du secteur public et des 
établissements publics sont 
soumis aux dispositions de 
leurs propres statuts, tandis 
que les agents de sécurité 
de la fonction publique sont 
soumis aux dispositions de 
la loi de la fonction publique, 
selon la même source.
Elle a souligné que la nature 
du travail des agents de 

sécurité publics et les éta-
blissements publics requiert 
l’adoption d’un système spé-
cial pour cette catégorie de 
personnel en fonction de la 
nature de l’activité de l’insti-
tution ou de l’établissement 
concerné.
Dans sa question écrite au 
gouvernement, le député 
Youssef Toumi a souligné 
que les agents de sécurité 
du secteur public travaillent 
12 heures par jour, et  ce ,tout 
au long de l’année, ce qui est 
contraire aux dispositions du 
code du travail, a-t-il estimé.

La 17e session de 
la commission 
mixte tuniso-ira-
kienne reflète la 
volonté commune 
des deux pays 
de promouvoir 
la coopération 
bilatérale écono-
mique, commer-
ciale et culturelle
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Entreprises 

La recherche scientifique, 
un des moteurs du 
développement de la Tunisie
Chaque année, les chercheurs et doctorants (un peu moins de 
14.000 en 2023, d’après les chiffres publiés par la Dgrs) produisent 
des centaines de travaux de recherche fondamentale et appliquée, 
ainsi que de recherche-développement. Mustapha Boubaya, 
consultant en management de l’innovation & entrepreneuriat, 
indique que les résultats de ces travaux de recherche scientifique 
peuvent faire l’objet d’un processus de valorisation visant à 
impacter l’économie nationale en aboutissant, directement ou 
indirectement, à la mise au point de procédés nouveaux ou 
améliorés qui sont exploités par des entreprises existantes ou des 
entreprises à créer.  
Faute de valorisation et d’exploi-
tation économique, ces résultats 
demeureront sans effet économique 
et sans valeur ajoutée autre que 
celle des publications scientifiques 
et académiques. Et resteront, par 
conséquent, dans les tiroirs des 
entités de recherche qui les ont pro-
duits. Ce qui constitue un manque 
à gagner pour l’économie et une 
occasion perdue d’utiliser les inno-
vations et inventions réalisées pour 
générer de manière industrielle de la 
valeur sur le marché et en tirer des 
bénéfices pour le développement 
économique du pays.
Les projets de recherche aboutis 
sont, généralement, à un niveau de 
maturité qui les rend proches aussi 
bien de l’industrialisation que du 
marché. Mais ils n’ont à leur dispo-
sition, actuellement, qu’un seul ins-
trument de financement: le budget 
annuel affecté à la Valorisation des 
Résultats de Recherche, communé-
ment appelé VRR.

Un long processus complexe 
Selon Boubaya, «pour accéder au 
VRR, et c’est le défi majeur, les cher-
cheurs doivent passer par un pro-
cessus d’une quinzaine d’étapes: 
appel à projets, élaboration du dos-
sier de projet, recherche du parte-
naire économique, évaluation du 
projet par des experts,  convention 
tripartite (chercheur, établissement, 
entité bénéficiaire), étude technico-
économique, obtention du finan-
cement, création de l’entreprise, 
démarrage de l’activité de produc-
tion, etc.».  
Ce long processus complexe n’est 
plus adapté, même si on peut le 
justifier, dans la mesure où plusieurs 
de ses étapes sont inutiles et sans 
une réelle valeur ajoutée.  Il en est 
ainsi des étapes d’évaluation et 
d’examen pour avis, qui se font par 
une approche académique le plus 
souvent déconnectée de l’objectif 
de transfert du savoir-faire sur le 
marché, par des experts ou ensei-
gnants connaissant peu le monde 
de la production économique et 
sans expérience significative des 
problèmes de valorisation sur le 
terrain.
Par ailleurs, les chercheurs doivent 
aller chercher eux-mêmes la par-
ticipation des entreprises privées 
à leurs projets de recherche, en 
écoutant les besoins des entreprises 
et en adaptant les projets à ces 
besoins. Ce qui n’est pas toujours 
aisé, faute de connaissances ou de 
réseau de contact.
Un autre défi est lié à la faible 
visibilité et la difficile lisibilité des 
instruments de financement de la 
recherche collaborative, avec les 
milieux économiques, qui consti-
tuent un autre handicap de taille à 
la bonne volonté des chercheurs. 
Ainsi, et à défaut d’une plateforme 
en ligne d’information sur les instru-
ments financiers disponibles et sur 
les opportunités de collaboration 
Recherche-Entreprise, même les 
résultats de recherche aboutis et 
valorisables seront invisibles.
Il est à noter que la Tunisie dispose 
de plus de 30 centres de recherche 
et de plus de 800 petites structures 
(laboratoires et unités) de recherche 
qui présentent une dizaine de pro-
jets de valorisation par an, dont la 
moitié environ est retenue, avec seu-
lement quelque 90 projets financés 
par le dispositif VRR sur une période 
de 20 ans, ce qui est marginal par 
rapport au potentiel réel disponible 

notamment dans les centres de 
recherche. 
Par conséquent, et « en extrapo-
lant, les projets recensés auprès 
des 5 entités de recherche au sein 
desquelles on a recensé plus d’une 
soixantaine de projets identifiés 
valorisables en 2012, la Tunisie dis-
poserait d’un potentiel de quelque 
180 à 200 projets de résultats de 
recherche valorisables chaque 
année, et ce, uniquement pour les 
15 centres de recherche scientifique 
à caractère technique ou technolo-
gique, et sans compter le potentiel 
de projets valorisables en industrie 
culturelle et créative, qu’on peut esti-
mer au double », souligne Boubaya .

Impact économique 
L’impact économique de la valori-
sation des résultats de recherche 
sont quasiment les mêmes que tout 
investissement innovant : nouveaux 
produits industriels, production de 
nouvelles richesses, création de 
nouveaux emplois hautement qua-
lifiés et moins qualifiés, exportation 
des nouveaux produits sur de nou-
veaux marchés et la résolution de 
problèmes sociotechniques inso-
lubles jusque-là.
Aux dires de Boubaya, la valorisation 
des résultats de recherche, tant pour 
les projets aboutis et non-exploités 
que pour les projets à venir, pourrait 
être à l’origine de la création de 
plusieurs centaines d’entreprises 
et de milliers d’emplois par an, « si 
on consacrait le concept d’entre-
prise issue de l’essaimage scienti-
fique disséminant les résultats de la 
recherche dans l’économie ». 
De l’avis de l’expert, trois facteurs 
essentiels doivent être réunis pour 
une collaboration fructueuse entre le 
monde de la recherche scientifique 
et le monde économique :  une 
proximité entre les chercheurs et les 
entreprises économiques, un instru-
ment financier adapté aux besoins 
des premiers et aux contraintes des 
secondes et  la protection de la 
propriété intellectuelle, sans laquelle 
le «savoir produit» et le «savoir-
faire capitalisé» ne seraient pas au 
service du «savoir-être collaboratif» 
qui garantit les droits des uns et des 
autres dans une stratégie gagnant-
gagnant.
De même, «il faudrait penser à 
remettre en place un «Fonds-inno-
vation de pré-amorçage et d’essai-
mage», à l’instar de celui qui a été 
initié par le ministère de l’Enseigne-
ment supérieur en 2016-2017 dans 
le cadre du Programme PAQ, en 

attendant de doter la Tunisie d’un 
«Fonds national de pré-amorçage», 
dont l’étude de faisabilité a été réa-
lisée depuis une douzaine d’années 
sur une initiative de l’ancien minis-
tère du Développement des inves-
tissements et de la Coopération 
internationale ».

Obstacles juridiques 
ou réglementaires
D’un autre côté, Boubaya précise 
que le 1er cadre juridique à réviser 
devrait être la Loi d’orientation de 
janvier 1996, relative à la recherche 
scientifique et au développement 
technologique, qui a pris de l’âge 
aujourd’hui et mérite une refonte bien 
plus en profondeur que la modifica-
tion dont elle a fait l’objet en 2022 sur 
la mobilité des chercheurs.
Cette refonte concernerait particu-
lièrement :  l’instauration de modes 
de valorisation des résultats de 
recherche auprès de toute entité 
économique, suivant des modali-
tés souples et responsabilisantes 
pour les centres et laboratoires de 
recherche, l’incitation à exploiter les 
inventions et innovations réalisées 
par les chercheurs qui en sont les 
auteurs,  la mobilisation des cher-
cheurs pour aller sur le terrain et 
aider les entreprises à créer des 
projets économiques innovants,  la 
généralisation des structures d’in-
terface entre les universités et les 
entreprises. Ceci outre la réforme 
des instruments de financement de 
la recherche collaborative et des 
technologies (PRC, PFR, VRR) en 
prévoyant la possibilité de cumuler 
ces financements avec ceux d’autres 
instruments dédiés à la recherche 
et l’innovation, à la recherche-déve-
loppement et aux investissements 
technologiques,  la facilitation de 
l’accès aux opérateurs spécialisés 
dans le soutien au montage et au 
pilotage des projets de recherche 
collaborative avec les Entreprises 
économiques, quel que soit le lieu 
d’implantation de ces projets (Centre 
ou laboratoire, pépinière, incubateur, 
technopôle).
Le 2e texte important à réviser, consé-
cutivement à la refonte de la loi 
d’orientation, devrait être le décret 
de juillet 2002 fixant les conditions 
et modalités de la mobilité des cher-
cheurs, afin d’octroyer aux cher-
cheurs des incitations financières 
et professionnelles motivantes pour 
la mobilité,  d’instituer de nouvelles 
formes de mobilité des chercheurs, 
à plein temps ou à temps partiel, vers 
les milieux économiques,  de préser-
ver les liens avec les universités et la 
recherche scientifique et  de prévoir 
un dispositif permettant d’associer les 
compétences tunisiennes à l’étranger.
Et de conclure : «Je pense que le 
temps est venu pour décloison-
ner également les instruments de 
financement de notre système de 
recherche et d’innovation, à la faveur 
d’une refonte de leur cadre juridique, 
afin de lever toutes les insuffisances 
et contraintes financières qui font 
obstacle à la transformation des pro-
jets aboutis de recherche scienti-
fique, et validés sur le terrain ». Car,  
comme l’a souligné le directeur 
général de l’Anpr, les résultats de la 
recherche profitent à l’économie et 
à la société tunisienne, grâce à une 
recherche scientifique devenue l’un 
des moteurs du développement de 
la Tunisie.  

S. AHMED 

7e édition de la conférence internationale «FINANCING INVESTMENT  
& TRADE in AFRICA-FITA2024» 

Promouvoir la Tunisie 
en hub d’investissement en Afrique
Sous le haut patronage du Président de la République, 
Kaïs Saïd, Tunisia Africa Business Council-TABC 
organise la 7e édition de la conférence internationale 
«Financing Investment & Trade in Africa-Fita 2024», 
les 11 et 12 juin 2024 à Tunis, portant sur le thème : 
«Renforcer la transformation locale et le transfert des 
technologies pour une croissance durable et inclusive 
en Afrique».
Fita 2024 abordera des sujets cruciaux pour l’avenir 
du continent, en présence de plusieurs délégations 
gouvernementales, d’institutions panafricaines, de 
bailleurs de fonds internationaux et de dirigeants du 
secteur privé. L’objectif primordial est de consolider 
la coopération entre les pays africains.
Cette 7e édition verra l’organisation de plusieurs «side 
events» soigneusement choisis par les partenaires 
internationaux, qui couvriront des sujets d’’une impor-
tance capitale pour le développement du continent, à 
l’instar de la sécurité alimentaire, le défi énergétique, la 
coopération Asie-Afrique et Europe-Afrique, l’industrie 
4.0, le financement, le défi climatique et les corridors 
logistiques en Afrique.
Fita 2024 est l’occasion pour les institutionnels et les 
opérateurs économiques de rencontrer la fine fleur 
de la finance internationale, les CEO, les bailleurs de 
fonds et les fonds d’investissement, pour discuter 
des mécanismes financiers de relance de l’économie 
africaine, des outils de développement du commerce 
Interafricain et leviers de l’investissement.

Objectifs clés
Les organisateurs de cette édition se sont assigné 
comme objectif clé de promouvoir la Tunisie en tant 
que destination d’investissement. Fita 2024 présentera 
les avantages stratégiques de la Tunisie en tant que 
hub d’investissement en Afrique, en mettant en lumière 
sa position géographique, ses réformes économiques, 
ses opportunités sectorielles et son rôle de porte 
d’entrée vers les marchés européens et africains.
Favoriser les discussions sectorielles : Fita 2024 
sera l’occasion de mettre l’accent sur des secteurs 
spécifiques qui sont cruciaux pour la croissance 
économique de la Tunisie et de l’Afrique, tels que : la 
santé, l’éducation, l’agriculture, les TIC, les énergies 
renouvelables, la finance et le développement des 
infrastructures.
Réseautage et réunions B2B : L’une des principales 
composantes de la Fita est de faciliter les rencontres 
interentreprises directes (B2B) et les opportunités de 
réseautage entre les chefs d’entreprise, les investis-
seurs, les bailleurs de fonds, les décideurs politiques 
et les entrepreneurs africains. L’objectif est de créer 
des opportunités d’affaires et des partenariats tan-
gibles.
Partage des connaissances et ateliers : Le forum com-
prendra plusieurs événements parallèles et une série 
d’ateliers, ainsi que des discours liminaires de chefs 
de file de l’industrie, d’experts et de représentants 
gouvernementaux. Ces sessions portent sur plusieurs 
thématiques, notamment les tendances du marché, 

le climat d’investissement, les cadres politiques et 
les modèles d’affaires innovants pertinents pour le 
contexte africain.
Quand on parle d’industrie ou transformation locale en 
Afrique, au regard des chiffres bruts, c’est un constat 
négatif qui prévaut. Depuis plus de trente ans, la part 
de la valeur ajoutée manufacturière dans le produit 
intérieur brut (PIB) du continent n’a pas décollé. Bien 
au contraire. Partie de 16,9% en 1990, elle est tom-
bée à 9,7% dans les années 2010, avant de remonter 
péniblement à 11,3% en 2019. Depuis, elle stagne 
désespérément à 11,5%, l’emploi industriel connais-
sant le même sort — cantonné à 13% de l’ensemble 
de la force de travail. «Cette contre-performance doit 
être nuancée : l’industrie s’est maintenue au même 
niveau avec un PIB qui a doublé en vingt ans, ce qui 
traduit une progression, et son spectre s’est élargi 
via la connexion aux services, aux transports et au 
tourisme».
La crise Covid-19 a conduit à un retour en grâce des 
politiques industrielles partout dans le monde, I’indus-
trialisation et la transformation locale, plus que jamais, 
est un défi majeur pour les économies africaines. «Et 
pour cause : à part le nord Afrique qui a connu une 
industrialisation appréciable de ses économies, on 
compte quelques réussites en Afrique subsaharienne 
—l’Ethiopie et l’Ile Maurice dans le textile, le Kenya 
dans l’agrobusiness, le Nigeria avec l’électronique—, 
mais elles demeurent trop rares. D’où la nécessité 
de mettre en avant les leviers pour passer la vitesse 
supérieure et assister à l’essor de l’industrialisation 
du continent et du «made in Africa».
C’est l’objectif de la 7e édition de la conférence interna-
tionale Fita 2024 d’identifier les leviers pour renforcer 
la transformation locale et le transfert de technologies 
pour une croissance durable et inclusive en Afrique, 
à travers 7 panels et plusieurs tables rondes.

 Trois facteurs essentiels doivent être 
réunis pour une collaboration fructueuse 
entre le monde de la recherche scientifique 
et le monde économique :  une proximité 
entre les chercheurs et les entreprises 
économiques, un instrument financier 
adapté aux besoins des premiers et aux 
contraintes des secondes et  la protection 
de la propriété intellectuelle, sans laquelle le 
«savoir produit» et le «savoir-faire capitalisé» 
ne seraient pas au service du «savoir-être 
collaboratif» qui garantit les droits des uns 
et des autres dans une stratégie gagnant-
gagnant. 

 Quand on parle d’industrie 
ou de transformation locale en 
Afrique, au regard des chiffres 
bruts, c’est un constat négatif 
qui prévaut. Depuis plus de 
trente ans, la part de la valeur 
ajoutée manufacturière dans le 
produit intérieur brut (PIB) du 
continent n’a pas décollé. Bien 
au contraire. Partie de 16,9% 
en 1990, elle est tombée à 9,7% 
dans les années 2010, avant de 
remonter péniblement à 11,3% 
en 2019. 

Zoom 
Hausse des prix de l’or

Des implications 
macroéconomiques 
significatives
S’il est vrai que la hausse des cours de l’or aura incontestablement 
des effets positifs sur les réserves en devises et les recettes 
fiscales des pays africains producteurs de ce métal précieux, 
il n’en demeure pas moins qu’elle pourrait compromettre leurs 
efforts de diversification économique, favoriser le développement 
des activités minières illégales et provoquer une envolée de 
l’inflation découlant d’une augmentation de la masse monétaire 
supérieure à celle de la production réelle, selon un rapport publié 
récemment par la Banque africaine d’import-export (Afreximbank).

Intitulé «The ongoing gold price 
rally : Macroeconomic implications 
for african producers», le rapport 
rappelle que la tendance haus-
sière des prix de l’or sur le marché 
international a commencé à la mi-
février 2024. Au 12 avril dernier, le 
prix au comptant de l’once a atteint 
un record de 2401,5 dollars, soit 
une augmentation de 21% depuis 
la mi-février 2024.

Refuge financier 
La remontée des prix du métal 
précieux, qui représente un refuge 
financier face aux fluctuations 
monétaires, est attribuée à plu-
sieurs facteurs, dont l’anticipation 
d’un assouplissement des poli-
tiques monétaires par les banques 
centrales.
La relation entre l’or et les taux 
d’intérêt présente traditionnelle-
ment une corrélation négative. Le 
prix de l’or augmente lorsque les 
taux d’intérêt baissent, et diminue 
lorsque les taux augmentent. Cela 
s’explique par le fait que la hausse 
des taux d’intérêt rend les actions, 
les obligations d’État et d’autres 
investissements plus attrayants 
pour les investisseurs. La baisse 
des taux d’intérêt rend ces actifs 
alternatifs moins attrayants, ce 
qui pousse les investisseurs à 
se tourner vers l’or, et augmente 
la demande et le prix en consé-
quence. 
Les analystes s’attendent dans ce 
cadre à ce que la Réserve fédérale 
américaine (Fed) abaisse ses taux 
directeurs à deux ou trois reprises 
d’ici fin 2024.

Des tensions géopolitiques 
croissantes
Le deuxième facteur qui explique 
le rebond du prix de l’or est l’ac-
célération du mouvement de dé-
dollarisation dans plusieurs pays 
émergents, qui se traduit par des 
achats massifs du métal jaune par 
les banques centrales.
A l’échelle mondiale, les banques 
centrales ont acheté 361 tonnes 
d’or durant le troisième trimestre 
2023, soit une augmentation signi-
ficative par rapport aux 77 tonnes 
achetées au cours de la même 
période en 2022. La Chine et l’Inde 
sont les principaux acteurs de cette 
tendance.
La flambée actuelle des prix de l’or 
peut également être attribuée aux 
tensions géopolitiques croissantes 
liées au conflit russo-ukrainien et à 
la situation très tendue au Moyen-
Orient. Historiquement considéré 

comme une valeur refuge, le métal 
précieux tend à servir de couverture 
contre les risques géopolitiques 
mondiaux.
Le rapport indique, d’autre part, 
que l’Afrique contribue à hauteur 
de 25% à la production mondiale 
du métal précieux.
Selon les données du Conseil mon-
dial de l’or, les pays africains ont 
produit un total de 979,2 tonnes en 
2022. Le Ghana, l’Afrique du Sud, 
le Soudan, le Mali, le Burkina Faso, 
la RD Congo, la Tanzanie, le Zim-
babwe, le Togo et la Côte d’Ivoire 
sont les dix principaux producteurs 
africains. Dans ces pays, le secteur 
aurifère représente en moyenne 
45% du total des exportations et 
près de 15% du PIB. Tout change-
ment dans le prix de l’or peut ainsi 
avoir des implications macroécono-
miques significatives pour ces pays 
et pour l’ensemble du continent.
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Les énergies renouvelables, un grand potentiel insuffisamment exploité
Alors que la Tunisie s’efforce de diversifier ses sources d’énergie et de réduire sa dépendance aux combustibles fossiles, une révolution 
silencieuse se produit dans les foyers à travers le pays. L’énergie solaire, autrefois perçue comme une initiative gouvernementale lointaine, 
se transforme désormais en un symbole d’autonomie énergétique pour les familles tunisiennes. De Bizerte à Tataouine, les panneaux 
solaires s’installent sur les toits, offrant bien plus que de simples économies sur les factures d’électricité. Décryptage.

Des partisans du Front de 
salut national ont réclamé 
une date fixe pour la tenue 
de l’élection présidentielle 
en Tunisie, au cours d’une 
marche organisée hier matin, 
au départ de la place de la 
République, en passant par 
l’avenue de Paris, vers le 
théâtre municipal, à l’avenue 
Habib Bourguiba, Tunis.
Le président du Front de 
salut national, Ahmed Nejib 
Chebbi, a souligné, dans une 
allocution prononcée au cours 
d’un rassemblement devant le 
théâtre municipal que l’élec-
tion présidentielle doit avoir 
lieu au cours de cette année, 
dans le cadre du respect des 
principes de liberté et de 
démocratie et devra répondre 
aux critères de transparence 
et d’équité.
Il a souligné que le Front de 

salut national, qui n’envisage 
pas de boycotter l’élection 
présidentielle, est soucieux 
de son déroulement dans les 
délais, conformément aux exi-
gences du processus élec-
toral.
«L’opposition en tant que 
force politique œuvre à ce 
que l’élection présidentielle 
se tienne comme prévu en 
2024, selon les conditions 
du processus électoral, a-t-il 
affirmé, relevant que le Front 
de salut boycottera le scrutin 
en l’absence de conditions 
adéquates.
De son côté, le secrétaire 
général du mouvement Enna-
hdha et dirigeant au sein du 
Front de salut, Ajmi Lourimi, 
a indiqué que cette marche 
s’inscrit dans le cadre du 
militantisme pacifique et civil 
prôné par le Front de salut 

afin de «mettre un terme à 
cette période d’exception 
dans le cadre de la légalité et 
de la loi» selon ses dires.
Il a ajouté que l’élection prési-
dentielle est un acquis natio-
nal et constitutionnel qui doit 
se dérouler dans le cadre de 
l’égalité des chances entre 
tous les candidats, de la neu-
tralité de l’administration et 
des institutions de l’Etat et 
s’appuyer sur un programme 
électoral clairement établi.
A noter que des altercations 
verbales ont eu lieu devant 
le théâtre municipal de Tunis. 
Des citoyens ont accusé les 
partisans et les dirigeants du 
front d’être à l’origine de la 
détérioration de la  situation 
socioéconomique dans le 
pays, selon leurs propos.

TAP

Mziou a révélé, dans un 
discours qu’il a prononcé 
à  ce t te  occas ion ,  que 
le Consei l  de l ’Ordre a 
décidé d’un certain nombre 
d’autres mesures, notam-
ment l’annonce de la tenue 
d’une conférence de presse 
mardi prochain (14 mai) et 
la création d’un observa-
toire national des avocats 
pour surveiller toutes les 
violations affectant les avo-
cats, les journalistes et les 
citoyens. 
Une manifestation symbo-
lique aura lieu également 
devant les locaux de la Mai-

son de l’avocat jeudi pro-
chain (16 mai).
Il a appelé au boycott du 
juge d’instruction et de 
toutes les forces de police 
mardi, mercredi et jeudi pro-
chains, et à préparer une 
«conférence nationale» pour 
défendre les droits et libertés 
et dénoncer les violations 
constatées dans la période 
récente, tout en exigeant la 
suppression des chapitres 
22 à 27 du décret 54 (relatifs 
à la lutte contre les délits 
connexes), qu’il a qualifiés 
de chapitres «honteux».
Mziou a également déclaré 

que le Barreau déposerait 
les plaintes pénales néces-
saires en raison de l’inci-
dent de l’assaut sur la Mai-
son de l’avocat, samedi, par 
des agents de sécurité qui, 
selon lui , «étaient mas-
qués», soulignant que les 
avocats «ne sont pas au-
dessus des lois, mais ils 
exigent le respect de la loi».
Il est à noter que samedi 
soir, la citation à compa-
raître émise par le premier 
juge d’instruction près le 
tribunal de première ins-
t ance  de  Tun is  cont re 
l’avocate Sonia Dahmani 

a été exécutée, et elle a 
été emmenée lors d’un 
sit-in à la Maison de l’avo-
cat, et les agents chargés 
de l’exécution du mandat 
d’amener l’ont fait tout en 
«respectant toutes les pro-
cédures légales», selon la 
déclaration samedi soir du 
porte-parole du tribunal 
de première instance de 
Tunis, Mohamed Zitouna 
à l ’Agence Tunis-Afrique 
Presse, soulignant que les 
chefs d’accusation soulevés 
contre Dahmani «n’ont rien à 
voir avec son exercice de la 
profession d’avocat».

Les énergies renouvelables, 
notamment l’énergie solaire, 
sont considérées comme une 
grande opportunité pour la Tuni-
sie. Mais au-delà des enjeux 
économiques et stratégiques 
à grande échelle, les Tunisiens 
sont également concernés dans 
leur quotidien, puisque nous 
évoquons ici un atout pour pré-
server l’énergie mais aussi bien 
gérer son budget mensuel. 
Dans un contexte énergétique 
instable et face à une dépen-
dance de plus en plus consi-
dérable aux énergies fossiles, 
la Tunisie veut accélérer sa 
cadence dans la promotion des 
énergies renouvelables, l’énergie 
solaire en premier lieu. Indépen-
damment de ses engagements 
énergétiques à l’horizon 2030, 
la Tunisie ambitionne de mettre 
en place un plan stratégique 
face à une concurrence régio-
nale : devenir l’un des premiers 
fournisseurs de l’Europe en 
électricité verte et en hydro-
gène. La connexion électrique 
sous-marine Elmed reliant la 
Tunisie à l’Italie est au cœur de 
ces enjeux. 
Cependant, et hors ces aspects 
stratégiques sur lesquels se 
concentrent actuellement les 
autorités, les Tunisiens sont 
concernés aussi par ces efforts 
nationaux, dans la mesure où 
en diversifiant leurs sources 
d’énergies, la dépendance aux 
importations d’énergie sera pro-
gressivement réduite, ce qui 
renforce leur sécurité énergé-
tique et réduit la vulnérabilité 
des finances publiques aux 

fluctuations des prix mondiaux 
du pétrole et du gaz. De même, 
bien que les investissements 
personnels dans les énergies 
renouvelables puissent être éle-
vés, à long terme, elles peuvent 
être plus économiques que les 
sources d’énergie tradition-
nelles, car elles bénéficient de 
ressources naturelles gratuites et 
ne sont pas sujettes aux fluctua-
tions des prix des combustibles 
fossiles.
C’est dans ce contexte donc que 
la Tunisie accélère ses grands 
projets d’énergie solaire. Le 
tout tourne autour des stations 
photovoltaïques dans les zones 
les plus ensoleillées du pays. 
Récemment, deux accords pour 
la construction de deux cen-
trales électriques photovoltaïques 
ont été signés en présence du 
Chef du gouvernement Ahmed 
Hachani. 
Ces centrales seront implantées 
dans les gouvernorats de Gafsa 
et de Tataouine, avec une capa-
cité totale de 300 mégawatts. Ce 
projet s’inscrit dans le cadre du 
programme des appels d’offres 
pour les projets d’énergie renou-
velable, visant à atteindre les 500 
mégawatts programmés dans la 
première phase. 
L’initiative de ces projets découle 
de la demande de propositions 
pour la production d’électri-
cité à partir d’énergies renou-
velables, dont 100 mégawatts 
dans le gouvernorat de Gafsa 
et 200 mégawatts dans celui de 
Tataouine, exploitant l’énergie 
solaire photovoltaïque. Le coût 
total des investissements pour 

ces deux centrales est estimé à 
environ 800 millions de dinars.

Une villa S+4 et une facture 
de 30DT par mois !
Mais comment le consomma-
teur tunisien est-il directement 
concerné dans son quotidien ? 
Installer des panneaux photo-
voltaïques sur la toiture de sa 
maison permet de réduire consi-
dérablement ses dépenses. 
En Tunisie, la production annuelle 
moyenne d’un système pho-
tovoltaïque est d’environ 1.650 
kWh pour une puissance ins-
tallée de 1 kWc. Contacté par 
La Presse, un installateur nous 
confirme que les prix des pan-
neaux solaires, qu’ils soient 
solaires photovoltaïques ou 
thermiques, dépendent sou-
vent du type d’installation, de 
leur surface et de l’installateur 
choisi. Pour un système complet 
incluant les panneaux, l’ondu-
leur, le raccordement au réseau 
électrique et autres composants, 
le prix moyen peut considéra-
blement varier. Ainsi le prix des 
panneaux solaires peut atteindre 
les 9.200DT, mais ce montant 
varie selon la puissance crête 
(la puissance crête correspond 
à la puissance maximale qu’un 
panneau solaire peut livrer en 
électricité, Ndlr). Par exemple, 
pour 3 kWc, il faut compter entre 
9.200 et 13.300 DT. Autant le rap-
peler, en optant pour ces installa-
tions, l’usager bénéficie des aides 
financières de l’Etat et d’un crédit 
très confortable qui peuvent éga-
lement alléger le coût initial de 
l’installation.

Ceci est permis grâce au pro-
gramme Prosol Elec qui s’inscrit 
dans le cadre du Programme 
national de la maîtrise de l’éner-
gie et est destiné aux clients sou-
haitant se doter d’une installation 
solaire photovoltaïque (PV) pour 
couvrir leurs besoins en électri-
cité. Tous les clients résidentiels 
possédant un logement indivi-
duel et ayant un abonnement 
basse tension (BT) Steg avec une 
consommation annuelle d’éner-
gie électrique minimale de 1.800 
kWh/an qui correspond à une 
puissance installée PV de 1 kWc 
sont donc concernés.
Mahdi, un client de la Steg qui 
a opté pour ce programme, 
témoigne qu’il s’agit d’un très 
bon investissement à long terme. 
Habitant à Sfax, il a décidé d’équi-
per sa villa, S+4 d’un système 
photovoltaïque depuis 10 ans. 
Aujourd’hui, sa facture d’élec-
tricité ne dépasse pas les 30 
dinars par mois, à ceci s’ajoutent 
les frais de gaz. «Parfois, ma 
consommation d’électricité de 
la Steg est nulle. En moyenne, 
je paye seulement 50 dinars par 
mois, c’est une bonne affaire 
notamment au terme du crédit. 
Cette installation m’a permis de 
faire de considérables écono-
mies estimé à 5.000 dinars par 
an», a-t-il conclu. 

«La Steg doit fournir plus 
d’efforts» 
Dans ces efforts nationaux visant 
à promouvoir les énergies renou-
velables, le mois de janvier 2023 
marquait un tournant. En effet, 
durant ce mois, l’Etat a lancé les 

La Ligue tunisienne pour la 
défense des droits de l’homme 
(Ltdh) a fustigé «le comporte-
ment des agents chargés de 
l’exécution du mandat d’amener» 
contre l’avocate Sonia Dahmani 
et condamné «les violences 
commises contre plusieurs avo-
cats, journalistes et activistes» 
présents à la Maison de l’Avocat, 

au moment de l’arrestation.
L’organisation des droits de 
l’homme considère que l’exécu-
tion du mandat d’amener contre 
l’avocate Sonia Dahmani, qui 
a eu lieu au sein même de la 
Maison de l’Avocat, constitue un 
«précédent grave», se déclarant 
profondément «préoccupée» 
par «la succession d’arresta-

tions et de procès visant les 
militants de la société civile et 
les défenseurs des droits de 
l’homme». Dans une déclaration, 
publiée samedi soir, la Ltdh a dit 
rejeter «l’instrumentalisation de 
la justice» pour «réprimer les 
opposants au pouvoir» et les 
adversaires politiques.
Rappelons que le porte-parole 

du Tribunal de première ins-
tance Tunis I a précisé, dans une 
déclaration accordée samedi 
soir, que «le mandat d’amener 
contre Sonia Dahmani a été exé-
cuté en bonne et due forme et 
dans le respect des procédures 
juridiques en vigueur».

TAP

L’Union générale tunisienne du 
travail (Ugtt) a publié, hier, un 
communiqué dans lequel elle 
exprime son entière solida-
rité avec le corps des avocats 
tunisiens et ses structures, à 
la suite de l’exécution, samedi 
soir, d’un mandat d’amener 
contre Sonia Dahmani.
L’Ugtt a réitéré son soutien aux 
avocats dans toutes les formes 
de lutte qu’ils envisagent de 
mener, soulignant la nécessité 
de «demander des comptes 
aux responsables et auteurs 
de cette agression».
Ainsi, à la suite de la prise d’as-
saut de la Maison de l’Avocat 
par des forces de la sécurité 

civile, et l’arrestation de l’avo-
cate Sonia Dahmani sous pré-
texte d’exécuter les directives 
du ministère public accompa-
gnée de  l’attaque d’un certain 
nombre d’avocats et de jour-
nalistes, le bureau exécutif 
national de l’Ugtt condamne 
fermement cette agression 
flagrante et sans précédent 
contre le Barreau», lit-on de 
même source.
L’Union a appelé toutes les 
composantes de la société 
civile à «condamner cette 
offensive contre le Barreau 
qui était et est encore à 
l’avant-garde de la défense 
des droits et des libertés, de 

la lutte contre l’autoritarisme, 
des  injustices, et grand défen-
seur des syndicalistes dans 
les épreuves qu’ils ont traver-
sées».
L’Ugtt dit prendre acte de la 
multiplication des tentatives 
visant à «étouffer les libertés 
publiques et privées garan-
ties par la Constitution et les 
conventions internationales 
et appelle à la nécessité d’y 
remédier», selon le texte du 
communiqué.
Le porte-parole du Tribu-
nal de première instance 
de Tunis, Mohamed Zitouna, 
avait déclaré que la citation 
à comparaître émise par le 

premier juge d’instruction du 
Tribunal de première instance 
de Tunis contre Sonia Dah-
mani a été exécutée samedi 
soir. Zitouna a précisé que le 
ministère public a chargé les 
agents de la police d’exécuter 
le mandat d’amener pour la 
bonne application de la loi et 
l’efficacité des recherches en 
cours, confirmant avoir insisté 
sur «le respect de toutes les 
procédures légales». Zitouna a 
souligné que les chefs d’accu-
sation contre Dahmani n’ont 
rien à voir avec l’exercice de 
la profession d’avocat.

TAP

mandat d’amener contre sonia dahmani

L’Ugtt exprime sa pleine solidarité avec les robes noires
L’Union a appelé toutes les composantes de la société civile à «condamner cette 
offensive contre le Barreau qui était et est encore à l’avant-garde de la défense 
des droits et des libertés, de la lutte contre l’autoritarisme, des injustices, et grand 
défenseur des syndicalistes dans les épreuves qu’ils ont traversées».

Front de salut national

Pour que l’élection présidentielle  
se tienne conformément aux 
conditions de transparence et d’équité
Le président du Front de salut national, Ahmed Nejib 
Chebbi, a souligné que l’élection présidentielle doit avoir 
lieu au cours de cette année, dans le cadre du respect 
des principes de liberté et de démocratie et devra 
répondre aux critères de transparence et d’équité.

Barreau

Grève générale des avocats aujourd’hui
Le doyen de l’Ordre des avocats, Hatem Mziou, a annoncé que le Conseil 
de l’Ordre des avocats tunisiens, lors d’une réunion d’urgence tenue hier à 
la Maison des avocats à Tunis, a décidé d’observer une grève générale dans 
tous les tribunaux de la République et ce à la suite de la descente policière 
effectuée samedi dans les locaux de la Maison de l’avocat dans le cadre 
de l’exécution d’un mandat d’amener émis à l’encontre de l’avocate Sonia 
Dahmani.

Lutte contre les stupéfiants

Une importante cargaison de drogue 
interceptée 
Dans la nuit de samedi à dimanche, les unités de 
sécurité relevant de la direction de la police judiciaire 
d’El Gorjani ont déjoué, dans la nuit de samedi à 
dimanche, une opération visant à acheminer par voie 
maritime une importante cargaison de drogue et un 
certain nombre de biens et de voitures dont la valeur 
est d’environ huit (8) millions de dinars. Neuf personnes 
ont été interpellées dans cette tentative, selon le porte-
parole du ministère de l’Intérieur, Faker Bouzghia.

LTDH :

«L’exécution du mandat d’amener constitue  
un précédent grave»
La Ligue tunisienne pour la défense des droits de l’homme (Ltdh) a fustigé 
«le comportement des agents chargés de l’exécution du mandat d’amener» 
contre l’avocate Sonia Dahmani.

Panneaux photovoltaïques sur le toit d'une habitation individuelle à Sayada, ville côtière au sud de Monastir 
© Habib M’henni

appels d’offres pour produire 
1.700 mégawatts d’énergies 
renouvelables au cours de la 
période 2023-2025, avec des 
investissements d’une valeur de 
cinq milliards de dinars. Depuis, 
plusieurs projets ont été lancés 
pour atteindre un objectif bien 
précis : la Tunisie ambitionne 
de porter sa part des énergies 
renouvelables dans la production 
d’électricité à 24% à l’horizon 
2025, contre à peine 4% actuel-
lement, selon les dernières don-
nées disponibles.
Contacté à cet effet, un respon-
sable à l’Agence nationale pour 
la maîtrise de l’énergie (Anme) 
explique que cet objectif reste 
«réalisable», toutefois après la 
levée des contraintes qui ont 
entravé jusque-là le bon dérou-
lement de certains projets lan-
cés depuis 2017. «De plus, le 

nouveau cadre réglementaire 
régissant le secteur et la nouvelle 
politique orientée vers le régime 
des concessions vont également 
contribuer à atteindre cette ambi-
tion», selon ses propos.
Cependant, il explique que des 
obstacles entravent la générali-
sation des énergies solaires en 
Tunisie, notamment la question 
du raccordement au réseau de 
la Steg. Sans donner plus de 
détails, il se contente de dire 
que la Steg, qui a le monopole 
jusqu’à présent de la production 
et le transport de l’électricité, doit 
fournir plus d’efforts pour soute-
nir ces plans nationaux visant à 
réduire la facture énergétique. 
Ainsi, le domaine des énergies 
renouvelables peine à s’impo-
ser comme pilier de la transition 
énergétique. Les mêmes causes 
produisant les mêmes effets, 

ce sont toujours les obstacles 
relatifs aux cadres légaux et aux 
procédures administratives qui 
freinent le développement de 
ce secteur.
D’ailleurs, plusieurs centrales 
solaires n’ont pas été encore rac-
cordées au réseau de la Société 
tunisienne de l’électricité et du 
gaz (Steg). Cette dernière semble 
s’opposer aux dispositions de 
certaines lois encourageant la 
production d’électricité par voie 
des énergies renouvelables. En 
résumé, la Steg s’oppose au 
transport d’énergie électrique sur 
son réseau sans aucune marge 
de bénéfice. Sauf qu’un coût 
supplémentaire de la conduite 
de ces énergies limitera consi-
dérablement la rentabilité des 
investissements dans les stations 
solaires.

Khalil JELASSI

Bouzghia a expliqué, dans 
une déclaration aux médias, 
que la direction de la police 
judic ia i re  d ’E l  Gor jani , 
notamment la sous-direc-
tion de lutte contre les stu-
péfiants, et en coopération 
avec les équipes centrales 
de contrôle des drogues 
et la division régionale de 
Sousse, ont mené une opéra-
tion qualitative qui a consisté 
à déjouer l’introduction en 
Tunisie d’une importante car-
gaison de drogue, estimée à 
environ trois mille plaques 
de cannabis indien (environ 
300 kg) et environ 25 mille 
comprimés de stupéfiants, 
en plus de trois voitures, 
des bijoux, des montres de 
luxe, une importante somme 

d’argent et un certain nombre 
de meubles.
Il a confirmé que les per-
sonnes arrêtées font partie 
d’un réseau international 
actif entre plusieurs pays 
(un pays du Maghreb et 
deux pays européens),  uti-
lisant des moyens de com-
munication modernes pour 
coordonner entre elles, sou-
lignant qu’elles ont été accu-
sées de trafic de drogue, 
ainsi que de blanchiment 
d’argent.
Il a expliqué qu’à la suite 
d’enquêtes techniques et 
de terrain et d’opérations 
de surveillance qui ont duré 
quatre à cinq mois, la Direc-
tion de la police judiciaire 
d’El Gorjani et les équipes 

spécialisées dans la lutte 
contre la drogue ont déployé 
de grands ef forts  pour 
contrecarrer cette opération.
Il a expliqué que l’opéra-
tion était d’une nature par-
ticulière car les criminels 
utilisaient des moyens de 
communication modernes 
pour communiquer entre eux 
et acheminer la cargaison, 
mais ils ont été arrêtés dans 
l’un des ports du Sahel alors 
qu’ils essayaient d’acheminer 
la cargaison par mer via un 
bateau de pêche et ce en 
interceptant leurs communi-
cations et en les arrêtant en 
coordination avec le minis-
tère public, qui a autorisé la 
poursuite des recherches à 
leur sujet.



SYNTHÈSE — L’armée 
d’occupation a encore 
bombardé hier la bande 
de Gaza, au moment où le 
chef de l’ONU a exhorté à 
un cessez-le-feu «immé-
diat» dans le territoire 
palestinien assiégé et 
menacé de famine. 
En effet, Antonio Guterres, 
a appelé hier à un cessez-
le-feu «immédiat» dans la 
bande de Gaza, au retour 
des otages et à une aug-
mentation de l’aide au ter-
ritoire palestinien assiégé. 
«Je réitère mon appel, 
l’appel du monde entier 
à un cessez-le-feu huma-
nitaire immédiat, à la libé-
ration inconditionnelle de 
tous les otages et à une 
augmentation immédiate 
de l’aide humanitaire. 
Mais un cessez-le-feu 
ne sera qu’un début. Le 
chemin sera long pour 
se remettre de la dévas-
tation et du traumatisme 
de cette guerre», a-t-il 
déclaré dans une allo-
cution vidéo lors d’une 
conférence internationale 
de donateurs au Koweït.

Le bilan de la guerre fran-
chit le cap des 35.000 
morts palestiniens
Le ministère palestinien 
de la Santé a annoncé 
hier un nouveau bilan 
de 35.034 morts dans la 
bande de Gaza depuis 
le début de la guerre 
entre l’entité sioniste et 
le mouvement de la résis-
tance palestinienne le 7 
octobre.
Les services de sécurité 
civile du Hamas ont, éga-
lement, annoncé hier que 
deux médecins avaient 
été tués dans des frappes 
sionistes sur la ville de 
Deir al-Balah, dans le 
centre de la bande de 
Gaza.
«Les corps du docteur 
Mohammed Nimr Qazat 
et de son fils, le docteur 
Youssef, ont été décou-
verts en raison d’une 
frappe sur la ville de Deir 
al-Balah, dans le centre 
de la bande de Gaza, et ils 
ont été transférés à l’hôpi-
tal des martyrs d’al-Aqsa» 
de la ville, a indiqué cette 
source.
En 24 heures, au moins 
63 morts supplémentaires 
ont été recensés, selon un 
communiqué du minis-
tère qui fait état de 78.755 
blessés en plus de sept 
mois de guerre.

Une grande offensive 
contre Rafah «ne peut pas 
avoir lieu»
Une offensive sioniste 
d’ampleur contre la ville 
de Rafah, dans le sud de 
la bande de Gaza, «ne 
peut avoir lieu», a mis 
en garde hier le chef des 
droits de l’homme de 
l’ONU, car elle contrevien-
drait au «droit internatio-
nal humanitaire».
«Je ne vois pas comment 
les derniers ordres d’éva-
cuation, et encore moins 
un assaut total, dans une 
zone où la présence 
de civils est extrême-
ment dense, peuvent se 
conformer aux exigences 
contraignantes du droit 
international humanitaire 
et avec les deux séries 
de mesures provisoires 
contraignantes ordonnées 
par la Cour internationale 
de justice», a déclaré 
dans un communiqué 
Volker Türk, Haut-commis-

saire de l’ONU aux droits 
de l’homme.
Le plan actuellement envi-
sagé par l’entité sioniste 
à Rafah «risque de pro-
voquer d’énormes dégâts 
auprès de la population 
civile sans pour autant 
résoudre le problème», a 
estimé le chef de la diplo-
matie américaine Antony 
Blinken sur NBC.
«Il restera toujours des 
mill iers de membres 
armés du Hamas», même 
avec une intervention à 
Rafah, a-t-il déclaré.
L’entité sioniste ne devrait 
pas mener une offensive 
à Rafah, dans le sud de la 
bande de Gaza, sans «un 
plan absolument clair» 
pour protéger la popu-
lation, a déclaré hier le 
chef de la diplomatie bri-
tannique David Cameron.
«Pour qu’il y ait une offen-
sive majeure à Rafah, il 
faudrait qu’il y ait un plan 
absolument clair sur la 
façon de sauver des vies, 
de déplacer les gens», a 
dit le ministre des Affaires 
étrangères sur la télévi-
sion Sky News. 
«Nous n’avons pas vu de 
tel plan, c’est pourquoi 
nous ne soutenons pas» 
une offensive à Rafah, a-t-
il poursuivi. 

«Chaos»
Une intervention sioniste 
à Rafah risquerait de créer 
«le chaos» et «l’anarchie», 
et à terme, un retour du 
Hamas, a-t-il renchéri, 
tout en admettant que la 
guerre avait tué plus de 
civils que de membres du 
mouvement palestinien.
«Nous avons vu le Hamas 
revenir dans les zones 
qu’Israël a libérées dans 
le Nord, même à Khan 
Younès», ville en ruines 

proche de Rafah, a assuré 
le responsable américain.
Les Etats-Unis ont publi-
quement menacé de sus-
pendre la livraison de cer-
taines catégories d’armes 
à l’entité sioniste, notam-
ment des obus d’artillerie, 
si l’entité sioniste lançait 
une offensive majeure 
dans la ville surpeuplée 
de Rafah, dans le Sud 
de la bande de Gaza, à 
laquelle le président Joe 
Biden s’oppose.
«Nous leur avons parlé 
d’une bien meilleure 
façon d’obtenir un résul-
tat durable», a ajouté le 
secrétaire d’État.
A la question de savoir 
si les Etats-Unis consi-
déraient que davantage 
de civils avaient été tués 
à Gaza que de membres 
du Hamas, le secrétaire 
d’Etat a répondu: «Oui», 
à la chaîne CBS.
Le Hamas estime que les 
déclarations de Biden sur 
les otages sont «un revers» 
pour les négociations
En revanche, le mouve-
ment de la résistance 
palestinienne a estimé 
hier que les déclarations 
la veille du président 
américain Joe Biden sur 
les otages constituaient 
«un revers» pour les 
négociations en vue d’une 
trêve dans la bande de 
Gaza.
M. Biden a estimé avant-
hier qu’un cessez-le-feu 
était possible «demain» 
si le mouvement de la 
résistance palestinienne 
relâchait les otages rete-
nus à Gaza. 
«Nous condamnons 
cette position du pré-
sident américain, nous 
la considérons comme 
un revers par rapport 
aux résultats du dernier 

cycle de négociations», 
durant lequel le Hamas a 
accepté une proposition 
des médiateurs, a déclaré 
le mouvement dans un 
communiqué. 
Il a ajouté que le Premier 
ministre sioniste Ben-
jamin Netanyahu s’était 
«empressé de faire capo-
ter» les pourparlers en 
attaquant Rafah, ville du 
sud de la bande de Gaza.

L’Égypte va saisir la CIJ 
contre l’entité sioniste, aux 
côtés de l’Afrique du Sud
L’Égypte a annoncé son 
intention de s’associer 
à l’Afrique du Sud dans 
sa récente demande à la 
Cour internationale du 
justice (CIJ) d’imposer de 
nouvelles mesures d’ur-
gence à l’entité sioniste, 
d’après un communiqué 
du ministère des Affaires 
étrangères.
Une décision qui inter-
vient «à la lumière de 
l’augmentation de la gra-
vité et de l’étendue des 
attaques sionistes contre 
les civils palestiniens 
dans la bande de Gaza», 
le ciblage systématique 
par l’entité sioniste «des 
civils et la destruction des 
infrastructures» et son 
incitation «au déplace-
ment des Palestiniens», 
d’après la même source.   
L’Égypte a été le premier 
pays arabe à conclure 
un accord de paix avec 
l’entité sioniste en 1979. 
Elle joue souvent un rôle 
de médiateur dans le 
conflit israélo-palestinien, 
y compris dans la guerre 
actuelle. Elle partage éga-
lement avec Gaza la seule 
frontière du petit territoire 
assiégé qui ne soit pas 
sous contrôle direct de 
l’entité sioniste.
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Lors d’une conférence au Koweït

Des donateurs s’engagent 
à verser plus de 2 milliards 
de dollars pour le territoire
Les fonds seraient répartis sur deux ans, avec la 
possibilité d’extension, dans le but de soutenir les 
opérations humanitaires vitales à Gaza, selon l’Or-
ganisation internationale caritative islamique (Iico).
 Une conférence de donateurs internationaux qui s’est tenue hier au Koweït a 
promis plus de deux milliards de dollars pour venir en aide à la bande de Gaza, 
dévastée par plus de sept mois de guerre entre l’entité sioniste et le Hamas.
La conférence, organisée par l’Organisation internationale caritative islamique 
(Iico) et le bureau des Affaires humanitaires des Nations unies (Ocha), a précisé 
que les fonds seraient répartis sur deux ans, avec la possibilité d’extension, dans 
le but de soutenir les opérations humanitaires vitales dans le territoire palestinien.

JORDANIE — EXERCICE MILITAIRE «EAGER LION»

Le royaume hachémite met 
les petits plats dans les grands
33 pays, dont les Etats-unis, la France, le Royaume-Uni, l’Egypte, 
l’Arabie saoudite, l’Irak et le Maroc, participent à des manœuvres 
terrestres, navales et aériennes du 12 au 23 mai.
La Jordanie a annoncé hier le début 
d’importantes manoeuvres militaires 
avec la participation de forces ter-
restres, navales et aériennes de 33 
pays, dont les Etats-unis, la France 
et le Royaume-Uni.
L’Allemagne, l’Italie, l’Espagne et 
le Canada participent également à 
l’exercice «Eager Lion», qui prendra 
fin le 23 mai, a indiqué le colonel 
Moustapha al-Hayari, un porte-
parole de l’armée jordanienne. M. 
Hayari a insisté sur le fait que les 
manoeuvres n’avaient «aucun lien» 
avec la guerre entre l’entité sioniste 
et le mouvement de la résistance 
palestinienne dans la bande de 
Gaza.
Les forces participantes s’entraî-
neront notamment à «faire face 
aux menaces des organisations 
terroristes» et «à la prolifération 
de drones (...) et de missiles de 
différentes portées», a-t-il ajouté. 
Le porte-parole n’a pas précisé le 
nombre des militaires participants, 
mais a précisé qu’il s’agit du «plus 
gros exercice» depuis la première 
édition d’«Eager Lion» en 2011.
Parmi les pays qui prendront part 
aux manoeuvres figurent également: 
la Pologne, la Norvège, la Roumanie, 

le Japon, l’Australie, ainsi que plu-
sieurs pays arabes comme l’Egypte, 
l’Arabie saoudite, l’Irak, le Maroc et 
le Liban. La Jordanie, pays voisin 

de l’entité sioniste avec lequel elle 
est liée par un traité de paix depuis 
1994, est un partenaire clé de Wash-
ington dans la région.

Une équipe jordanienne de lutte contre le terrorisme maritime et des 
commandos de la marine libanaise menant des opérations sur la plage 
d’Aqaba, en Jordanie, lors de l’exercice « Eager Lion », le 8 septembre 
2022. (Illustration: Archives/US Army)

Guerre à Gaza

L’entité sioniste poursuit 
ses bombardements
Au moins 63 Gazaouis tués, dont 2 médecins, en 24 heures, selon 
le ministère de la Santé et les services de sécurité civile palesti-
niens. 

Des volutes de fumée se dégageant des bombardements sionistes sur la bande de 
Gaza depuis une position dans le Sud de l’entité sioniste, hier. (Photo : AFP)

GUERRE EN UKRAINE — RÉGION DE KHARKIV

Moscou affirme gagner du terrain
«Au total, 4.073 personnes ont été évacuées», a écrit hier le gou-
verneur de la région ukrainienne, Oleg Synegubov, sur les réseaux 
sociaux, un jour après que les forces russes ont revendiqué la 
prise de cinq villages dans la région.
La Russie a affirmé hier 
avancer dans la région de 
Kharkiv, dans le nord-est 
de l’Ukraine, revendiquant 
la prise de quatre localités 
supplémentaires près de 
la frontière dans le cadre 
de l’offensive qu’elle a lan-
cée vendredi, poussant 
des milliers de civils à être 
évacués.
«Au total, 4.073 personnes 
ont été évacuées», a écrit 
hier le gouverneur de la 
région ukrainienne, Oleg 
Synegubov, sur les réseaux 
sociaux, un jour après 
que les forces russes ont 
revendiqué la prise de cinq 
villages dans la région.
Le ministère russe de la 
Défense a ensuite fait état 
à la mi-journée de la prise 
de quatre localités supplé-
mentaires très proches de 
la frontière — Gatichtché, 
Krasnoïé, Morokhovets et 
Oleïnikovo — dans cette 
région qui abrite la deu-
xième ville d’Ukraine. 
M. Synegubov a indiqué 
qu’hier un homme de 63 
ans avait été tué par des 
tirs d’artillerie dans le vil-
lage de Glyboke et qu’un 
homme de 38 ans avait été 
blessé à Vovchansk, une 
ville frontalière qui comp-
tait quelque 3.000 habitants 
avant l’offensive en cours. 
L’AFP a pu voir hier des 
personnes évacuées près 
de Vovchansk, la plupart 
âgées et désorientées.

«Nuit terrifiante» 
«Nous n’étions pas prêtes 
à partir. Chez nous, c’est 
chez nous», déclare 
Lyouda Zelenskaya, 72 ans, 
son chat Zhora dans les 
bras. Comme elle, Liouba 
Konovalova, 70 ans, se 
remémore «la nuit terri-
fiante» qui a précédé leur 
évacuation. Toutes deux 
vivaient ensemble après 
le départ de leurs enfants.
Autour d’elles des volon-
taires assistent des éva-

cués âgés assis sur des 
bancs pour s’enregistrer 
et recevoir de la nourri-
ture avant de partir pour 
Kharkiv.
Selon Oleksiï Kharkivsky, 
un policier de Vovchansk 
mobilisé pour ces éva-
cuations, «plusieurs per-
sonnes» sont mortes 
dans des bombardements 
samedi et le corps d’une 
autre a été découvert sous 
des gravats durant la nuit. 
«La ville est constamment 
sous les tirs», affirme-t-
il. «Artillerie, mortiers, les 
ennemis attaquent avec 
tout ce qu’ils ont». 
Selon lui quelque 1.500 
personnes ont été éva-
cuées depuis vendredi 
de cette ville touchée par 
32 attaques de drones au 
cours des dernières 24 
heures.
Le commandant en chef 
des forces ukrainiennes 
Oleksandr Syrsky a assuré 
pour sa part que «les 
tentatives de percer nos 
défenses ont été stop-
pées».
Mais il a admis que la 
situation dans la région 
de Kharkiv s’était «signi-
ficativement dégradée» et 
restait «compliquée». Les 
forces ukrainiennes «font 

tout ce qu’elles peuvent 
pour maintenir leurs lignes 
de défense et infliger des 
dégâts à l’ennemi», a-t-il 
dit.
Le président ukrainien 
Volodymyr Zelensky a 
assuré, dans une allocu-
tion samedi soir, que des 
contre-attaques ukrai-
niennes étaient en cours 
dans cette zone frontalière, 
d’où les troupes russes 
avaient été repoussées il 
y a près de deux ans.
«Perturber les plans d’of-
fensive russes est désor-
mais notre tâche numéro 
un», a-t-il dit, exhortant les 
alliés de Kiev à accélérer 
les livraisons d’armes.
Les autorités de Kiev 
prévenaient depuis des 
semaines que Moscou 
pourrait tenter d’attaquer 
les régions frontalières 
du nord-est, alors que 
l’Ukraine est confrontée 
à des retards dans l’aide 
occidentale et qu’elle 
manque de soldats.

Incendie dans une raffinerie
Samedi, le ministère russe 
de la Défense avait déclaré 
que ses troupes avaient 
«libéré» cinq villages ukrai-
niens dans la région, ainsi 
qu’un autre dans la région 

de Donetsk, plus au sud.
Les forces ukrainiennes 
ont, de leur côté, multiplié 
les frappes à l’intérieur de 
la Russie et dans les zones 
d’Ukraine occupées par 
les Russes, en particulier 
contre les infrastructures 
énergétiques.
Au moins neuf personnes 
ont été blessées hier dans 
l’effondrement partiel d’un 
immeuble à Belgorod, près 
de la frontière ukrainienne, 
après une frappe de l’ar-
mée de Kiev, ont indiqué 
les services des urgences 
russes.
Un drone ukrainien a éga-
lement provoqué dans la 
nuit de samedi à dimanche 
un incendie sur le site de 
la raffinerie de Volgo-
grad (sud de la Russie), a 
déploré le gouverneur de 
la région du même nom, 
Andreï Botcharov, en assu-
rant que le sinistre était 
éteint et qu’il n’y avait pas 
eu de victime.
Le ministère russe de la 
Défense a de son côté 
affirmé qu’un total de huit 
drones ukrainiens avaient 
été interceptés dans la 
nuit, dont un «au-dessus 
du territoire de la région 
de Volgograd», sans plus 
de précisions.
Propriété du géant Lou-
koïl, la raffinerie affirme sur 
son site internet être «le 
plus gros producteur de 
produits pétroliers dans 
le district fédéral du Sud», 
qui rassemble huit régions 
dans le sud-ouest de la 
Russie.
Le site avait déjà été la 
cible d’une attaque de 
drone ukrainien début 
février, sans faire de vic-
time là non plus.
Kiev dit agir en réponse 
aux frappes de l’armée 
russe contre des sites 
civils, à commencer par 
ses infrastructures éner-
gétiques.

Des personnes évacuées de la ville de Vovchansk 
arrivent à un point d’évacuation dans la région de 
Kharkiv, hier. (Photo : ROMAN PILIPEY/AFP)

Au moins 27 personnes ont été tuées 
et 130 autres blessées vendredi à el-
Facher, au Darfour, dans des affron-
tements entre l’armée soudanaise et 
les paramilitaires, plus d’un an après 
le début de la guerre au Soudan, a 
rapporté l’ONU hier.
Les affrontements se sont poursuivis 
hier, avec des avions bombardant l’est 
et le nord de la ville et des échanges 
de tirs d’artillerie, ont indiqué des 
habitants joints au téléphone par l’AFP.
Depuis plusieurs semaines, la com-
munauté internationale met en garde 
contre un carnage imminent dans la 
capitale de l’Etat du Darfour-Nord, la 

seule des cinq Etats du Darfour à ne 
pas être aux mains des paramilitaires 
composant les Forces de soutien 
rapide (FSR).
Vendredi, des combats entre l’armée 
et les FSR à el-Facher, au Darfour-
Nord, ont fait au moins «27 morts, 130 
blessés et provoqué le déplacement 
de centaines» de personnes, a indi-
qué dans un communiqué le Bureau 
des affaires humanitaires de l’ONU 
(Ocha). Dans la nuit de samedi à hier 
dimanche, la coordinatrice d’Ocha 
pour le Soudan, Clementine Nkweta-
Salami, a fait état de tirs à «l’arme 
lourde» à el-Facher, où vivent 1,5 

million de personnes, dont 800.000 
déplacés.
Vendredi, une source médicale dans 
le seul hôpital encore fonctionnel 
de la ville a déclaré à l’AFP que «la 
morgue était bondée de cadavres».  
«Pendant les combats, l’hôpital ne 
disposait pas d’ambulance pour 
transporter les blessés», a affirmé 
Ocha hier. 
Depuis avril 2023, le Soudan est en 
proie à une guerre entre l’armée, 
dirigée par le général Abdel Fattah 
al-Burhane, et les paramilitaires de 
son ex-adjoint devenu rival, le général 
Mohamed Hamdane Daglo.

Le conflit a fait des dizaines de mil-
liers de morts. A el-Geneina, capitale 
du Darfour-Ouest, 10.000 à 15.000 
personnes ont été tuées, selon l’ONU. 
Les habitants d’el-Facher, capitale 
de l’Etat du Darfour-Nord, à environ 
400 kilomètres à l’est d’el-Geneina, 
redoutent un scénario similaire.
Leur ville avait jusqu’à présent été 
relativement épargnée grâce à une 
paix précaire négociée entre des 
groupes armés locaux et les FSR. 
Mais le mois dernier, les deux prin-
cipaux groupes armés ont renoncé 
à leur neutralité pour combattre aux 
côtés de l’armée. En réponse, les 

paramilitaires ont assiégé la ville. 
L’armée comme les FSR ont été accu-
sés de bombardements aveugles sur 
des zones civiles et d’obstruction au 

passage de l’aide humanitaire, les 
paramilitaires étant spécifiquement 
accusés de nettoyage ethnique et de 
crimes contre l’humanité.

SOUDAN — DARFOUR

Affrontements entre l’armée et les paramilitaires à el-Facher
Au moins 27 personnes tuées et 130 autres blessées

Destructions après des bombardements à el-Facher, capitale du Darfour-
Nord, le 1er septembre 2023. (Illustration: Photo d’archives/AFP)
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La pièce est une libre 
adaptation du «Le Petit 
Prince», monument de la 
littérature française dont 
Taher Issa Ben Larbi signe 
la mise en scène, le texte 
et la scénographie, oscille 
entre récit contemporain 
et adaptation poétique, 
entre le théâtre et l’opé-
rette ainsi qu’une projec-
tion d’animation sur écran 
pour un spectacle com-
plet de son et de lumière.
D’une durée d’environ 
1h30, la pièce dépeint la 
relation entre un vieil avia-
teur et une petite fille qui 
vient d’une planète incon-
nue. Une amitié impro-
bable s’installe entre la 
fillette ayant perdu son 
âme d’enfant et le vieil 
homme qui aurait oublié 
de grandir. Une alchimie 
se crée entre les deux 
personnages qui offrent 
quelques moments d’émo-
tion.
La trame est respectée 
dans cette version tunisi-
fiée où on retrouve l’avia-
teur (Lamine Nahdi) par-
courant la Tunisie pour 
échouer dans le Djerid 
en plein désert avec 
son aéroplane tombé en 
panne. Il rencontre un 
enfant (Yusr Khiari) venu 
d’une improbable planète 
plein de questionnements 
sur le monde. A travers 
le récit de son voyage, 
le Petit Prince livre son 
interprétation des choses 
essentielles de la vie  : 
l’amitié, l’amour et d’autres 
valeurs en rapport avec 
les relations humaines.

Retrouver son âme d’enfant
Dans une scénographie 
tout en lumière et en 
couleur, l’histoire du Petit 
Prince prend vie au sein 
d’un univers visuel puisant 
dans l’onirisme de l’œuvre 
à mi-chemin entre le réel 
et l’irréel. La pièce est 
foisonnante, peut-être un 
peu trop, offrant un étalage 
d’univers artistiques diffé-
rents qui s’entrechoquent 
pour en mettre plein la 
vue. Animation sur l’écran, 
exhibition corporelle de 
cirque, opérette, théâtre 
et danse alimentent le par-
cours à la fois poétique 
et symbolique du Petit 
Prince.

Après ses multiples ren-
contres avec une gale-
rie de personnages  : 
une monarque d’un 
empire factice, le vani-
teux, deux géographes 
qui écrivent des livres 
mais ne recensent pas 
les choses de la vie selon 
le Petit Prince, il finit par 
rencontrer un renard qui 
lui explique ce que signi-
fie le terme apprivoiser et 
découvre la profondeur 
de l’amitié et également 
que sa rose n’est pas 
unique au monde. «On 

ne voit qu’avec le cœur. 
L’essentiel est invisible 
pour les yeux». Après 
ce long périple qui n’est 
autre qu’une leçon de vie, 
le Petit Prince retrouve 
son ami, l’aviateur, pour 
un ultime rendez-vous où 
les deux protagonistes 
doivent se séparer à 
jamais. L’aviateur regagne 
son appareil réparé et l’en-
fant sa lointaine planète.
Une brochette de comé-
diens  : Sarra Rakbani, 
Khaled Zidi, Yusr Khiari, 
Lamine Nahdi, Wahida Fer-

chichi ont réussi à por-
ter un texte aussi simple 
que complexe sur l’ami-
tié, l’amour, le sens de la 
vie et des choses. Par sa 
gouaille, son charisme et 
son talent de comédien 
hors pair, Lamine Nahdi 
a donné un plus à cette 
pièce en apportant sa 
touche d’humour, de fan-
taisie et d’improvisation. 
Une belle réussite pour 
cette leçon de vie et de 
théâtre à découvrir sans 
tarder.

Neila Gharbi

Avant-première de «Le Petit Prince», pièce de Taher Issa Ben Larbi  

Un beau spectacle pour tous 
les âges
«Le Petit Prince est un livre pour enfants écrit à l’intention des 
grandes personnes», disait Antoine de Saint-Exupéry à propos 
de son livre. Une œuvre universelle transposée maintes fois sur 
scène et sur l’écran partout dans le monde. Tahar Issa Ben Larbi 
s’en est emparé pour une nouvelle version avec, dans le rôle de 
l’aviateur, le grand comédien Lamine Nahdi. La pièce pour enfants 
et adultes a été présentée en avant-première au Théâtre des 
régions à la Cité de la culture devant un public nombreux.

Aïcha Filali, Emna Ghe-
zaiel, Slim Gomri, Slimen 
Elkamel, Adnene Haj Sassi, 
Insaf Saâda, Nabil Saouabi, 
Lamine Sassi, Mohamed 
Amine Hamouda, Besma 
Hlel, Amine Inoubli, Nadia 
Jelassi, Raouf Karray, 
Maher Maaoui, Abdess-
lem Ayed, Omar Bsaies, 
Hela Djebby, Wissem 
Elabed, Samir Makhlouf, 
Souheil Nachi et Najah 
Zarbout nous ont embar-
qué pour un voyage à tra-
vers les méandres de la 
mémoire. Chaque œuvre 
est un portail vers le passé, 
une invitation à explorer 
les strates profondes de 
l’histoire individuelle ou 
collective. Des souvenirs 
fugaces aux réminiscences 
enracinées, chaque œuvre 
est un fragment du passé, 
un témoignage vibrant 
d’expériences et d’émo-
tions vécues. Au fil de ces 
réflexions artistiques sur la 
mémoire, temps, lieux, per-
sonnages et objets s’entre-
lacent pour se transfor-
mer en œuvres-mémoires 
vivantes, des œuvres et 
leurs récits qui dans une 
proximité sereine.
Dans cette 7e exposi-
tion annuelle à thème 
du Musée Safia Farhat 
à Radès, baptisée «La 
mémoire, un continent», 
les frontières entre le 
passé et le présent s’es-
tompent, les images et les 
sensations se mêlent dans 
une sorte de kaléidoscope.
A travers les variétés de 
supports, récits capti-
vants, moments de nos-
talgie, histoires au pluriel 
et au singulier, archives 
de l’âme et du sens, frag-
ments de vies et échos du 
passé se déploient sous 
nos yeux, nous engageant 
dans l’intime et l’universel, 
nous entraînant dans les 
souvenirs enfouis et les 
émotions intemporelles de 

ces artistes qui ont réussi 
à s’adapter au thème cen-

tral tout en restant fidèles 
à leur style, à leur sensi-

bilité artistique et à leur 
verve. Chaque artiste a 
choisi le point nodal du 
labyrinthe de sa mémoire, 
son «angle d’attaque» et 
son médium plastique 
pour nous inviter à des 
incursions, à des instants 
de découvertes et à des 
moments de suspension. 
Chaque œuvre est évoca-
trice et nous fait plonger 
dans l’essence même de 
ce qui nous rend humains 
: la mémoire. Et nous nous 
sommes laissés volontiers 
emporter dans cette fouille 
mémorielle qui a donné 
le jour à une exposition 
artistique de haute facture. 
Il nous est même difficile 
de présenter des coups de 
cœur tant les propositions 
sont aussi intéressantes les 
unes que les autres. Nous 
avons toutefois un pen-
chant vers «Suaires» de 
Aïcha Filali, une installation 
faite de mouchoirs impri-
més avec des portraits 
de ses proches, traces du 
passé et du présent, d’ins-
tants figés. «Fil d’actua-
lité» d’Emna Ghezaiel se 
démarque aussi par son 
approche conceptuelle et 
plastique. L’œuvre, faite de 
textes et de fils, dénonce 
à demi-mots les réseaux 
sociaux qui «égalisent les 
informations et les réac-
tions, amputant l’humain 
de sa faculté de se rappe-
ler, mais aussi de sa capa-
cité d’oublier». L’installation 
de sept miroirs récupérés, 
baptisée «Hidden memo-
ries» de Slim Gomri, est 
témoin du passé et reflet 
du présent, œuvre en évo-
lution instantanée. 
Avec l’exposition « La 
mémoire, un continent», 
c’est peut-être vous-
mêmes que vous découvri-
rez au détour d’un souve-
nir. Cela vous est possible 
jusqu’au 15 juin 2024.

Asma ABASSI

Par sa 
gouaille, son 
charisme et 
son talent de 
comédien hors 
pair, Lamine 
Nahdi a donné 
un plus à 
cette pièce en 
apportant sa 
touche d’humour, 
de fantaisie et 
d’improvisation. 
Une belle 
réussite pour 
cette leçon de 
vie et de théâtre 
à découvrir sans 
tarder.

A travers les variétés de 
supports, récits captivants, 
moments de nostalgie, histoire 
au pluriel et au singulier, archives 
de l’âme et du sens, fragments 
de vies et échos du passé 
se déploient sous nos yeux 
nous engageant dans l’intime 
et l’universel, nous entraînant 
dans les souvenirs enfouis et 
les émotions intemporelles de 
ces artistes qui ont réussi à 
s’adapter au thème central tout 
en restant fidèles à leur style, à 
leur sensibilité artistique et à leur 
verve. 

«La Mémoire, un continent» au Musée Safia-Farhat 

Réminiscences artistiques…
A la demande de Aïcha Filali, vingt et un artistes confirmés ont 
arpenté le labyrinthe captivant de la mémoire, réveillant les 
souvenirs enfouis et les histoires oubliées, dans une exposition 
qui défie l’espace et le temps. 

Aicha Filali, « Suaires », Singalette, mouchoirs imprimés sur 
structure auto-porteuse. 240x60 cm (chaque pièce)

Slim Gomri, « Hidden Memories », installation, miroirs, bois, 
acrylique.187x170x11cm

Emna Ghezaiel, « Fil d’actualité », technique mixte (fil sur 
toile imprimée). 90x110cm

Le prix Abdelwaheb Ben 
Ayed de littérature est 
proclamé et les trophées 
sont remis aux lauréats lors 
d’une cérémonie organi-
sée le deuxième samedi 
du mois de novembre de 
chaque année.
Les éditeurs et écrivains 
qui souhaitent candidater 
à ce prix national doivent 
remplir le formulaire d’ins-
cription disponible sur la 
page Facebook ou le site 
de la Fondation : www.fon-
dation-aba.org
Cette quatrième édition 
récompense les meilleures 
œuvres littéraires dans six 
catégories, en arabe et en 
français (roman ou recueil 
de nouvelles, essai, recueil 
de poésie, livre ou bande 
dessinée pour enfant et/
ou adolescent, beau-livre).
Destiné exclusivement aux 
auteurs tunisiens, le prix 
Faba est doté cette année 
d’un financement total de 
110.000 dinars.
Le livre postulant doit être 
écrit en arabe ou en fran-

çais, en langue originale, 
et publié par un éditeur 
tunisien ou en coédition. 
La date de publication de 
l’œuvre ne doit pas précé-
der de plus d’une année 
du mois d’août de l’année 
précédente (sauf pour le 
beau-livre qui a une période 
de trois années). Le livre 
publié à compte d’auteur 
n’est pas accepté.
Un jury national composé 
de sept membres sélection-
nera les œuvres lauréates. 
Le président du jury est 
nommé par la Fondation 
pour deux années consé-
cutives.
La charte du prix Faba sti-
pule que les œuvres rete-
nues ne doivent pas avoir 
été primées dans un autre 
concours. Un auteur primé 
n’a pas le droit de participer 
deux ans consécutifs dans 
la même catégorie.
L’essai, en langue arabe ou 
française, doit être un texte 
de réflexion approfondie et 
originale qui se distingue de 
la thèse universitaire et de 

l’article journalistique.
Le livre ou la bande dessi-
née destinés à l’enfant et/ou 
l’adolescent doit allier des 
qualités graphiques et édi-
toriales à un contenu textuel 
susceptible de développer 
l’intelligence de l’enfant, 
d’éveiller sa curiosité et de 
l’initier à la découverte du 
monde et de soi. Ce prix, 
doté de 10.000 DT, est à 
partager entre l’auteur du 
texte et l’illustrateur.
Le prix Faba de litté-
rature est une récom-
pense annuelle lancée en 
novembre 2020 “afin de 
promouvoir le livre tunisien, 
inciter à la lecture, notam-
ment chez les jeunes, et 
encourager les auteurs, 
les éditeurs et les distribu-
teurs du livre”. La Fonda-
tion Abdelwaheb Ben Ayed, 
créée en 2019, organise ce 
prix littéraire baptisé en 
hommage à celui dont elle 
porte le nom.
Dans le cadre d’un projet 
de livres- audio baptisé « 
Ouï-lire», lancé en 2021, des 

copies audio de quelques 
livres primés sont réalisées 
avec le soutien de la Faba 
dans un studio de la Biblio-
thèque nationale de Tunisie 
(BNT). Le but étant de pro-
mouvoir la lecture et l’ac-
cès au livre et à la lecture 
auprès des personnes mal-
voyantes et du large public, 
en plus de servir comme un 
outil pédagogique, incitant 
les enfants et les jeunes à 
la lecture.
Voici la liste détaillée des 
prix :
-Le roman ou le recueil de 
nouvelles en langue arabe 
: 20.000 DT
-Le roman ou le recueil de 
nouvelles en langue fran-
çaise : 20.000 DT
-L’essai en langue arabe ou 
française : 20.000 DT
-Le recueil de poésie en 
arabe ou en français : 
20.000 DT
-Le livre ou bande dessi-
née pour enfant et/ou ado-
lescent: 10.000 DT
-Le beau-livre en arabe ou 
en français : 20.000 DT.

Prix FABA de littérature 2024

Appel à candidature pour 
les écrivains tunisiens
L’appel à candidature pour participer à la 4e édition du Prix de 
la Fondation Abdelwaheb Ben Ayed de littérature, “Prix Faba de 
littérature”, a été ouvert le jeudi 2 mai et se poursuivra jusqu’au 
dimanche 30 juin 2024.

L’Agora nous convie à 
une expérience cinéma-
tographique unique en 
son genre : la retransmis-
sion de la 77e cérémonie 
d’ouverture du Festival de 
Cannes, suivie de la projec-
tion du film d’ouverture tant 
attendu, «Deuxième Acte», 
demain 14 mai, à 18h00.
L’Agora continue sa tradi-
tion en célébrant le Fes-
tival de Cannes. Depuis 
plusieurs années, cet évé-
nement permet aux ciné-
philes de vivre la magie 
du festival sans quitter 
leur ville. Le tapis rouge 
sera déroulé, les lumières 
tamisées, et les spec-
tateurs pourront savou-
rer le charme du cinéma 
international.«Deuxième 
Acte» ouvre le bal du 77e 
Festival de Cannes avec 
une histoire captivante et 
des personnages com-
plexes. Florence, interpré-
tée par Emmanuelle Béart, 
désire présenter David, joué 
par Vincent Cassel, à son 

père Guillaume. Mais les 
choses ne se passent pas 
comme prévu, et les quatre 

protagonistes se retrouvent 
dans un restaurant isolé, où 
les tensions montent et les 

vérités éclatent. Que vous 
soyez un cinéphile averti ou 
simplement à la recherche 
d’une soirée différente, 
l’événement promet une 
expérience cinématogra-
phique inoubliable.
Une soirée sous les étoiles 
à ne pas manquer, où le 
glamour et la passion du 
cinéma se conjuguent à 
L’Agora.

Ronz Nedim

Cérémonie d’ouverture de la 77e édition du Festival de Cannes, demain à L’Agora 

Une soirée prestigieuse en 
perspective
L’Agora continue sa tradition en célébrant le Festival de Cannes. 
Depuis quelques années, cet événement permet aux cinéphiles 
de vivre la magie du festival sans quitter leur ville. Le tapis rouge 
sera déroulé, les lumières tamisées, et les spectateurs pourront 
savourer le charme du cinéma international.

Que vous soyez un cinéphile 
averti ou simplement à la 
recherche d’une soirée différente, 
l’événement promet une 
expérience cinématographique 
inoubliable.
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Sudoku

Mots fléchés

sudokuMots fléchés

Mots mêlés

votre Horoscope

Vous aurez l’occasion ce jour de témoigner votre 
appréciation à un ami qui vous a rendu de grands 
services. Vos rapports avec lui se bonifieront 
encore désormais. Mais attention ! N’en faites pas 
trop. «Il n’y a guère au monde un plus bel excès 
que celui de la reconnaissance»

Vous vous en donnerez du mal pour attirer toute 
l’attention et l’admiration de votre entourage. Ces 
efforts ne resteront pas vains, bien au contraire, 
car Mercure sera là pour étayer votre tendance à la 
mégalomanie. Vous aurez beaucoup de satisfactions 
personnelles aujourd’hui.

Vous pourriez vous sentir attiré par les appels soi-
disant spirituels de quelque secte ou d’un prétendu 
gourou. Planez tant que vous voudrez pour vous 
consoler un peu des dures réalités de la vie. Mais refu-
sez catégoriquement de vous laisser tondre ; tournez 
le dos dès qu’on cherchera à vous soutirer de l’argent. 

Taureau

Cancer

Vierge

La présence de Jupiter, planète bénéfique, pourra 
avoir un impact sur le secteur de la famille, notam-
ment en favorisant une amélioration de vos rela-
tions avec vos frères ou sœurs, qui se montreront 
compréhensifs et prêts à vous aider.

En famille, vous pourrez savourer une paix déli-
cieuse, conquise à la pointe de votre gentillesse. 
Vous aurez peut-être des nouvelles d’un parent 
qui vit au loin ; ces nouvelles seront réjouissantes.

Votre foyer pourra être mis en danger si vous 
n’arrivez pas à vous affranchir rapidement de 
l’emprise de votre mère ou d’une autre personne 
de votre propre famille, surtout si elle agit de 
manière abusive et se conduit chez vous comme 
en terrain conquis. Soyez intransigeant à ce sujet.

Votre vie professionnelle sera facile et sans histoire 
aujourd’hui. Pourtant, avec cet aspect d’Uranus, vous 
aurez très envie de faire vos preuves et d’accéder 
à un poste plus valorisant. Vous aurez des chances 
d’y arriver, mais seulement si vous vous montrez 
réaliste et commencez par réfléchir sérieusement 
à ce que vous voulez obtenir.	

Une décision importante devra être prise concer-
nant votre foyer ou un membre de votre famille. 
Cela pourrait provoquer un climat de tension, mais 
pourrait aussi être bénéfique si vous agissez avec 
bon sens. Il est normal que vous hésiterez un peu 
sur le parti à prendre.
	

Essayez de résoudre au plus vite un problème 
familial qui commence à prendre des proportions 
sérieuses. Plus vous laissez traîner les choses, 
plus il sera difficile de les maîtriser. Comptez sur 
l’aide d’Uranus.

Vous rêverez de nouveauté, de changement ; 
bref, vous aurez envie que ça bouge un peu plus 
dans votre vie conjugale. Et si votre conjoint ou 
partenaire ne perçoit pas cette lassitude, il risque 
d’avoir à gérer une situation délicate !

Ne vous montrez pas trop sûr de vous, même 
si vous croyez avoir la situation en main. Un tel 
comportement risque de heurter et de froisser vos 
interlocuteurs, surtout s’il s’agit de fonctionnaires.

Gardez votre sang-froid, car il y aura de l’électri-
cité dans l’air. Ne dites rien, ne faites rien qui soit 
susceptible de déclencher une explosion dans 
votre foyer. Ce temps orageux passera vite, et 
vous jouirez bientôt de nouveau de l’ambiance 
familiale calme et tonifiante.	

Bélier

Scorpion

Capricorne

PoissonsVerseau

Sagittaire

Balance

Lion

Gémeaux

21 mars au 19 avril

22 mai au 21 juin 22 juin au 21 juillet

23 août au 22 septembre

20 janvier au 19 février

22 décembre au 19 janvier
23 novembre au 21 décembre

23 octobre au 22 novembre

20 février au 20 mars

20 avril au 21 mai

22 juillet au 22 août

23 septembre au 22 octobre

	 9     Détente La Presse de Tunisie     Lundi 13 mai 2024



10  	 Lundi 13 mai 2024    I    La Presse de Tunisie  aVIS

RÉPUBLIQUE TUNISIENNE
Ministère de l’Environnement 

AGENCE NATIONALE DE GESTION DES DÉCHETS

APPEL D’OFFRES
N°06/2024

ACQUISITION DES ÉQUIPEMENTS ROULANTS
POUR LES DÉCHARGES CONTRÔLÉES

DE ZAGHOUAN ET TOZEUR

AVIS D’ADDITIF N°2

L’Agence Nationale de Gestion des Déchets (ANGed) informe les candi-
dats intéressés par l’appel d’offres n°06/2024 relatif à l’acquisition des 
équipements roulants pour les décharges contrôlées de Zaghouan et 
Tozeur répartis en 3 lots, qu’un additif n°2 a été publié via le système 
Tuneps.

Par ailleurs, l’ANGed rappelle que le dernier délai de remise des offres 
est le 24 mai 2024 à 10h00 et que l’ouverture des offres aura lieu 
le 24 mai 2024 à 10h30 au siège de l’ANGed, 19, rue Al Qods - Le 
Belvédère - 1002 Tunis.

2328

CONSULTATION NATIONALE
(N° : 2024 E 4016)

 
La Société Tunisienne de l’Électricité et du Gaz (STEG) se propose de 
lancer une Consultation Nationale en lot unique pour :

EXPERTISE TECHNIQUE
DU BATIMENT DU DISTRICT DE MOKNINE.

Conditions de participation :
Ne peuvent participer à cette consultation que les soumissionnaires:

• �Inscrits sur le système TUNEPS et disposant du certificat de signa-
ture électronique (www.tuneps.tn)

•� Ayant l’agrément ou le cahier des charges relatif à l’exercice de 
contrôle technique.

Les offres techniques doivent parvenir en ligne via TUNEPS sauf incapa-
cité technique du système TUNEPS  (la taille du fichier). Le cas échéant, 
une partie de l’offre peut parvenir  hors ligne à condition qu’elle soit men-
tionnée au préalable dans l’offre parvenue en ligne.

La partie de l’offre hors ligne doit parvenir à la STEG sous pli fermé por-
tant le numéro de la consultation et son objet et la mention : 

« NE PAS OUVRIR »
et ce,  par courrier recommandé ou par Rapid-poste ou remise directement 
au Bureau d’Ordre (Contre décharge au plus tard le 11/06/2024 à 09h00 
délai de rigueur au nom de :

La Société Tunisienne de l’Electricité et du Gaz,
38, rue Kamel ATATURK- 1080 Tunis Cedex-BP 190

Direction Centrale de l’Equipement
Consultation N° 2024 E 4016

« NE PAS OUVRIR »

La partie de l’offre hors ligne reçue après la date et l’heure limite de 
réception des offres sera considérée comme nulle et non avenue. La date 
d’envoi ou du cachet de la poste ne sera pas prise en compte pour l’accep-
tation des offres, seul  le cachet du bureau d’ordre fait foi.

Le cahier des charges est disponible sur le système TUNEPS gratuite-
ment.

La séance d’ouverture des offres technico-financières est non publique  et 
aura lieu le 11/06/2024 à partir de 9h30.

Les offres resteront valables pendant 60 jours à partir du lendemain de 
la date limite de réception des offres.

2329

REBUBLIQUE TUNISIENNE
Ministère de l’intérieure

Municipalité de Tunis
Agence municipale des services 

environnementaux

Appel d’Offres N°02/2024
« Location d’un moyen 

de transport aérien pour le traitement 
aérien contre les Chironomes et les 

moustiques du genre aedes»

L’Agence municipale des services environnementaux 
se propose de lancer l’appel d’offres N°02/2024 
ayant pour objet « LOCATION D’UN MOYEN DE 
TRANSPORT AERIEN POUR LE TRAITEMENT 
AERIEN CONTRE LES CHIRONOMES ET LES 
MOUSTIQUES DU GENRE AEDES» à travers la 
procédure des achats publics en ligne TUNEPS.
Les soumissionnaires concernés et intéressés 

doivent être inscrits sur le site du système national 
des achats publics en ligne TUNEPS, à l’adresse 
suivante : www.tuneps.tn afin de pouvoir participer 
et télécharger gratuitement le cahier des charges de 
cet appel d’offre.
La date limite de réception des offres est fixée pour le 
27/05/2024 à 14h00
Les offres administratives techniques et financières 

doivent parvenir, conformément aux conditions 
prévues par le cahier des charges, obligatoirement 
à travers le système des achats publics en ligne 
TUNEPS www.tuneps.tn (conformément au guide 
des procédures établi par la haute instance de la 
commande publique).
Les cautions provisoires doivent être placées dans 

une enveloppe fermée portant la mention suivante 
: «Appel d’offres N°02/2024 pour «  LOVATION 
D’UN MOYEN DE TRANSPORT AERIEN 
POUR LE TRAITEMENT AERIEN CONTRE 
LES CHIRONOMES ET LES MOUSTIQUES 
DU GENRE AEDES - Ne Pas Ouvrir» et remis 
directement au bureau d’ordre central de l’Agence 
Municipale des services environnementaux à l’adresse 
suivante: «  Agence Municipale des services 
environnementaux, 06 rue d’Athènes 100 Tunis » 
au plus tard le 27/05/2024 à 14h00. Le cachet du 
bureau d’ordre central de l’Agence Municipale des 
services environnementaux faisant foi.

L’ouverture sera publique et en ligne le 27/05/2024 
à 14h30 au siège de l’Agence Municipale des 
services environnementaux sise au 06 rue 
d’Athènes 1000 Tunis.

2317

APPEL D’OFFRES NATIONAL
(AON° 2024 E 4010)

La Société Tunisienne de l’Electricité et du gaz (STEG) se propose de lancer un Appel d’Offres 
National N° 2024 E 4010 pour :

TRAVAUX DE REFECTION DE LA STATION DE POMPAGE D’EAU
DE MER DE LA CENTRALE DE SOUSSE B

Conditions de participation :
Ne peuvent participer à cet appel d’offres que les soumissionnaires :

• �Inscrits sur le système TUNEPS et disposant du certificat de signature électronique 
(www.tuneps.tn)

•� Ayant l’agrément (B0 catégorie 2 ou plus) justifiant de références techniques et financières 
suffisantes et ce par la fourniture dans leurs offres des pièces exigées par le cahier des 
charges.

•� Ayant effectué une visite du site pour reconnaissance de l’état des lieux

La caution bancaire de soumission d’un montant de 15.000 DT

Les offres (techniques et financières) doivent parvenir en ligne via TUNEPS sauf incapacité tech-
nique du système TUNEPS (la taille du fichier). Le cas échéant, une partie de l’offre peut par-
venir hors ligne à condition qu’elle soit mentionnée au préalable dans l’offre parvenue en ligne. 

La partie de l’offre hors ligne doit parvenir à la STEG sous pli fermé portant le numéro de l’appel 
d’offres et son objet et la mention « Ne pas ouvrir », et ce, par courrier recommandé ou par Rapid-
poste ou remise directement au Bureau d’Ordre central de la STEG, 38 Rue Kemal Atatürk 
Tunis (Contre décharge) au plus tard le mercredi 26 juin 2024 à 9h00, délai de rigueur au 
nom de :

MONSIEUR LE PRESIDENT DE LA COMMISSION D’OUVERTURE DES 
OFFRES DE LA SOCIETE TUNISIENNE

DE L’ELECTRICITE ET DU GAZ
38, RUE KAMEL ATATURK- 1080 TUNIS CEDEX-BP 190

APPEL D’OFFRES NATIONAL N° 2024 E 4010: TRAVAUX DE REFECTION  DE LA 
STATION DE POMPAGE D’EAU DE MER DE LA CENTRALE DE SOUSSE B

« NE PAS OUVRIR »

La partie de l’offre hors ligne reçue après la date et l’heure limite de réception des offres sera 
considérée comme nulle et non avenue. La date d’envoi ou du cachet de la poste ne sera pas prise 
en compte pour l’acceptation des offres, seul le cachet du bureau d’ordre central de la STEG fait 
foi.

Toutefois, tous les documents financiers ainsi que tout élément ayant trait à l’évaluation tech-
nique et financière doivent parvenir obligatoirement en ligne via TUNEPS.

Le cahier des charges est disponible sur le système TUNEPS gratuitement.

La séance d’ouverture des offres technico-financières est publique et aura lieu le mercredi 26 
juin 2024 à partir de 09h30 au Siège social de la STEG, Bâtiment G, 3e étage. 

Le représentant du soumissionnaire doit être muni obligatoirement d’un mandat de représenta-
tion portant le nom du mandataire et la pièce d’identité.

Les offres resteront valables pendant 120 jours à partir du lendemain de la date limite de récep-
tion des offres.

2330

AVIS D’APPEL D’OFFRES 
N° : 05/2024

L’Union Tunisienne de Solidarité Sociale 
se propose de lancer un Appel d’Offres pour 
l’achat d’huile végétale en bouteille de 02 
litres. Les soumissionnaires intéressés par 
cet avis peuvent se présenter au siège de 
l’U.T.S.S – Service des Approvisionne-
ments, du lundi au vendredi avant 16h00, 
munis du cachet de leurs sociétés pour reti-
rer le cahier des charges gratuitement.
Ainsi, le cautionnement provisoire est fixé 
à  deux mille cinq cents dinars (2.500,000 
DT).
Les offres doivent être envoyées par voie 
postale et recommandée ou par Rapid-poste 
ou par porteur et portant la mention : « Ne 
pas ouvrir  – Appel d’Offres  n° 05/2024 : 
Achat d’huile végétale en bouteille de 
02 L » au siège de l’U.T.S.S sis au 1, rue de 
l’Assistance Cité El Khadra 1003 - Tunis.
Les offres doivent parvenir au plus tard le 
11 juin 2024 avant 10h00, date limite fixée 
pour la réception des offres (le cachet du 
bureau d’ordre de l’U.T.S.S fait foi). 
La séance d’ouverture des plis est publique 
et elle aura lieu le  11 juin 2024 à 14h30 au 
siège de l’UTSS.
Les soumissionnaires resteront engagés par 
leurs offres pour une période de 90 jours à 
compter de la date limite de réception des 
offres.

2326

bureau de NABEUL
POUR VOS ANNONCES
Contactez  bureau de NABEUL

52, av. Habib-Bourguiba
- 8000 Nabeul

Tél. : 72.222.333
Fax : 72.224.565



APPARTEMENTS 
offres AVIS DE REPORT DES DELAIS 

DE REMISE DES OFFRES 
APPEL D’OFFRES NATIONAL 

N°05/2024 
ACQUISITION D’UN PROGICIEL 
DE GESTION INTEGRE « ERP »
La Société El Kanaouet informe les soumis-

sionnaires que la date limite de réception 
des offres relatives à l’appel d’offres national 
N°05/2024 «ACQUISITION D’UN PRO-
GICIEL DE GESTION INTEGRE ERP» 
fixée initialement au 17 mai 2024 est repor-
tée au vendredi 31 mai 2024 à 16h00. 
Toutes les autres conditions de participation 
à cet appel d’offres restent inchangées.

S240001293

bureau EL MANAR

POUR VOS ANNONCES
Contactez  

bureau EL MANAR
Colisée Saula

Tél./Fax 71.882.512
lapresse.bur.manar@gmail.com

AVIS
POUR LES 
PETITES 

ANNONCES 
URGENTES

le service sera 
assuré à partir de 
17h00 au 17, rue 
Garibaldi - Tunis

A L. A ENNASR II, résidence 
«Kenza» appt S+2, 6e étage,  
plc. park., 1 mois de loyer 
1250 D + 2 mois cautionne-
ment + 80 syndic P/m. Tél. 
56.604.110

M24/403

RÉPUBLIQUE TUNISIENNE
Ministère de l’Environnement 

AGENCE NATIONALE DE GESTION DES DÉCHETS

AVIS D’APPEL D’OFFRES
N°10/2024

Exploitation des centres de transfert
des déchets ménagers et assimilés

répartis en 4 lots

A TRAVERS LA PROCÉDURE D’ACHATS
EN LIGNE «TUNEPS»

L’ANGed lance un appel d’offres pour l’exploitation des 
centres de transfert des déchets ménagers et assimilés 
répartis comme suit:

Lot Objet
Montant de la 

caution provisoire
en Dinars Tunisien

1 Exploitation des centres de transfert 
de Kram et Marsa 30 000

2 Exploitation des centres de transferts 
de M’nihla, Bardo et Tebourba 45 000

3 Exploitation des centres de transferts 
de Sidi Salah et Kalaat Landalous 40 000

4 Exploitation des centres de transferts 
de Ben Arous et Jedaida 50 000

Le présent appel d’offres est un appel d’offres ouvert. 
La participation est ouverte à égalité, à toutes les per-
sonnes physiques et morales capables de s’y obliger, qui 
présentent les garanties techniques et financières et 
les références nécessaires pour la bonne exécution des 
obligations qui seront faites et qui ne se trouvent pas 
en état de faillite.

Peuvent participer à cet appel d’offres les entreprises :
1- �Ayant exploité durant les dix dernières années 

au moins une décharge contrôlée des déchets 
ménagers, ou un centre de transfert (une année 
minimum accomplie),

ou
2- �Ayant exécuté durant les dix dernières années 

un marché (une année minimum accomplie) de 
collecte des déchets ménagers avec une com-
mune.

La participation peut se faire sous forme individuelle ou 
dans le cadre d’une association entre plusieurs sociétés 
au sein d’un groupement solidaire, tous les membres 
d’un groupement doivent répondre à l’une des condi-
tions mentionnées aux paragraphes 1 ou 2 ci-dessus 
mentionnées.
Chaque participant peut soumissionner à un ou plu-
sieurs lots et ne peut prétendre être attributaire que de 
deux (02) lots maximum en adoptant la combinaison 
financière la plus avantageuse à l’administration.
Les soumissionnaires doivent être inscrits sur le système 
d’achat public en ligne «Tuneps»; ils doivent télécharger 
gratuitement le cahier des charges et participer à l’appel 
d’offres à partir du site: www.tuneps.tn
Les soumissionnaires sont appelés à présenter obliga-
toirement un cautionnement provisoire du montant 
correspondant à chaque lot comme indiqué au tableau 
ci-dessus et les pièces administratives indiquées dans 
le cahier des charges; ainsi que leurs offres techniques 
et financières uniquement à travers le système d’achats 
en ligne Tuneps, et ce, au plus tard le 10 juin 2024 à 
10h00.
Les soumissionnaires sont liés par leurs offres pour une 
période de cent vingt (120) jours à compter de la date 
fixée pour la réception des offres.
La séance d’ouverture via le système TUNEPS est 
publique et sera tenue au siège social de l’Agence 
National de Gestion des Déchets sise à 19, rue AL 
QUODS - le Belvédère 1002 Tunis, et ce, le 10 juin 
2024 à 11h00.
Au cas où le dossier de l’appel d’offres atteint le volume 
maximal toléré par le système d’achat en ligne «Tuneps»; 
le soumissionnaire peut compléter son offre en envoyant 
le complément de dossier et la caution provisoire dans 
une enveloppe fermée indiquant la mention suivante 
«Ne pas ouvrir, complément du dossier de l’ap-
pel d’offres N°10/2024 relatif à l’exploitation des 
centres de transfert des déchets ménagers et assi-
milés répartis en 4 lots» au nom de M. le Directeur 
Général de l’Agence Nationale de Gestion des déchets 
à l’adresse indiquée ci-dessus, et ce, au plus tard le 10 
juin 2024 à 10h00. (Le cachet du bureau d’ordre 
de l’ANGed faisant foi).

2327

AVIS D’APPEL D’OFFRES 
N° : 04/2024

L’Union Tunisienne de Solidarité Sociale 
se propose de lancer un Appel d’Offres 
pour l’achat de boites de tomates concen-
trées 4/4. Les soumissionnaires intéressés 
par cet avis peuvent se présenter au siège 
de l’U.T.S.S – Service des Approvision-
nements, du lundi au vendredi avant 
16h00, munis du cachet de leurs sociétés 
pour retirer le cahier des charges gratui-
tement.
Ainsi, le cautionnement provisoire est fixé 
à trois mille cent dinars (3.100,000 DT).
Les offres doivent être envoyées par voie 
postale et recommandée ou par Rapid-
poste ou par porteur et portant la men-
tion : «Ne pas ouvrir  – Appel d’Offres  
n° 04/2024 : Achat de boites de tomates 
concentrées 4/4  » au siège de l’U.T.S.S 
sis au 1, rue de l’Assistance Cité El 
Khadra 1003 - Tunis.
Les offres doivent parvenir au plus tard 
le 11 juin 2024 avant 10h00, date limite 
fixée pour la réception des offres (le cachet 
du bureau d’ordre de l’U.T.S.S fait foi). 
La séance d’ouverture des plis est publique 
et elle aura lieu le 11 juin 2024 à 10h30 
au siège de l’UTSS.
Les soumissionnaires resteront engagés 
par leurs offres pour une période de 90 
jours à compter de la date limite de récep-

tion des offres.
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AVIS D’APPEL D’OFFRES N°06/2024
L’Union Tunisienne de Solidarité Sociale se propose de lancer un Appel 
d’Offres pour la conclusion d’un marché cadre relatif à l’achat des denrées 
alimentaires suivantes :

• �Lot n° 01 : couscous fin ;
• �Lot n° 02 : pâtes spaghetti n°02 ;
• �Lot n° 03 : M’hamsa ;
• �Lot n° 04 : Chorba,

 Pour une période d’une année susceptible d’être renouvelée conformé-
ment aux prescriptions du cahier des charges.
Les soumissionnaires peuvent participer pour un ou plusieurs lots et le 
marché sera attribué par lot.
Ainsi, les cautionnements provisoires sont fixés comme suit :

•� Lot n° 01 : 1.800,000 DT ;
• �Lot n° 02 : 1.800,000 DT ;
•� Lot n° 03 : 500,000 DT ;
• �Lot n° 04 : 500,000 DT. 

Les soumissionnaires intéressés par le présent Appel d’Offres peuvent se 
présenter au siège de l’U.T.S.S – Service des Approvisionnements, 
du lundi au vendredi avant 16h00, munis du cachet de leurs sociétés 
pour retirer le cahier des charges gratuitement.
 Les offres doivent être envoyées par voie postale et recommandée ou 
par Rapid- poste ou par porteur et portant la mention : «Ne pas ouvrir 
– Appel d’Offres n° 06/2024 : Achat des denrées alimentaires » au 
siège de l’U.T.S.S sis au 1 rue de l’Assistance Cité El Khadra 1003 
- Tunis.
Les offres doivent parvenir au plus tard le 12 juin 2024 avant 10h00, 
date limite fixée pour la réception des offres (le cachet du bureau d’ordre 
de l’U.T.S.S fait foi). 
La séance d’ouverture des plis est publique et elle aura lieu le 12 juin 
2024 à 10h30 au siège de l’UTSS.
Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pour une période 
de 90 jours à compter de la date limite de réception des offres.
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Avis d’appel d’offres n° 02/2024

Acquisition des voitures administratives

L’Agence Technique des Transports Terrestres (ATTT) lance un 
appel d’offres ayant pour objet l’acquisition de huit voitures admi-
nistratives réparties en deux lots comme suit :
(*) conduite interne 4 portes

Les soumissions peuvent être faites pour un ou deux lots 
et la participation à cet appel d’offres se fait exclusive-
ment sur le site des achats publics en ligne TUNEPS.

Les pièces administratives, l’offre financière et l’offre technique 
devront parvenir par le système des achats publics en ligne 
TUNEPS au plus tard le 11/06/2024 à 09h00.

Pour la participation au présent appel d’offres, les soumission-
naires sont tenus de présenter un cautionnement bancaire provi-
soire pour chaque lot comme suit :
- Lot N° 1: Sept cent dinars (700 DT).
- Lot N° 2: Quatre mille dinars (4000 DT).

Les cautions provisoires devront être valables pour une durée 
minimale de cent vingt (120) jours à compter du jour suivant la 
date limite de reception des offres et devront parvenir en copie 
originale au Bureau d’Ordre Central de l›ATTT au plus tard à 
la date ci-après indiquée dans une enveloppe fermée portant la 
mention suivante:

« Appel d’offres national no 02/2024 
ACQUISITION DES VOITURES ADMINISTRATIVES

- CAUTIONNEMENT PROVISOIRE - NE PAS OUVRIR »

Toute caution parvenant en dehors du délai sus-indiqué, sera 
rejetée.

Date limite :
Le dernier délai de remise des offres est fixé au Mardi 11/06/2024 
à 09h00 en ligne sur le site des achats en ligne TUNEPS.

Ouverture des plis :
L’ouverture des plis aura lieu le Mardi 11/06/2024 à 10h00 en 
ligne sur le site des achats en ligne TUNEPS.

2307

Son fils,
- Mehdi Mabrouk et son épouse Neïla Mabrouk née 
Chafra.
Sa fille 
- Nesrine Mabrouk et son époux Adnen Debbich 
- Et leur mère Ebtissem Belhadj Hassine.
Sa fille 
- Sélima Mabrouk et son époux Emmanuel Briet
- Et sa mère Sabine Bellisson.
Sa sœur,
- Reya Mabrouk.
Ses frères,
- Skander Mabrouk, conjoint de feu Soraya Mabrouk 
née Boujmil
- Ramzi Mabrouk et son épouse Leïla Mabrouk née 
Chergui.
Ses petits-enfants,
- Nour Debbich, Sophia et Lila Briet.
Ses neveux et nièces,
Zyed Chabbi et son épouse Nawell Chabbi  née Baa-
zaoui, Kaïs Chabbi, Sonia Mabrouk, Cyril Mabrouk, 
Inès Mabrouk.
Ses petits-neveux et petites-nièces,
Marouane et Malek Chabbi, May et Yanis Chabbi.
- Ses tantes Leïla Bejaoui née Agha et Hassiba Agha.
Les familles parentes et alliées,
- Familles Hédi Mabrouk et Saâdallah, Familles Ali Ma-
brouk et Ben Romdhane, Familles Boubaker Mabrouk 
et Béji, Familles Dc. Ridha Mabrouk et Eschadly, Fa-
mille Saïd Mabrouk, Famille Abdallah Belhadj Hassine 
et Ben Lamine,  Familles Mohamed Boujmil et Hachi-
cha, Famille Moncef Chergui,  Familles Belgacem 
Debbich et Belkhiria, Famille Mohamed Chafra Famille 
famille Briet Mustapha Belkadhi, Familles Dc. Amor 
Chadli, Familles Abdelaziz Laajimi, Familles Laïd Lon-
go, Famille Dc. Rachid Ben Abdallah, Familles Khaled 
et Ahmed Kallala, Familles Abdelhamid Jeguirim et 
Khayat et Essaidi, Famille Mahmoud Mellouli, Familles 
Béchir Ben Osman et Lassaad Ben Osman et Moha-
med Ben Ahmed, Familles Hamadi Bejaoui, Familles 
Abdelmajid Agha, Familles Hédi Boussen et Akacha, 
Familles Khelil Agha et Rafik Ketatni, Familles Hédi 
Abdelli et Hamadi Abdelli,  Familles Adel Ben Ammar, 
Familles Ridha Cherif, Famille Hamadi Abdelli, Fa-
milles Salah et Rachid et Farid Aouij, Familles M’ha-
med Mabrouk et Dc. Amor Mabrouk, Familles Moncef 
et Ridha et Noureddine Fayache, Familles Saïd 
Mabrouk, Familles Hamadi et Kamel Benzarti, Fa-
milles Abdelkrim Ben Abdallah, Familles Kamel Djaït, 
Familles Moncef Ellouze, Familles Abdelkrim  Ghan-
nouchi, Familles Koussay Mekki, Familles Hédi Bahi, 
Familles Abbès Agha, Familles Tahar Agha, Familles 
Farhat Agha, Familles Jilani Essid.
- Familles Mabrouk, Agha, Chabbi, Escheïkh, Hen-
tati, Maghraoui, Kortobi, Kassab, Bouzouita, Debbich, 
Chafra Bedioui, Baazaoui, Briet, Familla Fethi Lad-
haib, Familles Mohamed Nakhli, Souissi, Essid.
ont la profonde douleur de faire part du décès de leur 
cher  

Ghazi MABROUK

La levée de corps aura lieu aujourd’hui, lundi 13 mai 
2024, à 11h30, de son domicile Borj Agha-Mabrouk au 
39, rue Sakiet Sidi Youssef, Le Kram-Plage. (Par la rue 
en face de la gare du Kram)
Le cortège funèbre quittera son domicile à 12h00 en 
direction de Monastir.
Salet El Janaza et la prière d’El Asr auront lieu à la 
mosquée Bourguiba de Monastir à 16h00.
L’inhumation aura lieu dans le Carré familial Mabrouk 
au cimetière de Monastir.
Que Dieu le Tout-Puissant lui accorde Son infinie Mi-
séricorde et l’accueille dans Son éternel Paradis.
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Le cheval du jour (R1) 
N°4 - Heros d’yvel (FR)

Départ vers 12h55 (TIERCÉ)

(Course n°4) Prix de Saint Pourcain Sur SiouleRéunion 1
Aujourd’hui à Vichy                                 

Les pronostics de La Presse
4-13-14-9-10-5-6-1

Prix du Dauphine (Départ vers 12H10)
26 000€ - Attelé - Tous chevaux - 5 ans - 2800 mètres - Autostart - Corde à droite

ARRIVÉE
4ème course

Cotes

12       I    La Presse de Tunisie  COURSES Lundi 13 mai 2024

Course Européenne - 37 000€ - Attelé - Tous chevaux - 7-11 ans - 2950 mètres - Corde à droite
Allocation totale : 37 000€ (16 650€ - 9 250€ - 5 180€ - 2 960€ - 1 850€ - 740€ - 370€)

Doublé (13/05/2024)
3ème/4ème 

Performances des chevaux (Course n°4 R1)

SELECTION 
DE "LA PRESSE" (R1)

1ère COURSE 8-4-6-5

2ème COURSE 2-8-3-4

3ème COURSE 3-10-13-4

4ème COURSE 4-13-14-9

5ème COURSE 8-10-5-7

6ème COURSE 9-6-8-2

7ème COURSE 2-6-3-12

8ème COURSE 5-4-10-3

Résultat doublé PMU du 12/05/2024
303 / 413

PRONOSTICS DE PRESSE (Course n°4 R1)

DÉPART
3ème course

Les Courses DE VICHY

La Voix du Nord ............ 13 14 4 11 5 10 9 7
Centre Presse Poitiers .... 4 13 5 10 9 14 8 11
Nve. Rep. Centre-Ouest . 4 10 14 13 11 5 12 15
Paris Turf ....................... 14 13 7 12 15 11 4 10
Le Parisien ..................... 10 13 5 4 7 11 14 12
Le Progrès de Lyon ........ 4 8 5 13 6 14 11 15
Nice Matin ..................... 13 14 4 10 11 5 15 7
La Provence.................... 5 13 14 4 11 9 6 10
Le Matin de Lausanne ... 10 5 8 4 14 13 9 12
République des Pyrénées .... 13 5 10 4 14 15 11 9
Paris Normandie ........... 10 11 7 14 13 8 15 5
Les 7 de week-end .......... 13 9 5 4 14 10 6 11
L’Yonne Républicaine .... 14 13 11 10 5 9 8 4
L’Echo du Centre ........... 10 13 14 5 6 7 4 9
Week-End....................... 13 11 14 4 7 9 10 12
L’Eveil ............................. 4 13 10 11 14 7 5 9
La Marseillaise ............... 13 10 4 14 7 5 6 8
L’indépendant ................ 10 11 4 14 5 7 9 13
Le Dauphiné Libéré ....... 5 14 10 13 7 11 8 6
Midi-Libre ..................... 14 10 13 5 6 8 11 4
Le Télégramme de Brest .. 14 13 8 11 10 4 5 12
Ouest-France ................. 13 10 5 14 12 4 11 6
Europe 1 ......................... 13 5 7 10 14 8 12 9
Le Courrier Picard ........ 14 10 4 13 11 9 5 12
Le Quotidien de la Réunion ... 5 13 4 9 14 11 10 8
La Montagne .................. 13 5 11 14 4 10 3 1
La République du Centre ... 5 10 4 13 7 14 15 11
Charente Libre ............... 13 14 4 11 5 10 9 7
Bilto ............................... 14 10 13 5 4 11 6 12
Aisne Nouvelle ............... 13 5 10 14 9 4 12 8

 

 



Aujourd’hui à Compiegne                              

Les pronostics de La Presse
1-5-3-4-12-8-11
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PARIS ORLY 05:00 TRANSAVIA FRANCE TO8859 
PARIS CDG 05:30 AIR FRANCE AF1385 
ISTANBUL 05:30 NOUVEL AIR BJ640 
TOULOUSE 05:45 NOUVEL AIR BJ714 
BERLIN  05:50 NOUVEL AIR BJ232 
STRASBOURG 06:15 NOUVEL AIR BJ776 
PARIS ORLY 06:20 TUNISAIR  TU716 
BOLOGNE 06:30 NOUVEL AIR BJ612 
ISTANBUL 06:45 TUNISAIR  TU214 
MARSEILLE 06:50 TUNISAIR  TU930 
DJERBA  07:00 TUNISAIR EXPRESS UG002 
NICE  07:00 TUNISAIR  TU996 
GENEVE 07:05 TUNISAIR  TU702 
PARIS CDG 07:10 NOUVEL AIR BJ510 
LONDON GATWICK 07:20 TUNISAIR  TU792 
LYON  07:45 TRANSAVIA FRANCE TO8777 
BRUXELLES 07:50 TUNISAIR  TU954 
FRANKFURT 07:55 TUNISAIR   TU744 
BOLOGNE 08:00 TUNISAIR  TU362 
MILAN  08:00 TUNISAIR  TU756 
BRUXELLES 08:45 TUI FLY  TB2746 
MONTREAL 08:50 TUNISAIR  TU202 
PARIS ORLY 09:00 TRANSAVIA FRANCE TO8337 
MITIGA  09:20 LIBYAN WINGS YL801 
ALGER  09:25 AIR ALGERIE AH4001 
PALERME 09:30 TUNISAIR EXPRESS UG1758 
PARIS CDG 09:50 AIR FRANCE AF1085 
PARIS ORLY 09:55 TUNISAIR  TU718 
NAPOLI CAPODI 10:00 TUNISAIR EXPRESS UG1730 
ISTANBUL 10:00 TURKISH AIRLINES TK662 
BENGHAZI 10:10 BERNIQ AIRWAYS NB102 
MISRATE 10:15 LIBYAN ARAB AIRLINES LN301 
ROME  10:25 ITALIA TRANSPORTO AEREO AZ863 
STRASBOURG 10:50 TUNISAIR  TU246 
MITIGA  11:05 AFRIQIYAH AIRWAYS 8U451 
LE CAIRE 11:15 EGYPT AIR  MS844 
CASABLANCA 11:30 ROYAL AIR MAROC AT571 
JEDDAH 11:40 SAUDI ARABIAN AIRLINES SV366 
PARIS CDG 11:45 AIR FRANCE AF1285 
FRANKFURT 11:55 LUFTHANSA PASSENGER LH1323 
TOULOUSE 12:00 TUNISAIR  TU282 
MARSEILLE 12:00 NOUVEL AIR BJ516 
NICE  12:10 NOUVEL AIR BJ586 
MITIGA  12:15 MEDYSKY AIRWAYS BM401 
HAMBOURG 12:30 NOUVEL AIR BJ258 
ALGER  12:55 TUNISAIR  TU374 
DUESSELDORF 13:15 TUNISAIR  TU526 
MILAN  13:15 NOUVEL AIR BJ634 
MARSEILLE 13:25 TUNISAIR  TU902 
DUESSELDORF 13:30 NOUVEL AIR BJ204 
AMMAN 13:45 ROYAL JORDANIAN AIRLINES RJ552 
DUBAI  13:55 EMIRATES AIRLINE EK748 
DUBAI  13:55 TUNISAIR  TU148 
MALTE  14:00 TUNISAIR EXPRESS UG1300 
PARIS CDG 14:00 NOUVEL AIR BJ730 
NICE  14:10 TUNISAIR  TU998 
MITIGA  14:10 LIBYAN WINGS YL811 
LYON  14:30 TUNISAIR  TU850 
DJERBA  15:00 TUNISAIR EXPRESS UG008 
MUNICH 15:05 TUNISAIR  TU542 
MITIGA  15:20 LIBYAN ARAB AIRLINES LN303 
ABIDJAN / BAMAKO 15:20 TUNISAIR  TU399 
DOHA  16:00 QATAR-AIRWAYS QR01400 
DOHA  16:00 QATAR AIRWAYS QR1400 
PARIS ORLY 16:20 TRANSAVIA FRANCE TO8223 
PARIS ORLY 16:45 TUNISAIR  TU722 
LYON  17:00 NOUVEL AIR BJ598 
MITIGA  17:15 LIBYAN ARAB AIRLINES LN305 
ISTANBUL 17:15 TURKISH AIRLINES TK664 
MARSEILLE 17:35 INTERLINES T7118 Cargo
PARIS ORLY 17:40 TUNISAIR  TU724 
CASABLANCA 17:55 ROYAL AIR MAROC AT573 
ROME  18:00 ITALIA TRANSPORTO AEREO AZ867 
PARIS CDG 18:10 EXPRESS AIR CARGO 7A110 Cargo
MITIGA  18:10 LIBYAN WINGS YL821 
DJERBA  18:30 TUNISAIR EXPRESS UG010 
PARIS CDG 18:45 AIR FRANCE AF1185 
MADRID 18:45 NOUVEL AIR BJ624 
ALGER  19:10 AIR ALGERIE AH4003 
LISBONNE 19:15 TUNISAIR  TU318 
BENGHAZI 19:40 AFRIQIYAH AIRWAYS 8U453 
MITIGA  20:05 AFRIQIYAH AIRWAYS 8U455 
BENGHAZI 20:15 BERNIQ AIRWAYS NB104 
MISRATE 20:20 AFRIQIYAH AIRWAYS 8U491 
NOUAKCHOTT 20:50 MAURITANIA AIRLINES L6117 
MITIGA  21:15 LIBYAN WINGS YL831 
ISTANBUL 23:35 TURKISH AIRLINES TK658 

Départ
Destination       Heure  Compagnie

CASABLANCA 04:25 TUNISAIR  TU706 
NOUAKCHOTT 04:35 TUNISAIR  TU564 
CONAKRY / DIASS 04:40 TUNISAIR  TU841 
JEDDAH 06:35 TUNISAIR  TU714 
LYON  07:00 TRANSAVIA FRANCE TO8776 
BRUXELLES 07:50 TUI FLY  TB2745 
PARIS ORLY 08:15 TRANSAVIA FRANCE TO8336 
MITIGA  08:20 LIBYAN WINGS YL800 
PARIS CDG 08:30 EXPRESS AIR CARGO 7A111 Cargo
ALGER  08:30 AIR ALGERIE AH4000 
PARIS CDG 08:50 AIR FRANCE AF1084 
MITIGA  08:55 LIBYAN ARAB AIRLINES LN302 
ISTANBUL 09:05 TURKISH AIRLINES TK661 
BENGHAZI 09:10 BERNIQ AIRWAYS NB101 
ROME  09:35 ITALIA TRANSPORTO AEREO AZ864 
JEDDAH 09:40 SAUDI ARABIAN AIRLINES SV365 
DJERBA  09:45 TUNISAIR EXPRESS UG003 
MARSEILLE 09:55 INTERLINES T7117 Cargo
MITIGA  10:05 AFRIQIYAH AIRWAYS 8U450 
LE CAIRE 10:15 EGYPT AIR  MS843 
CASABLANCA 10:30 ROYAL AIR MAROC AT570 
PARIS CDG 10:45 AIR FRANCE AF1284 
BOLOGNE 10:45 NOUVEL AIR BJ613 
FRANKFURT 10:50 LUFTHANSA PASSENGER LH1322 
TOULOUSE 10:50 NOUVEL AIR BJ715 
MARSEILLE 11:00 TUNISAIR  TU931 
NICE  11:05 TUNISAIR  TU997 
MISRATE 11:20 MEDYSKY AIRWAYS BM400 
STRASBOURG 11:30 NOUVEL AIR BJ777 
DUBAI  11:55 TUNISAIR  TU147 
GENEVE 11:55 TUNISAIR  TU703 
DUBAI  11:55 EMIRATES AIRLINE EK747 
BOLOGNE 12:00 TUNISAIR   TU363 
PARIS ORLY 12:10 TUNISAIR  TU717 
PALERME 12:15 TUNISAIR EXPRESS UG1759 
ISTANBUL 12:20 NOUVEL AIR BJ641 
BERLIN  12:25 NOUVEL AIR BJ233 
MILAN  12:35 TUNISAIR  TU757 
AMMAN 12:35 ROYAL JORDANIAN AIRLINES RJ551 
PARIS CDG 12:55 NOUVEL AIR BJ511 
MITIGA  13:10 LIBYAN WINGS YL810 
DOHA  13:10 QATAR AIRWAYS QR1399 
ISTANBUL 13:20 TUNISAIR  TU215 
NICE  15:40 NOUVEL AIR BJ587 
MARSEILLE 15:55 NOUVEL AIR BJ517 
PARIS ORLY 16:00 TUNISAIR  TU719 
ISTANBUL 16:15 TURKISH AIRLINES TK663 
ROME  17:05 ITALIA TRANSPORTO AEREO AZ866 
MALTE  17:05 TUNISAIR EXPRESS UG1301 
MITIGA  17:10 LIBYAN WINGS YL820 
MARSEILLE 17:35 TUNISAIR  TU903 
PARIS CDG 17:45 AIR FRANCE AF1184 
DJERBA  17:45 TUNISAIR EXPRESS UG009 
MILAN  18:00 NOUVEL AIR BJ635 
ALGER  18:10 AIR ALGERIE AH4002 
NICE  18:10 TUNISAIR  TU999 
BENGHAZI 18:40 AFRIQIYAH AIRWAYS 8U452 
HAMBOURG 18:55 NOUVEL AIR BJ259 
MITIGA  19:05 AFRIQIYAH AIRWAYS 8U454 
LYON  19:10 TUNISAIR  TU851 
MISRATE 19:20 AFRIQIYAH AIRWAYS 8U490 
BENGHAZI 19:20 BERNIQ AIRWAYS NB103 
DUESSELDORF 19:35 TUNISAIR  TU527 
DUESSELDORF 19:45 NOUVEL AIR BJ205 
NOUAKCHOTT 19:50 MAURITANIA AIRLINES L6116 
PARIS CDG 20:05 NOUVEL AIR BJ731 
MITIGA  20:15 LIBYAN WINGS YL830 
MUNICH 20:30 TUNISAIR  TU543 
DJERBA  21:15 TUNISAIR EXPRESS UG011 
LYON  21:40 NOUVEL AIR BJ599 
PARIS ORLY 21:50 TRANSAVIA FRANCE TO8858 
PARIS ORLY 22:35 TUNISAIR  TU723 
ISTANBUL 22:40 TURKISH AIRLINES TK657 
PARIS CDG 22:50 AIR FRANCE AF1384 
FRANKFURT 23:10 LUFTHANSA PASSENGER LH1326 
PARIS ORLY 23:15 TUNISAIR  TU725 

Arrivée
Destination Heure Compagnie

TRAFIC AÉRIEN

Performances des chevaux

TÉLÉPHONES UTILES
Permanences aux ports .....................................................71.735.804 
Horloge parlante ..................................................... A 1299 — F 1291
STEG réclamations  ..............................................................71.792.500
STEG Centre des services 
à distance  ................................................................................71.239.222
STEG n° vert ............................................................................80.100.444
SONEDE ....................................................................................71.512.000
Aéroport de Tunis ..................................................................71.115.800 
.................................................................................70.102.100 71.848.000
Serv. Cont. Prix........................................................................71.890.000
Allo Taxi ............................................................71.783.311 - 71.840.840
Allo 
Rapide Taxi ...............................................................................25.837.000
…………… ............................................……………………………… 25.83.70.83
SOS Remorquage 
24/24 ..................................................................71.801.211 - 71.840.840
SOS Remorquage
24/24 ......................................................................71.256.55071.255.024
SAMDEPANN
Remorquage camions et bus ..........................................24.242.525
........................................................................................................26.118.118
........................................................................................................95.198.198
Sté. Manaï Services. Transport et assistance funéraire locale 
et internationale, 24/24-7/7. Tél. : ...........23.370.637-98.370.637. 
Fax : ..............................................................................................71.485.160
CNSS - SVP (disp. de renseignement - 
Tél.) ................................................................................................71.286.216
Police secours ...................................................................................... 197
Salle d’opération .......................................................... Tél : 71.335.000 
Fax :  ..................................................................................................340.888
........................................................................................................71.335.000
Office de la Marine Marchande 
et des Ports : 
Direction générale-: ..............................................................71.735.300
........................................................................................www.ommp.nat.tn
Port La Goulette .......................................................................71.735.300
numéro vert ................................................................................80.100.228
Gare maritime La Goulette..................................................71.735.940
Port Radès  .................................................................................71.449.141
Port Bizerte .................................................................................72.431.016
Port Sousse ................................................................................73.225.755
Port Sfax ......................................................................................74.225.040
Port Gabès ..................................................................................75.272.366
Port Zarzis ...................................................................................75.694.770
Région maritime de Tunis ....................................................71.735.591
Région maritime de Bizerte ................................................72.433.908
Région maritime de Sousse ...............................................73.461.863
Région maritime 
de Monastir .....................................................73.463.406 - 73.461.863
Région maritime de Sfax ......................................................74.497.190
Région maritime de Gabès .................................................75.270.969
Région maritime de Djerba .................................................75.650.037
Site web : www.ommp.nat.tn
Protection civile.................................................................................... 198
O.N.A.S. (Grand Tunis) .........................................................80.100.193
Registre de Commerce Info .............................................71.350.300

URGENCES MEDICALES ET CHIRURGICALES
Les urgences médicales de nuit Bellevue-
Ouardia  .............................................................71.390.795-98.448.444                        
Ambulances Delta 24h/24h ..............................................71.960.777
Urgence 
de nuit Ettahrir ....................................................................... 71.509.399
«Allo Tabib» ..............................................................................71.569.600
Permanence médicale 
de Tunis ......................................................................................71.336.905
MEDECINS DE NUIT, RAOUED  rue Fathi Zouheir, 
Route de Raoued ...........................................................Tél. 71.756.658
médicalisé) 24/24H  .............................................................71.72.55.55
Allo docteur ....................................................71.780.000  71.781.000

Aide Médicale d’Urgence - 
El Manar .................................................................................... 71.872.890
Allo Sida (Monastir) ...........................................................(73) 448.303
Médecins de nuit (Ariana) .................................................71.717.171
Clinique cardio-vasculaire ................................................71.788.000
Polyclinique El Farabi,
(transport médicalisé) 24/24.............................................71.862.222
Tunisie Ambulance 
El Menzah VI ............................................................................71.750.500
Médecin de nuit La Marsa .................................................71.740.251
Urgence médicale et chirurgicale, garde médicale de la ville 
d’Hammam-Lif, station thermale,
avenue de la République
Médecine d’urgence et 
réanimation, Hammam-Lif.......................................................................  .
............................................................................... 79.218.000-79.218.200
S.O.S. Médical, 25, av. Habib Bourguiba,
Le Bardo ...........................................................  71.662.669 55.309.262
Urgence des médecins d’El Menzah 
et d’El Manar ............................................................................71.887.830
Nouvelle Clinique du Parc.................................................71.797.700
Urgence médicale ambulatoire (UMA)
59, rue Zine B. Achour, 
La Marsa ....................................................................................71.729.789
........................................................................................................71.744.215
Médecins de nuit (Sousse) 
(03)  ...............................................................................................71.224.444
Centre Nat. Trans. Sang. .....................................................71.577.602
..............................................................................71.577.603 - 71.577.604
Médecin de garde .................................................................71.595.595
Garde médicale ......................................................................71.249.226
Garde médicale de Megrine ...........................................71.434-918
Médecins secours................................................................71.23.44.98
Médecin, de nuit «Ettadhamen»
à côté de la pharmacie 
de nuit .........................................................................................71.502.600
24.553.700
— Ambulance : 
B. Abdelkader ...................................................71.221.192 71.508.325
—Oxygène  à domicile 24/24  MAT-MED
INTERNAIONAL .........................................71./546.600  98. 322.100
— Le secours médical: 79, 
avenue du 20 Mars, 
Le Bardo ....................................................................................71.511.800
Médecins de nuit du Kram ................................................71.731.165
Médecins de nuit Ennasr,
Cité Ennasr 1  Ariana ...........................................................71.713.713
Urgence Le Secours ............................................................71.351.500
Clinique de Tunis - El Manar I .........................................71.875.000
«SOS Oxygène Médical livré à domicile 24/24 
Air Liquide Santé ...................................................................71.940.350
Urgence médicale de nuit El Mourouj .........................71.369.000
Samu du Centre -Est...........................................................73.36.90.90 
Fax 73.36.91.91

TRANSPORT MEDICAL URGENT
Générale Transport sanitaire..................58.400.000 - 71.213.777
ATLAS Ambulance ................................................................71.789.000
Groupe Ambulance 24/24 - 
Transport sanitaire .......................................71.311.311- 98.346.182
Appel Ambulance ……………………  ...23.260.000
Ambulances Delta 24h/24h ..............................................71.960.777
Echifa Ambulance transport médicalisé 24/24
Tél. ........................................................ 71.585.999 - GSM : 98.243.552
Tunisie Ambulance ..............................................................71.72.55.55
(transport médicalisé) 24/24
Medic Multiservices Sahloul II
Sousse .............................................Tel: 73.369.000 - Fax:73.369.001
Afrique Ambulance ..............................................................71.221.192
Amb. Clinique «Le Secours» ............................................71.351.500

RESULTATS  TECHNIQUE 
DU LONGCHAMP DU 12/05/2024 

Départ vers 12h27 (QUARTÉ)

(Course n°4) Prix GalafronRéunion 2
4ème course

À Réclamer - 26 000€ - Haies - Tous chevaux - 4 ans - 3600 mètres - Corde à gauche
Allocation totale : 26 000€ (11 960€ - 5 980€ - 3 380€ - 2 340€ - 1 170€ - 780€ - 390€)

LES HEURES DE PRIÈRE
LUNDI 13 MAI 2024

4 DHOU EL KAÂDA 1445

El El Fajr .......... 03h33

Achourouq ......... 05h14

Adh-Dhohr ........ 12h16

Al Asr .................. 16h04

Al Moghreb ......... 19h18

Al Icha .............   20h51

SELECTION 
DE "LA PRESSE" (R2)

1ère COURSE 2-7-10-1

2ème COURSE 1-6-5-9

3ème COURSE 1-2-4-8

4ème COURSE 1-5-3-4

5ème COURSE 6-8-1-7

6ème COURSE 1-5-7-4

7ème COURSE 1-2-9-12
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Cet ailier droit de poche (1,69 m pour 65 kilos) 
avait un dribble déroutant qui lui avait valu le 
surnom de «Marazico» (un mélange de Mara-
dona et Zico) lors de la Coupe du monde en 
1982, organisé en Espagne. Dribbler certes, 
mais efficacement. Un style de jeu qui l’a fait 
entrer dans le cœur de tous les Italiens. Né à 
Nettuno pas très loin de Rome le 13 mars 1955, 
il intègre son club de cœur lors de la saison 
1973-74 à l’âge de 18 ans pour ne plus le quitter 
ensuite, jusqu’à la fin de sa carrière en 1990. 
Une folle histoire d’amour et de passion que 
rien ne brise avec, en toile de fond, le stade 
Olympique de Rome et un parfum enivrant de 
Dolce Vita. Mais en fait non. À deux excep-
tions près, il rejoint le Genoa, qui évolue, alors 
en Série B, à la demande de ses dirigeants. 
Deux saisons sous forme de prêt (1975-76 et 
1978-79) afin de gagner du temps de jeu avant 
d’entamer les années 80 et d’exploser au poste 
d’ailier droit au sein de l’effectif romain dès son 
retour de Gênes.

Le chouchou de la Curva Sud
Durant cette décennie, Bruno Conti est un 
titulaire indéboulonnable et devient, au fil des 
années, le chouchou de la Curva Sud. Sa fidélité 
au club et son talent lui valent également les 
honneurs de la sélection qu’il côtoie dès 1980. 
Il devient champion du monde avec la Squa-
dra Azzura, deux ans plus tard en Espagne, et 
quitte cette dernière après la coupe du monde 
1986 au Mexique et l’élimination des Italiens 
par la France de Platini, avec 47 sélections au 
compteur (5 buts). Lors du Mondial espagnol, 
la première phase est extrêmement labo-
rieuse pour la Nazionale, y compris pour le 
Romanista. Des critiques féroces de la presse 
italienne, trois matchs nuls et une qualification 
de justesse grâce à la meilleure attaque. L’un 
des deux seuls buts italiens de cette première 
phase est justement inscrit par Conti contre le 
Pérou. Mais c’est bien la seule fulgurance au 
milieu de trois matchs ternes. La qualif pour 
la phase suivante est alors déjà un exploit. 
Comme tous ses coéquipiers, Conti se réveille 
lors du second tour. D’abord face à l’Argentine 
de Maradona, championne du monde en titre. 
Le voilà passeur décisif pour la réalisation de 
Cabrini du 2 buts à 0. Le match suivant, il est 
l’auteur d’un festival lors de la victoire 3 buts à 2 
contre le Brésil ultra favori. Après la rencontre, 
Zico dira de lui: «Aujourd’hui, on a affronté dix 
Italiens et un des nôtres.» S’ensuivent deux 
passes décisives, pour Paolo Rossi contre la 

Pologne en demi-finale et Alessandro Altobelli 
en finale pour le but du K.O.

La légende !
L’homme de la Roma devient une légende à 
partir de ce jour. Même si il ne remporte pas 
la récompense officielle du Ballon d’or Adidas, 
il est pour beaucoup le meilleur joueur de 
cette Coupe du monde. Sur le plan national, 
la dévotion de Bruno Conti pour son club est 
peu récompensée. Un seul titre de champion 
à son palmarès (1983) et quelques coupes 
d’Italie (1980, 1981, 1984 et 1986) à se mettre 
sous la dent. Pas trop éloquent pour un joueur 
de ce calibre mais pas très grand non plus. Sa 
plus grosse déception reste sans nul doute 
la défaite en finale de la coupe d’Europe des 
clubs champions face à Liverpool (1984) chez 
lui dans son stade Olimpico où, ce jour-là, 
Bruce Grobbelaar bluffe les Romains aux tirs 
au but par ses pitreries. Au total, Conti a inscrit 
37 buts en 304 rencontres de Série A. Mais sa 
contribution tient avant tout dans le rôle décisif 
qu’il a joué dans les buts réussis par Roberto 
Pruzzo avec la Roma. À l’approche de la retraite, 
l’international italien joue moins et pense plus 
à sa reconversion qui le mène au début des 
années 90 au poste d’entraîneur de la Roma. 
Une récompense naturelle en quelque sorte 
pour marquer son amour indéfectible au club. 

Vous êtes le seul joueur parmi la 
dizaine contactée qui a accepté 
de nous répondre, comme si cet 
Euro 1992 avait été zappé dans 
l’histoire collective des Bleus. 
Est-ce que ça reste un moment 
marquant de votre carrière ? 
Oui, quand même. C’était la pre-
mière grande compétition que 
je jouais. Puis, on était arrivés 
en confiance, avec que des 
victoires, on avait survolé les 
poules (8 victoires en 8 matchs, 
20 buts marqués, 6 encaissés, 
Ndlr). On avait une belle équipe, 
on arrivait un peu en favori. 
Après, voilà, il s’est passé ce 
qui s’est passé…

Même si la France n’avait pas 
participé à l’édition précé-
dente, l’Euro 1984 était encore 
dans les mémoires. L’attente 
autour des Bleus était-elle plus 
importante ? 
Oui, déjà parce qu’on avait 
gagné beaucoup de matchs 
avant. Il y avait aussi des joueurs 
de renom comme Luis Fernan-
dez, Éric Cantona, Jean-Pierre 
Papin et d’autres qui allaient 
s’affirmer par la suite comme 
Laurent Blanc. La vraie attente, 
c’était surtout autour de Michel 
Platini, l’entraîneur (il est alors 
sélectionneur depuis octobre 
1988, Ndlr). Il avait été joueur 
en 1984, ça aurait été beau de 
le voir réussir la même chose 
en tant que sélectionneur. La 
star, c’était Platini, je pense qu’il 
prenait un peu toute la pression. 
C’était Michel Platini, avec ses 
Ballons d’or, sa Ligue des cham-
pions, tout ça.

Il était comment en tant que 
sélectionneur ? 
Il savait décomplexer tout le 
monde et faire comprendre aux 
joueurs qu’ils avaient des qua-
lités et un gros potentiel. Si on 
est arrivés à ce niveau pendant 
les poules, c’est aussi parce 
qu’il savait y faire. Sa connais-
sance du très haut niveau nous 
permettait de grandir. Il était 
très ouvert, peut-être trop… Il 
était très, très proche de ses 
joueurs, il était même pote avec 
certains puisqu’il avait joué avec 

eux, ça peut porter préjudice 
aux deux côtés. Les entraîne-
ments, c’était plutôt Gérard 
Houllier (son adjoint) qui mettait 
tout en place. Platini était un 
jeune entraîneur, il n’avait pas 
beaucoup de vécu, mais il savait 
faire passer des messages.

Vous êtes 9 joueurs de l’OM sur 
les 21 retenus pour le tournoi. 
Était-ce un avantage dans la 
vie de groupe ou, au contraire, 
un problème entraînant des 
tensions ? 
La rivalité, c’était plus dans les 
journaux à cette période. Il n’y 
avait pas spécialement de ten-
sions entre nous, on arrivait à 
jouer nos matchs sans se poser 
ces questions-là. Mais ça ne 
s’est pas bien passé pour autre 
chose : on n’a pas fait une belle 
préparation. Elle a été longue 
et dure mentalement. Puis, il y 
a eu d’autres choses à côté… 
Une histoire de primes, il fallait 
négocier, tout n’était pas aussi 
clair qu’aujourd’hui. L’histoire 
de Jean-Pierre Papin avec Les 
Guignols, aussi. On voyait les 
photos de Papin avec le mail-
lot à l’envers pour que le logo 
de Canal + n’apparaisse pas à 
cause de la parodie des Gui-
gnols. On en a rigolé hein, mais 
ça n’a pas arrangé les choses 
non plus et ça a créé beau-
coup de frustrations au sein 
du groupe. Après, il faut aussi 
reconnaître qu’on n’a pas été à 
la hauteur sur le terrain.

Dans le jeu, on est loin de 
l’équipe de France séduisante 
des années 1980. Vous pro-
posiez quelque chose de très 
restrictif, assez défensif…
On arrivait à gagner nos matchs 
sans être très flamboyants. On 
avait surtout des joueurs qui 
faisaient la différence devant 
(Cantona, Papin). C’était un peu 
le foot dont on parle aujourd’hui, 
la transition : on arrivait à bien 
maintenir l’équipe adverse et 
d’un coup, ça giclait vers l’avant 
très rapidement. On avait quand 
même de bons joueurs, notam-
ment au milieu, entre Sauzée, 
Deschamps, Fernandez, Chris-

tian Pérez, etc. Quand on 
regarde comment Deschamps 
fait gagner l’équipe de France 
aujourd’hui, on ne peut pas 
toujours dire que le jeu est top, 
mais c’est très fort tactiquement. 
Il faut savoir que Platini, c’est 
aussi l’Italie. Il aimait le beau 
jeu, mais il s’était imprégné de 
la culture tactique italienne pour 
ne pas perdre des matchs.

Quels souvenirs gardez-vous du 
premier match contre la Suède, 
le pays organisateur, du 10 juin 
1992 ? Vous vous en sortez avec 
un nul (1-1) et c’est presque 
considéré comme un bon point à 
ce moment-là. 
Pour tout le monde, on devait 
passer la Suède. Mais on n’avait 
peut-être pas pris conscience 
du fait que ça se jouait chez 
eux. Elle avait aussi de très 
bons joueurs, je me rappelle 
un peu Brolin ou Dahlin, c’est 
une équipe qui nous avait posé 
beaucoup de problèmes. Le 
match nul, c’était bien, mais on 
était déjà dans le dur (2 nuls, 2 
défaites sur les matchs amicaux 
cette année-là, Ndlr). On se dit 
en plus que l’Angleterre arrive 
derrière… J’aurais pu marquer 
de la tête contre les Anglais, 
on a une ou deux belles occa-
sions, mais c’est aussi une ren-

contre qu’on aurait pu perdre. 
On fait 0-0, donc on ne perd 
pas encore et on a une chance 
de se qualifier.

Le troisième match de poule, 
c’est face au Danemark, le futur 
vainqueur, qui avait pourtant 
remplacé la Yougoslavie (exclue 
à cause de la guerre et d’un 
embargo) à la dernière minute. 
Vous avez été  surpris par cette 
équipe ? 
Oui, ça a été un sacré mor-
ceau. Mais là aussi, il faut se 
rappeler les joueurs qu’il y 
avait en face, c’était une belle 
équipe. Ce jour-là, on n’a pas 
du tout été bons et on l’a 
payé cher. D’ailleurs, on n’a 
jamais vraiment été bons dans 
cet Euro, que ce soit face à 
la Suède, l’Angleterre ou le 
Danemark. C’est pour ça qu’on 
se fait éliminer au bout. (La 
France est battue 2-1 par le 
Danemark, Ndlr.)

Un nul aurait, pourtant, suffi 
pour vous qualifier pour les 
demi-finales. Cette équipe de 
France n’était même pas ca-
pable d’accrocher ce résultat?
Non, non. Même après l’éga-
lisation de Papin… On avait 
cette force chacun en soi, mais 
pas cette force de groupe. 

Forcément, on s’en mord les 
doigts parce qu’on pouvait 
attendre beaucoup plus de 
cette équipe, mais il n’y avait 
pas de cohésion.

C’est-à-dire que vous n’étiez 
pas trop copains ? 
On était quand même des 
potes, tout le monde se 
connaissait. Basile (Boli) avait 
joué avec Cantona à Auxerre, 
je connaissais Laurent Blanc, 
Sauzée, les Marsei l la is 
ensemble, etc. Non, non, ça se 
passait plutôt bien en dehors 
du terrain. Seulement, les egos 
ont joué un peu. Il fallait que 
des joueurs brillent. Si Papin 
ne marque pas (il marque les 
deux buts français pendant 
le tournoi, Ndlr), ce n’est plus 
Papin. Et si on n’arrive pas à 
les faire briller, il se passe ce 
qui s’est passé.

Dans sa réaction à chaud après 
l’élimination, Michel Platini 
souligne le manque d’expé-
rience de l’équipe, notamment à 
cause de ses absences lors des 
deux dernières compétitions 
internationales (Euro 1988 et 
Mondial 1990). C’est un ressenti 
que vous partagez ?
Oui, il y avait de ça. Certains 
joueurs avaient disputé de 

grandes compétitions, mais il 
manquait un vécu de groupe. 
On n’avait pas non plus les 
discussions qu’il faut pour ce 
type de tournoi : on ne parlait 
pas des matchs à venir, de 
ce qu’il fallait faire. Ce que 
j’ai davantage connu à l’Euro 
1996. C’est vrai que c’est inté-
ressant quand on y pense : 
on ne se disait pas entre nous 
qu’on devait gagner le pro-
chain match, il n’y avait pas 
de calculs.

Il n’y avait pas d’esprit de com-
pétition? 
Oui, voilà, c’est un peu ça. Il 
n’y avait pas forcément cette 
personne qui allait vous 
pousser pour que l’équipe se 
surpasse, comme j’ai pu le 
connaître par la suite. Pourtant, 
il y avait de grands joueurs. 
Basile (Boli) était là, on sait 
le gagneur que c’est devenu, 
mais là ce n’était pas le cas.

Après l’élimination contre 
le Danemark, on ne devine 
pas non plus une déception 
immense sur les visages des 
joueurs ou du sélectionneur. 
À quoi ressemble l’ambiance 
dans le vestiaire ?
On est déçus, mais c’est vrai 
qu’on n’avait pas l’impression 
qu’on perdait. En fait, on n’avait 
pas l’impression que c’était la 
France qui perdait, c’est ça 
aussi. On ne se disait pas : 
qu’est-ce qu’on fait pour le 
pays ? Est-ce que les gens 
vont être contents ou pas 
contents ? En gros, c’était ter-
miné, on rentrait chez nous et 
puis voilà, il n’y avait pas mort 
d’homme. En 1996, on a senti 
que ça montait, on avait les 
échos de la population fran-
çaise, donc on pensait à eux, 
on avait envie de se battre et 
d’aller au bout.

Pour vous, en tant que Gua-
deloupéen, qu’est-ce que ça 
représentait de jouer pour 
l’équipe de France ? 
C’était top, ça représentait énor-
mément pour moi et pour la 
Guadeloupe, car on n’a pas eu 

beaucoup de Guadeloupéens 
chez les Bleus. Il y avait eu Tré-
sor, je crois qu’il y en avait aussi 
eu d’autres. Mais c’était énorme, 
surtout que j’ai quitté la Gua-
deloupe à 20 ans pour arriver 
directement dans le monde pro-
fessionnel. C’est aussi pour ça 
que cet Euro était une grande 
déception pour moi, j’espérais 
mieux.

Comment réagissez-vous à 
l’annonce du départ de Michel 
Platini quelques jours après cet 
échec ? 
On l’a compris après le match. 
Il était là, mais est-ce qu’il avait 
vraiment envie d’être là ? C’est 
comme ça que je le ressen-
tais. Il n’avait jamais vraiment 
montré qu’il voulait la sélection, 
comme certains peuvent le faire 
aujourd’hui. 
Je pense qu’il a pris l’équipe de 
France parce que c’était Michel 
Platini, il se sentait peut-être 
redevable. Il fallait qu’il fasse 
quelque chose pour la France. 
À la base, il ne me connaissait 
pas, c’est Gérard Houllier qui 
me suivait en tant que joueur. 
Bon, après, on a eu l’occasion 
d’avoir des discussions, il était 
toujours de bon conseil. De 
plus, il habitait à Cassis, pas loin 
de Marseille, donc ça m’arrivait 
de prendre l’avion avec lui et de 
discuter.

Finalement, cet Euro 1992 était 
aussi un peu un tournoi de tran-
sition entre la génération 1984 
et celle de 1998-2000 à venir. 
Sentiez-vous à cette époque 
ce que l’équipe de France allait 
devenir ? 
Non, pas forcément. Par la suite, 
un peu oui. Le fait de voir l’OM 
gagner en 1993, le PSG monter 
en puissance ainsi que d’autres 
clubs, ça a pu aider. Il y a aussi 
beaucoup de joueurs qui sont 
partis à l’étranger après l’arrêt 
Bosman et qui ont pris de la 
bouteille en découvrant le très 
haut niveau. Ça a grandement 
contribué à la construction et 
à l’épanouissement de l’équipe 
de France.

So foot

Calcio—gouvernement Italien

Une loi qui dynamitera le football 
italien !
Un nouveau projet de loi est actuellement en cours de négociations à Rome 
et les répercussions sur l’avenir du Calcio pourraient être sans précédent.
La guerre continue de battre 
son plein entre les différents 
acteurs du football italien, à 
l’heure où le Calcio continue 
d’encaisser de mauvaises 
nouvelles entre une impor-
tante crise économique, un 
grand nombre de stades déla-
brés, une faible utilisation des 
jeunes joueurs, une équipe 
nationale en reconstruction. 
L’Italie a bien du mal à faire 
évoluer son football qui était 
pourtant, jadis, l’un des plus 
glorieux d’Europe et depuis 
plusieurs mois, l’environne-
ment néfaste autour du foot-
ball italien ne cesse d’empirer 
avec l’arrivée massive du gou-
vernement de Giorgia Meloni 
dans les débats. La candida-
ture à l’Euro 2032 en collabo-
ration avec la Turquie est d’ail-
leurs toujours en grand danger 
en raison des nombreux pro-
blèmes. Voilà maintenant plu-
sieurs mois que le ministre 
des Sports, Andrea Abodi, et 
le président de la Fédération 
italienne de football (Figc), 
Gabriele Gravina, se lancent 
des tacles entre presses inter-
posées. Le politicien de Fratelli 
d’Italia (parti d’extrême droite) 
avait déjà attaqué le chef du 
football italien, alors accusé 
de blanchiment d’argent par 
le tribunal de Rome : «Le cas 
Gravina ? Cela m’inquiète 
beaucoup. Face à ce chiffre, 
nous avons besoin de pru-
dence et de garanties. C’est un 
moment dans lequel l’actualité 
nous place devant une série 
de facteurs critiques, puis 
l’actualité des prochains mois 
nous expliquera à quel point il 
y a de réalité dans ce qui est 
rapporté aujourd’hui. Nous 
devons faire de ce moment 
difficile non seulement un 
moment de réflexion mais 
de décision». Et l’heure des 
grandes décisions est arrivée 
pour Abodi et ces prochaines 
semaines risquent d’être 

explosives avec une réforme 
à 18 clubs pour le champion-
nat toujours d’actualité et un 
bras de fer constant autour de 
l’arbitrage italien.

Un organisme parlementaire
Le gouvernement de Giorgia 
Meloni veut supprimer le Covi-
soc, la commission de surveil-
lance de la FIGC des clubs de 
football professionnels qui sur-
veille aujourd’hui les finances 
des clubs, dans le but de le 
remplacer par un organisme 
public qui décidera qui pourra 
s’inscrire au championnat. Il 
prendra la forme d’un instru-
ment politique composé de 30 
nouveaux sièges pour un coût 
global de 2,5 millions d’euros 
payés par les clubs italiens. 
La nouvelle agence sera 
composée d’un président et 
de deux membres, nommés 
par Meloni et Abodi, pour un 
mandat de quatre ans non 
renouvelable, d’un secrétaire 
général et d’un effectif total 
de trente salariés. Ce projet 
de loi proposé par Abodi a été 
envoyé aux bureaux de la fédé-
ration de football et du Comité 
olympique italien (Coni) ces 

derniers jours, créant beau-
coup de mécontentement 
même face à l’absence totale 
d’aides financières du gouver-
nement ces dernières années. 
Cet organisme portera le nom 
d’«Agence de tutelle écono-
mique et financière des clubs 
sportifs professionnels», elle 
aura compétence non seu-
lement sur le football, mais 
aussi sur le basket-ball : un 
organisme public basé à 
Rome et placé sous la tutelle 
du Palazzo Chigi (équivalent 
du Palais de Matignon) et du 
ministère des Sports. Il dispo-
sera d’une autonomie régle-
mentaire, contrôlera les bud-
gets des équipes, indiquera les 
mesures correctives à appor-
ter, pourra ordonner le dépôt 
de documents et procéder à 
des contrôles au siège des 
clubs. Et il aura le pouvoir de 
convoquer les dirigeants de la 
FIGC et des ligues sportives 
et ainsi exprimer un pouvoir 
autoritaire total, contraignant 
aussi les inscriptions aux 
championnats. La Ligue ita-
lienne veut toujours la créa-
tion d’une autorité totalement 
indépendante ou dans le pire 

des cas, d’un système hybride 
comme celui déjà existant en 
Italie pour le dopage. Et s’il 
fallait que cette autorité existe 
sous l’égide du gouvernement, 
les dirigeants ne comprennent 
pas pourquoi les 2,5 millions 
d’euros par an prévus pour 
soutenir cette nouvelle agence 
de contrôle, organisme public 
non économique, devraient 
être payés par les clubs et non 
par l’Etat.
Le texte pourrait bientôt être 
inclus dans le giron d’une 
disposition gouvernementale, 
mais il suscite déjà des dis-
cussions pour au moins deux 
raisons. 
La première pour le fond, car 
elle vide le Coni et les fédéra-
tions sportives du pouvoir de 
contrôle de gestion et menace 
le principe d’indépendance et 
de neutralité du sport par rap-
port à la politique : une agence 
nommée par le gouvernement 
qui décide de qui peut jouer 
en Série A et qui ne le peut 
pas, fait aujourd’hui couler 
beaucoup d’encre. La seconde 
pour la forme, car ce projet de 
loi contournerait les exigences 
de nécessité et d’urgence 
requises pour poser un décret-
loi. Le gouvernement prévoit 
ainsi de corriger le texte pour 
éviter des accusations d’in-
gérence politique par la Fifa 
et l’Uefa: «Nous améliorons 
le texte et je suis sûr que le 
Parlement apportera d’autres 
contributions précieuses. Avec 
cette agence, nous ne voulons 
en aucun cas porter atteinte 
à l’autonomie du sport, mais 
le modèle actuel non seu-
lement ne garantit pas une 
concurrence loyale, mais a un 
impact économique significatif 
sur l’ensemble du système 
sportif qui mérite une autre 
approche», a promis Abodi 
qui s’est dit prêt à écouter les 
arguments.

Footmercato

La fédération italienne de football s’oppose à ce projet de loi du gouver-
nement

Rétro—Jocelyn Angloma revient sur l’Euro 1992

«À l’Euro 1992, il n’y avait pas cette force de groupe»
Après avoir manqué l’édition précédente, l’équipe de France se présente à l’Euro 1992 avec le souvenir du sacre de 1984 et fait partie 
des favoris, avec le duo Éric Cantona-Jean-Pierre Papin en attaque et Michel Platini comme sélectionneur. Jocelyn Angloma, défenseur 
latéral qui dispute alors sa première compétition internationale, se souvient d’un tournoi frustrant, raté et d’un groupe qui n’était pas 
conditionné pour gagner.

Angloma se livre sur l’Euro 92 

L’éloge reçue par Bruno Conti de la part de Pelé 
résume toute la carrière de ce formidable joueur

Le plus brésilien de tous les italiens

Bruno Conti, appelé 
le «Marazico» !
Bruno Conti était, selon Pelé, en 1982 «le plus Brésilien 
de tous les Italiens», l’esthétisme brésilien avec la dose 
suffisante de pragmatisme à l’italienne.
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La construction ou la reconstruc-
tion de l’effectif sera conséquente 
cet été au sein du club égyptien. 
La direction n’a évidemment pas 
attendu le début du prochain mer-
cato estival pour défricher le terrain 
et sonder le marché. Le souhait des 
premiers responsables du Pyramids 
FC est de pouvoir fournir au plus 
vite un noyau le plus complet pos-
sible avant la prochaine préparation 
estivale. Pour ce faire, ils suivent 
de près le défenseur international 
marocain Yahia Attiyat-Allah, qui 
évolue au sein du club russe FK 
Sotchi. Ce faisant, le staff mana-
gérial du joueur est prêt à discuter 
si une offre officielle de Pyramids 
FC arrive, car c’est un club dont 
le jeu est bon et dont les officiels 
sont des personnes respectables. 
Le public sportif a beaucoup plus 
connu Yahia Attiya-Allah pendant 
la Coupe du monde au Qatar en 

2022, au moment où il évoluait 
au Wydad Casablanca (Maroc). 
L’arrière gauche avait livré de belles 
prestations lors de cette compéti-
tion mondiale.

Cheick Djibril Ouattara sur le départ 
de Berkane
Joueur de la RS Berkane depuis 
décembre 2018, Cheick Djibril 
Ouattara devrait quitter le club 
marocain en fin de saison. Depuis 
le 28 décembre 2018, l’attaquant 
international burkinabé de 24 ans 
a rejoint la RS Berkane en prove-
nance de l’ASF Bobo-Dioulasso 
au Burkina Faso. Six ans après, 
le joueur n’a pas pu s’imposer 
comme le buteur phare du club. 
Il a connu un prêt lors de la sai-
son 2021/22 à l’OC Safi, toujours 
au Maroc. Cheick Djibril Ouattara 
se rapprocherait de la fin de son 
aventure à Berkane. Mais il devrait 

rester dans le Nord de l’Afrique. 
Selon les informations de 226Foot, 
le natif de Bobo-Dioulasso est dans 
le collimateur d’Hassania Agadir au 
Maroc et d’Enppi en Egypte. Cette 
saison, Djibril Ouattara n’a joué que 
9 matchs (286 minutes) pour deux 
buts. Il est évalué à 500.000 euros 
par Transfermarkt.

Durant la dernière décade, en Tunisie, peu de gardiens de 
renom ont basculé vers une carrière d’entraîneur de gar-
diens de but et même d’entraîneur tout court. Et à propos 
du sujet qui nous concerne, l’on s’interroge à propos de 
l’absence des Chokri El Ouaer, Naceur Bedoui, Aymen Bal-
bouli, Khaled Azaiez, Ali Boumnijel, Khaled Fadhel, Ahmed 
Jaouachi, Rami Jridi, Sofiane Khabir, Jacem Khalloufi, Arbi 
Mejri, Radhouen Salhi, Boubaker Zitouni et tant d’autres sur 
le banc de touche ? C’est donc un sujet qui suscite des 
questionnements et même des interprétations, alors que la 
fonction de coach des portiers est bien plus que noble en 
Occident et au Golfe, si l’on pousse encore la comparaison. 
En Europe par exemple, de grands gardiens de but sont 
devenus de grands entraîneurs des derniers remparts et 
même d’entraîneurs en chef. L’on peut citer les Goethals, 
Zoff, Baup, Ulrich Ramé mais aussi Joel Bats, Jean Luc 
Ettori, Peter Shilton, Michel Preud’homme, Badou Zaki 
pour ne citer que ceux-là. Il ne s’agit donc pas de faire 
un gros plan sur des exceptions qui ne le sont pas, mais 
de comparer avec ce qui se fait de mieux au niveau de la 
planète football, rapporté à notre sport-roi d’élite. 

La nouvelle panoplie du portier moderne
Aujourd’hui, en Ligue 1 par exemple, pour accompagner 
la progression des portiers, les Wassim Naouara, Adel 
Zouita, Kabil Ben Othman, Rami Souleyman et, à un certain 
moment, l’inusable égyptien Tarek Abdelalim (qui a veillé 
sur les répétitions des gardiens de trois clubs parmi le Big-
Four tunisien, outre son passage en équipe de Tunisie) sont 
certes des connaisseurs aguerris dans leur domaine, mais 
leur rôle ne doit pas se limiter à préparer en vue du pro-
chain match à venir les gardiens, autant sur le plan physique 
que sur le plan mental. En clair, ces entraîneurs de gardiens, 
qui ont, pour la plupart, un vécu et accessoirement un CV 
(on y reviendra), doivent aussi et également se charger du 
développement du gardien en tant que personne, afin de le 
préparer au mieux à tous les scénarios sur le terrain et en 
dehors surtout (une situation de match, une blessure, une 
contre-performance, un coup de mou, un problème interne 
ou familial. Bref, si chez nous , on est encore un peu à la 
traîne, c’est parce que l’on n’a pas encore admis et assimilé 
que de tous les membres de l’encadrement, l’entraîneur 
des gardiens est celui dont le rôle a le plus évolué, surtout 
à la suite des modifications apportées aux lois du jeu, en 
particulier depuis l’introduction déjà ancienne de la règle 
de la passe en retrait. Or, et cela doit devenir la règle dans 
nos contrées, il n’est plus admissible que les séances 
des gardiens se déroulent la plupart du temps à l’écart du 
reste du groupe, car, aujourd’hui, l’entraîneur principal et 
l’entraîneur des gardiens font travailler les gardiens avec 
l’ensemble de la défense, voire avec toute l’équipe. Main-
tenant, outre son rôle premier qui consiste à empêcher le 
ballon de franchir la ligne de but, le portier est désormais 
vu comme le 11e joueur de champ. 
En l’état, que d’équipes de Ligue 1 gagneraient à profiter de 
l’expérience d’un certain Aymen Mathlouthi alias Balbouli 
pour son jeu de pied, son assurance balle au pied et sa 
lecture du jeu tout court. Qui ne voudrait pas avoir dans 
son staff Adel Nefzi, un gardien qui a offert le titre au CA 
en 2008 grâce à une relance propre de plus de 75 mètres? 
En football, aujourd’hui, il faut être ouvert et inventif. Plus 
question d’être simplement là à enchaîner les séries de 
frappes : aujourd’hui, l’entraîneur des gardiens joue un 
rôle fondamental pour l’équipe et pas seulement pour 
faire progresser son protégé. En clair, cet élément clé (bien 
que souvent négligé) a un rôle essentiel pour le succès de 
l’équipe sur le terrain.
Pour améliorer davantage les compétences d’un gardien 
de but, quelles que soient ses qualités, sa personnalité, son 
autorité dans sa zone, sa charpente musculaire et sa taille, 
longiligne ou pas, un entraîneur de gardiens expérimenté 
peut l’aider à évoluer volet agileté, mais pas seulement. Là, 
toujours en se référant au «must» européen en la matière, 
le rôle du coach des gardiens ne se limite plus à amé-
liorer les compétences techniques, car le volet tactique 
est devenu tout aussi important. En l’état, cela comprend 
aussi la prise de décision, pour lire le jeu et prendre des 
décisions rapides ainsi que précises surtout. Ce faisant, le 
volet mental est, bien entendu, primordial, puisqu’il s’agit 

là de faire naître une mentalité de gagnant qui n’est donc 
pas innée mais susceptible d’être développée (n’est pas 
Attouga qui veut!). Sommairement, cela comprend l’ensei-
gnement pour maintenir la concentration, garder le calme 
sous pression et avoir confiance en soi pour affirmer sa 
personnalité et son autorité, tel le cas de Chokri El Ouaer, 
un meneur qui jouait un rôle significatif en termes de lea-
dership et d’impact psychologique. 

Le rapport au savoir a évolué 
Aujourd’hui donc, les séances dispensées à coups de tirs 
dans différentes situations et d’entretien de la condition 
physique ne suffisent plus. Pion central de l’échiquier, le 
gardien doit être davantage intégré dans l’équipe et dans 
le jeu général. Et c’est à l’entraîneur des portiers que cette 
tâche revient en lui apprenant, par exemple, à travailler 
de plus belle avec les défenseurs et à maintenir conti-
nuellement une bonne communication dans ce domaine. 
Fondamentalement, le gardien doit être préparé aux défis 
de l’équipe en premier et avant même le buteur attitré. 
Cette saison, à titre d’exemple, deux, parmi nos gardiens 
internationaux auraient pu éviter des buts à leur équipe 
s’ils avaient anticipé, «marqué leur territoire» en amont (en 
début de match) par plus de tempérament, de caractère 
et de prestance. Ce fut le cas récemment avec le heading 
d’Oumarou, lors du derby ST-EST où Memmiche a été 
«absorbé» par la détermination du Nigérien, et quelques 
mois auparavant avec cette lecture approximative du jeu 
de la part de Moez Hassen qui aurait dû sortir de sa «zone 
de confort» et aller chercher Rodrigues après la bévue de 
Cherifi. Deux exemples, deux situations qui rendent compte 
d’un défaut dans l’analyse des lacunes des deux portiers, 
en amont et au demeurant surtout... 
Par conséquent, pour toutes ces raisons, il est important 
que les équipes tunisiennes, de premier plan et surtout 
formatrices (selon leurs moyens et leurs budget il va sans 
dire), investissent dans un entraîneur de gardiens de but 
expérimenté pour optimiser ce qui doit l’être les jours de 
match sur le terrain. De nos jours, vu l’évolution du football, 
les tenants des clubs, par le biais du head-coach, doivent 
accorder davantage de responsabilité à l’entraîneur des 
gardiens de but, unique «chargé de mission» pour dévelop-
per les compétences techniques et tactiques des portiers 
à sa charge. 
Les différents types de poignées, le plongeon, les tech-
niques de blocage, les sauts et autres compétences néces-
saires pour que le gardien effectue, avec succès, toutes 
ses tâches ne suffisent plus et il revient forcément à des 
ex-gardiens d’exception de faire profiter les clubs de leur 
expérience acquise. Dommage qu’ils soient maintenant, 
pour la plupart, des intermittents ou des permanents des 
plateaux TV, alors que si nos clubs leur tendent la main, 
ils veilleraient efficacement à optimiser les compétences 
de nos gardiens de manière ciblée, tout bénéfice pour le 
Team Tunisie, cela va de soi...

K.K.

FTF — Assemblée générale évaluative

Des clubs appellent à une assemblée 
extraordinaire
Maints clubs désirent modifier les conditions d’éligibilité de la FTF.
Plusieurs présidents de clubs de 
Ligue 1 du football professionnel ont 
souligné la nécessité de tenir une 
assemblée générale extraordinaire 
de la FTF pour changer les conditions 
d’éligibilité au bureau fédéral, et ce, 
après le rejet des listes candidates 
à deux reprises et l’annulation des 
élections.
Le président du CS Sfaxien, Abde-
laziz Makhloufi, a regretté, dans ce 
contexte, l’annulation du processus 
électoral de la FTF, affirmant que « le 
rejet de toutes les listes candidates 
prouve qu’il existe un grand problème 
au niveau des conditions d’éligibilité ». 
Il a expliqué dans une déclaration à 
l’agence TAP, en marge de la tenue de 
l’assemblée générale ordinaire de la 
FTF, que « la révision de ces critères 
est devenue aujourd’hui inévitable 
d’autant plus que la suspension du 
processus électoral a des consé-
quences négatives et pourra aggraver 
la crise du football tunisien . Le déve-
loppement du football ne passera que 
par l’infusion du sang neuf au sein du 
bureau fédéral parallèlement à la mise 
en place d’un programme de réforme 
à long terme auquel participeront tous 
les clubs affiliés», a-t-il dit.
De son côté, le président du CA Bizer-
tin, Samir Yacoub, a mis l’accent sur 
«la nécessité d’aller vers la tenue 

d’une assemblée générale extraor-
dinaire afin de rompre avec l’ancien 
statut qui a bloqué le processus élec-
toral», estimant que les conditions 
d’éligibilité ne sont plus adaptées à 
la situation actuelle du football. Il a 
affirmé que «le CA Bizertin est du côté 
du changement, selon une stratégie 
claire pour le développement du 
football tunisien».

Pour sa part, Mohamed Mahjoub, 
président du Stade Tunisien, a consi-
déré que «les critères d’éligibilité au 
bureau fédéral sont discriminatoires 
et privent certains candidats de 
prétendre à la présidence de la 
fédération», espérant que le pro-
chain bureau sera renforcé par 
de jeunes membres capables de 
contribuer à la bonne gestion de 

l’instance fédérale».
En revanche, Mohamed Hichem 
Dhib, membre du bureau actuel de 
la FTF, s’est opposé à la tenue d’une 
assemblée générale extraordinaire 
pour modifier les critères d’éligi-
bilité au bureau fédéral, estimant 
que les défaillances ayant conduit 
au rejet des listes auraient pu être 
évitées.

Les représentants des clubs restent les premiers décideurs. Vont-ils provoquer  une assemblée générale extraordinaire ?
Photo FTF

Expatriés

L’Europe validée pour Skhiri
Une place en compétition continentale avec Francfort est 
assurée pour l’international tunisien.
Elyès Skhiri et l’Eintracht Francfort, 6e au classement 
de Bundesliga, ont obtenu le point du nul (1-1) face au 
Borussia Mönchengladbach, suffisant pour se qualifier 
soit en C4 Conférence Europa ou mieux encore en 
C3 Europa League. A noter que Skhiri a été remplacé 
à la 76’ face au Borussia. Le milieu d’Union Berlin, 
Aissa Laidouni, est quant à lui resté sur le banc lors 
de la défaite (3-2) à Cologne. A présent, ce sera la 
grande bataille avec Mayence pour au moins une 
place de barragiste pour se maintenir. 

Montassar Talbi entre Lens et Rennes
En coulisses, le Stade Rennais et le RC Lens se livrent 
actuellement une bataille acharnée pour gagner les 
faveurs de l’axial de Lorient, Montassar Talbi, 25 ans. 
Convoité par des « Sang et Or » en quête d’un digne 
successeur à Kevin Danso, Talbi est également ciblé 
par Rennes qui souhaite blinder son arrière-garde 
dans la perspective du départ d’Arthur Theate. 
Attendons voir.

Ghandri solide au poste
Le défenseur central d’Akhmat Grozny 10e en ligue 
russe, Nader Ghandri, continue d’enchaîner les 
bonnes performances. En atteste la 5e victoire 
de suite d’Akhmat (2-0) face à Kryliya Sovetov qui 
l’éloigne des barrages pour la relégation. Ghandri a 
disputé toute la partie.

Hadj Mahmoud gagne à Berne 
Lugano s’est payé le scalp des Young Boys (1-0). Le 
milieu offensif de Lugano, Mohamed Hadj Mahmoud, a 
disputé un match moyen dans l’ensemble, avant de 
sortir à la 65’.

Et de quatre pour Cherni
Le latéral gauche de Laval, Mohamed Amine Cherni, 
y est allé de son propre but, d’un tir du pied droit lors 
de la défaite (1-2) face à Troyes. 
Cherni ne risque pas de rester en Ligue 2 et serait 
pisté par Brest et des écuries de Ligue 1. Plus haut 
au classement, le latéral droit titulaire d’Angers, Yan 
Valery, vainqueur d’Annecy (2-1) est à un succès du 
retour en Ligue 1.

Zaddem tombe contre Pyramids
Moataz Zaddem et Fakhreddine Ben Youssef, socié-
taires d’Al Masry, se sont inclinés face à Pyramids 
(0-1). Zaddem a récolté un carton jaune avant de sortir 

à la 71’. Quant à Ben Youssef, auteur d’une bonne 
sortie, il a quitté la pelouse à la 93’.

Ayari s’impose au Canada
Le milieu de terrain Hassan Ayari s’est imposé avec la 
réserve de Toronto FC (1-0) face à la lanterne rouge 
Huntsville City. Il a été remplacé à la 65’. Le club 
canadien occupe la 8e place de la Conférence Est, 
en MLS next pro.

Une demi-heure pour Ben Slimane
Anis Ben Slimane, remplaçant à Sheffield United, est 
entré à la 55e lors de la défaite face à Everton (1-0). 
Ben Slimane a réussi 86% de ses 14 passes.

Une mi-temps pour Ben Romdhane
Mohamed Ali Ben Romdhane, milieu de Ferencvaros, 
s’est incliné dans un match sans enjeu a Diosgyor 
(2-0). Remplacé à la mi-temps, il pourrait entrer en 
cours de jeu lors de la finale de Coupe de Hongrie 
face à Paksi, jeudi prochain, après avoir manqué la 
demi-finale en restant sur le banc. Doublé en vue 
pour la bande à Stankovic ?

Haykel Chikhaoui victorieux
Le milieu de terrain et ex-monastirien  Hey-
kel Chikhaoui s’est imposé avec Ajman, 8e de la 
ligue émiratie, face à Al Bataeh (2-0). Chikhaoui est 
sorti à la 65’ de jeu.

Mohamed Salem KECHICHE

Elyès Skhiri : un pied en C3

FOOTBALL AFRICAIN 

Yahia Attiyat-Allah vers 
Pyramids FC

Yahia Attiyat-Allah : une nouvelle 
destination 

Tarek Abdelim a roulé sa bosse partout dans nos clubs

POINT DE VUE 

Une assemblée, 
des messages !
Par Rafik EL HERGUEM

Plus d’une centaine de clubs ont assisté à l’assemblée évaluative de la FTF. 
C’est déjà un premier message transmis par les clubs, mais ce n’est, en 
aucun cas, un signe de soutien à Wassef Jelaïel, président de la FTF par 

intérim et un des candidats rejetés aux dernières élections. Le quorum atteint 
veut tout simplement dire que les clubs tiennent à leur fédération et à son 
poids sportif, réglementaire et économique dans le foot tunisien, ce moment 
délicat par lequel passe la FTF intrigue les clubs, véritables «propriétaires» de 
cette structure sportive. Deuxième message décelé, la FTF n’a pas été rentable 
pendant le dernier exercice avec un déficit de 5 millions de dinars, qui s’explique 
notamment par l’augmentation des charges (décaissées et reportées) contre une 
stagnation des revenus. C’est la première fois durant ces dernières années que la 
FTF accuse un déficit aussi conséquent. On s’est habitué à voir une diversité de 
revenus, notamment la fameuse dotation de la Fifa à l’occasion du Mondial (qui 
représente sûrement le revenu le plus déterminant), les revenus du sponsoring 
et publicitaires, sans oublier les différents concours alloués par la Fifa et qui sont 
comptabilisés.

Aujourd’hui, on revient à 2012 où la FTF accusait un terrible déficit cumulé. 
Cela veut dire que le prochain bureau fédéral ne prendra pas une fédération so-
lide financièrement et qui a une marge de sécurité financière. Tout dépendra de 
la qualification de l’équipe de Tunisie au prochain Mondial, car la fameuse dota-
tion qui est derrière permettra de bien renflouer les caisses. Un autre message, 
celui de Wassef Jelaïel qui a, encore une fois, «commercialisé» son nom en tant 
que futur candidat à la présidence de la FTF. Ses paroles, ses gestes, son mode de 
communication expriment bien ses intentions d’occuper la chaise laissée par son 
«ex-patron» Wadîi El Jary. A quelques mètres de lui, Zyed Tlemçani, son rival le 
plus sérieux au poste de président de la FTF, était présent pour discuter avec les 
représentants des clubs et leur signifier qu’il est encore en course. Ce n’était pas 
proprement dit une simple assemblée évaluative, c’était plus que cela. Wassef Je-
laïel en a bien profité pour marquer des points et pour rappeler sa loyauté envers 
le ministère des Sports, et pour confirmer Montassar Louhichi dans son poste de 
sélectionneur. Mais il n’a rien révélé sur le futur des élections. Lui qui aura deux 
mois de plus pour tenir ces fameuses élections. En sera-t-il capable? C’est le flou 
total pour une fédération qui patauge de plus en plus.

R.E.H.

De la ligne de but à la ligne de conduite 

Entraîneur de gardiens, un poste 
à part entière 
C’est une réalité. Nos ex-meilleurs gardiens ont d’autres 
préoccupations que de veiller à la relève du poste. Pourtant, le rôle 
du gardien de but est devenu l’une des positions les plus tactiques et 
polyvalentes sur le terrain. Or, pour accompagner cette évolution, il 
revient à des entraîneurs chevronnés de faire progresser les derniers 
remparts de demain.

La direction du Pyramids Football 
Club s’active déjà en coulisses pour 
reconstruire le noyau défensif de son 
équipe en vue de la saison prochaine.
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Faouzi Benzarti à la barre 
Après le départ de Mondher Kebaier, c’est Faouzi Benzarti 
qui prend la relève pour un bail de deux mois. Il sera assisté 
par Lotfi Rouissi lors de sa première prise de contact à 
Hammamet.

Tennis — Tournoi M25 en Serbie 

Aziz Dougaz 
est passé par là !

Aziz Dougaz a remporté hier en Serbie un tournoi doté de 
25.000 dollars en battant en finale Popovic 6-1 et 6-1. Il sera 
à la 220e place au classement ATP avant de disputer le Tunis 
Open à partir de demain contre M. Janvier.

Le CAB vise la Coupe de Tunisie ! 

Dans la peau d’un favori
Les Cabistes se produiront face aux divisionnaires de 
Sakiet Edayer en conquérants.

Evoluant sans pression au 
play-out, les camarades de 
Taïeb Ben Zitoun vont concen-
trer désormais leurs efforts sur 
la Coupe de Tunisie. L’intérêt 
qui y est accordé n’est pas 
anodin. Il est dicté par un 
tirage au sort qui encourage à 
croire dur comme fer à réaliser 
un bon parcours dans cette 
épreuve. Ce faisant, en hui-
tièmes et en quarts de finale, 
deux équipes issues de divi-
sions inférieures se dressent 
sur le chemin du CAB. 
Certes, on peut penser que 
rien n’est acquis d’avance 
mais il est permis d’affirmer 
que les Cabistes partent avec 
les faveurs du pronostic et 
c’est légitime. Dans l’immé-
diat, dimanche prochain, ils 

affronteront Sakiet Edayer en 
déplacement, club division-
naire qui défendra crânement 
ses chances. Si les Nordistes 
venaient à se qualifier au tour 
suivant, aux quarts de finale, 
ils joueront contre le vain-
queur du match SCBA-JSO 
mais cette fois-ci au Stade 
15-Octobre. Sur le papier, 
le CAB a de fortes chances 
d’accéder en demi-finale et 
qui pourrait dire le contraire ? 

Le précédent de l’OCK…
Toutefois, dans ce genre 
d’épreuve une surprise n’est 
pas à écarter en cours de par-
cours. L’EST l’a vérifié à ses 
dépens au premier tour contre 
l’OC Kerkennah ! Et c’est ce 
qui fait le charme de Dame 

Coupe même si le système 
mis en place est compliqué, 
à commencer par la non-par-
ticipation des étrangers dans 
des cas précis. Les Cabistes 
ont l’opportunité d’aller très 
loin en Coupe. 
En effet, l’équipe «jaune et 
noir» est constituée de jeunes 
talents qui ne demandent qu’à 
se surpasser. Dans pareille 
situation, on voit mal comment 
ils ne saisiraient pas une aussi 
belle occasion pour se distin-
guer ! L’entraîneur Maher Kan-
zari, qui n’est pas un novice en 
la matière, exploitera au mieux 
leurs qualités techniques et 
saura les motiver comme il 
se doit pour la bonne cause ! 

Béchir SIFAOUI 

Aziz Guesmi 
 et le CAB ont 
une chance à 
saisir en Coupe

Championnat de Tunisie — Ligue 1 — Play-out (10e journée) :

Les Cigognes survolent 
leurs adversaires !
Les hommes d’Imed Ben Younes ont fait d’une pierre 
deux coups : ils se sont rattrapés après la défaite 
concédée lors de la journée précédente et, par là 
même, ont réduit l’écart à un point avec le leader 
cabiste qui a trébuché à Ben Guerdane.

S’il y a une équipe qui a fait 
une bonne affaire hier après-
midi, c’est bel et bien l’Olym-
pique de Béja. En effet, les 
Béjaois ont fait d’une pierre 
deux coups : ils ont profité du 
faux pas du leader cabiste, 
qui s’est contenté de tenir 
en échec l’USBG (0-0), pour 
réduire à un point l’écart qui 
les sépare. 
Les Cigognes ont bien pro-
fité du fait que leur adversaire 
tataouinois s’est déplacé à 
Menzel Bourguiba fortement 
amoindri à cause de la grève 
de 11 joueurs pour remporter 
une large victoire sur le score 
sans appel de 3-0. Et à vrai 
dire, ce n’était pas cher payé. 
Les Béjaois auraient pu, s’ils 
l’avaient voulu, infliger une 
défaite beaucoup plus lourde 
à leurs hôtes.
Les buts de la victoire de l’OB 
étaient l’œuvre de Aly Desse 
Sisoko (11’), Ahmed Amri (27’) 
et Mehrez Berrejeh (90’+3).  
En faisant grève, les joueurs 
de l’US Tataouine ont laissé 
échapper à leur équipe l’op-
portunité de rester sur son 
élan. Cela dit, la formation 
tatouinoise clôture la troisième 
marche du podium en dépit 
de la défaite concédée, hier. 
Rien n’est donc encore perdu 
pour l’UST.

Les Marsois sortent  
la tête de l’eau
Avant-derniers au classement 
et restant sur une défaite à 
Gafsa, les Marsois se sont 
rebiffés à domicile en rempor-
tant une courte mais précieuse 
victoire au détriment de l’ES 
Métlaoui. Le but de la victoire 
a été marqué par Mohamed 
Ali Yaâkoubi sur penalty (73’). 
Grâce à cette victoire, les ban-
lieusards retrouvent l’espoir 
même si, pour eux, il faudra 
cravacher dur et éviter de 
perdre d’autres points pour 
garder, un tant soit peu, leurs 
chances intactes pour sau-
ver leur peau parmi l’élite. Les 
Marsois sont toujours avant-
derniers. Ce n’est donc pas 
encore gagné pour eux.

Pour rappel, El Gawafel Gafsa 
s’est imposé, vendredi dernier, 
au détriment de l’AS Soliman 
qui, sous la houlette de son 
nouvel entraîneur Fakhreddine 
Galbi, n’arrive toujours pas à 
voir le bout du tunnel. 

L’AS Soliman est toujours lan-
terne rouge et avec la victoire 
de l’ASM, hier, la situation de 
la formation capbonnaise s’est 
compliquée davantage. 

Walid NALOUTI

L’ASMarsa y croit encore... (Photo : Mokhtar hmima)

Résultats 

A la Marsa:
AS Marsa..............................................1
Mohamed Ali Yaakoubi (74’ sp)
ES Métlaoui .........................................0
 
A Ben Guerdane (à huis clos):
US Ben Guerdane .............................1
Nassim Sioud (56’)
CA Bizertin ..........................................1
Ibrahima Cissoko (23’)
 
A Menzel Bourguiba:
O. Béja ..................................................3
Aly Sissoko (11’), Ahmed Amri (27’),
Mehrez Berrajeh (90’+3)
US Tataouine ......................................0 
 
A Gafsa:
EGS Gafsa ...........................................1 
Godspawer Aniefiok (25’)
AS Soliman ..........................................0 
 
Classement Pts J V N P Bp Bc Diff
1- CA Bizertin .............22 10 5 3 2 11 5 +6
2- O Béja ......................21 10 5 3 2 13 5 +8
3- US Tataouine .........18 10 4 4 2 8 8 0
4- EGS Gafsa ..............16 10 4 2 4 4 5 -1
5- USB Guerdane .........16 10 3 3 4 6 9 -3
6- ES Métlaoui ............15 10 3 3 4 10 10 0
7- AS Marsa ................12 10 4 0 6 9 13 -4
8- AS Soliman ............... 9 10 3 0 7 7 13 -6

Résultats 
Espérance de Tunis .................................................3
Rodrigo Rodriguez (18), Houssem Ghacha (59),
Yassine Meriah (85 sp)
Etoile du Sahel ..........................................................2
Raki Laouani (13), Salah Barhoumi (68)
 
US Monastir ...............................................................4
Bilel Ait Malek (25), Fayçal Mannai (28),
Ahmed Jaffali (63), Anas Bouatay (90+4)
Club Africain ..............................................................0

CS Sfaxien ..................................................................0   
Stade Tunisien ...........................................................0 

Classement Pts J V N P Bp Bc Diff
1- Espérance ST ........17 7 4 2 1 9 6 +3
2- US Monastir ........12 7 2 4 1 6 2 +4
3- S Tunisien ............10 7 1 5 1 3 3 -2
4- CS Sfaxien ............. 9 7 1 5 1 4 3 -1
5- ES Sahel ................. 8 7 0 5 2 3 5 -2
6- C. Africain .............. 7 7 1 3 3 2 8 -6

Meriah transforme le penalty de la victoire (Photo : Mokhtar hmima)

Ligue 1—play-off—7e journée- EST-ESS (3-2)

L’Espérance renverse la table 
Chassé-croisé et victoire de l’EST sur un penalty accordé en fin de match. 

Que des parités et une défaite 
face à l’EST à l’aller, avant d’en 
découdre hier avec le leader, l’on 
note que le bilan de l’Etoile est 
famélique au play-off, et n’eussent 
été les points bonus, l’ESS serait 
distancée davantage au classe-
ment. La nécessite d’enrayer le 
cycle a donc coïncidé avec le 
classico face à l’EST hier pour 
des Etoilés avides de rachat et de 
victoires surtout. L’EST, à son tour, 
restait sur une défaite au Bardo 
face au ST, sans oublier le revers 
accusé à Kerkennah en Coupe 
de Tunisie. Une sombre série 
pour un leader qui a jusque-là 
vu son avance sur son dauphin 
usémiste fondre comme neige, 
d’où l’impératif de victoire hier 
face à l’Etoile du Sahel, un onze 
qui ambitionnait quant à lui de 
monter sur le podium en cas de 
succès à Radès. d’un côté, une 
EST tenue de se rafraîchir dans 
l’optique de la finale de la C1, et 
de l’autre, une Etoile qui court 
derrière son premier succès de 
rang, performance qui lui per-
mettrait de monter sur le podium. 

Action-réaction...
Sans round d’observation, l’EST 

pousse puis s’installe. L’ESS, à 
son tour, impose son plan, soit 
contenir avant tout, et se pro-
jeter sur contres éclair. 10’ de 
jeu et rien de concret jusque-là 
entre l’Espérance de Cardoso et 
l’Etoile de Ben Sassi. 12’, ultraréa-
liste, l’Etoile ouvre le score sur 
une demi-volée de Raki Aouani. 
Scénario idéal pour les visiteurs 
mais pas pour longtemps. 17’, 
le leader remet les pendules à 
l’heure, Silva Rodrigo est passé 
par là avec un nouveau but à 
son compteur. La demi-heure 
qui suit, les deux formations 
percutent, l’EST pousse, l’ESS 
s’interpose et se redéploie, mais 
on en restera là pour ce pre-
mier half. De retour de pause, 
dix minutes passent sans aucune 
occasion digne de ce nom de 
scorer, mais juste avant l’heure 
de jeu, Ghacha persiste et signe 
pour l’Espérance. L’EST renverse 
donc la table à quinze minutes 
de la fin mais c’était compter 
sans le talent de Raki Aouani. 
67’, Aouani déboule, se déjoue 
de Meriah et sert Barhoumi sur 
un plateau qui égalise pour l’ESS. 
Match relancé à présent. 72’, l’EST 
reprend le match en main, mais 

Sass sur coupfranc enveloppé 
rate le cadre. 79’, un contact 
Ghdamsi-Rodriguo dans la sur-
face (les deux se tiennent les 
maillots) n’échappe pas à l’arbitre 
qui, après le «VAR Check», siffle 
un penalty transformé par Meriah. 

Le match s’achève sur un but 
manqué de peu par Rodrigo, 
et au final l’EST renoue avec la 
victoire alors que l’Etoile n’a pas 
encore gagné au play-off.

Khaled KHOUINI

Stade Hamadi-Agrebi de Radès. Temps printanier. Pelouse 
en bon état. Public nombreux. EST-ESS (3-2). Buts de Raki 
Aouani (12’), Silva Rodrigo (17’), Ghacha (58’), Barhoumi (67’) 
et Meriah (85’) sur penalty. Arbitrage de Houssem Boulaares 
assisté de Mohamed Bakir et Wael Hannachi. Quatrième 
arbitre : Achref Harakati. Commissaire de match : Foued Bahri. 
Arbitre VAR : Jalel Sahbani. Assistant VAR : Khaled Souyah. 
Assesseur TV : Slim Belkhouas. Expulsion de Ghdamsi pour 
somme d’avertissements.

EST : Amanallah Memmiche, Mohamed Ben Ali, Yassine 
Meriah, Ghaith Ouahabi, Mohamed Amine Ben Hamida, 
Roger Aholou, Houssem Tka (Bouguerra), Ghailane Chaalali 
(El Ayeb), Houssem Ghacha (Sowe), Yan Sasse (Ogbelu), 
Rodrigues Rodrigo.
ESS : Ali Jemal, Ghofrane Nawali, Slah Ghedamsi, Fraj Ben 
Njima, Houssem Ben Ali (Mohamed Amine Naoui), Louay Ben 
Hassine, Jacques Mbé, Oussema Abid, Assil Jaziri, Yassine 
Chamakhi, Raki Aouani.

Seul le résultat compte pour EGSG

Le plein à domicile 
El Gawafel a validé en deux matchs consécutifs disputés à domicile, ce qui 
survient pour la première fois cette saison.
EGSG s’est donc constitué 
une marge de sécurité en aug-
mentant son solde en cette fin 
de saison. Gafsa est ainsi un 
club passé par tous les états, 
surtout après les soubresauts 
de la première phase. Ce fai-
sant, empressons-nous de dire 
que la dernière victoire fut 
acquise dans la douleur. En 
clair, nous eûmes droit à un 
vainqueur chanceux face à 
un beau vaincu. Dans l’arène 
tumultueuse du football, les 
caprices de la balle ronde sont 
parfois injustes et irrationnels. 
Le club Gafsien a captivé ses 
fans avec cette série de per-
formances en dents de scie. 
Avec six points récoltés en 
deux matchs et une série d’in-
vincibilité depuis l’avènement 
de Skander Kasri à la tête 
du staff technique, l’équipe 
a momentanément soulagé 
ses supporters en se procu-
rant une marge de sécurité 
cruciale pour sa survie parmi 
l’élite. Cependant, derrière 
cette façade de triomphe se 
cachent des luttes intenses 
et des épreuves qui ont mis à 
nu les failles béantes au sein 
de l’équipe. Ce fut une victoire 
acquise dans la douleur avec 
des sueurs froides  et une 
peur bleue dans les ultimes 
minutes, face  aux  Cap-bonais 
de l’ASS. Le match a été teinté 
d’incertitudes et de rebondis-
sements. 

Les caprices du destin
L’AS Soliman, dont la pres-

tation fut satisfaisante, a été 
privé de la victoire par un 
caprice du destin. Un penalty 
manqué, des buts tout faits 
effacés par des arrêts miracu-
leux du gardien de but gafsien, 
ont transformé ce match en 
un ballet effréné de suspense 
et de tension. Malgré les trois 
points, EGSG ne peut se  van-
ter d’une performance irré-
prochable. Les fissures dans 
sa défense ont été révélées 
au grand jour, avec une char-

nière centrale vacillante qui 
a laissé plusieurs occasions 
de buts pour l’adversaire. Les 
errements tactiques et les 
hésitations sur le terrain ont 
amplifié les défis auxquels 
l’équipe est confrontée. Le 
coup de génie du coach, en 
titularisant Amir Omrani pour 
la première fois de la saison, 
a apporté un souffle nouveau 
à la vitrine offensive, mais n’a 
pas suffi à dissiper les nuages 
sombres qui planent sur l’effi-

cacité de la ligne offensive. La 
zone médiane, censée être le 
moteur de l’équipe, a échoué 
à produire un rendement à 
la hauteur des attentes. Seul 
Bangoura, dans son rôle de 
play-maker, a brillé, éclairant 
le terrain de sa vision et de ses 
services judicieux , dont l’un a 
permis à Godspower de faire 
taire ses détracteurs en inscri-
vant l’unique but du match et 
le deuxième dans son solde. 
L’action décisive de ce but a 
été un éclair de génie dans 
un océan de médiocrité. Mal-
heureusement, ces moments 
d’inspiration ont été rares, 
noyés dans les flots tumul-
tueux de l’adversité. Le trident 
de l’entrejeu, censé orchestrer 
les manœuvres offensives, a 
été pris dans les méandres 
du jeu, laissant le devant des 
opérations aux Cap-bonais. 
El Gawafel a dû jongler avec 
une avance fragile, prenant 
des risques calculés pour 
préserver son maigre avan-
tage jusqu’au coup de sifflet 
final. En somme, cette vic-
toire incarne la résilience 
et la détermination face aux 
adversités qui ont jalonné son 
parcours tout au long de la 
saison. Après avoir affronté 
des tempêtes et des soubre-
sauts, cette performance offre 
au club une lueur qui éclaire 
désormais son chemin vers 
la fin de la saison avec une 
perspective empreinte d’opti-
misme.

Hafedh TRABELSI

Godspower : un attaquant retrouvé
Ph.: Mokhtar HMIMA


